
I.H CRISE IRLANDAISE A
DEUX DOIGTS DU DRAME

de sécurité draconiennes, sa mission serait
dès le départ vouée à l'échec.

CRAIG ?
Cette droite protestante s'est d'ailleurs

manifestée quelques heures à peine après
le départ de M. Chichester-Clark. Son lea-
der, M, William Craig, a posé sa candidature
pour le poste de premier ministre ; mais
il paraît bien invraisemblable que Londres
accorde son investiture à un extrémiste
aussi notoire que M. Craig qui , en deve-
nant premier ministre, provoquerait immé-
diatement le soulèvement armé de tous les
catholiques de l'Irlande du Nord.

Si le parti unioniste ne .parvenait pas
à désigner une personnalité relativement
modérée et acceptable pour l'ensemble des
Irlandais du Nord, il ne resterait plus que
le recours à l'administration directe. Dans
les milieux politiques de Belfast, on paraît
tenir cette éventualité pour inéluctable à
terme.

Après la démission de Chichester-Clark

De l'envoyé spécial de l'AFP, Boni de Torhout :
Un vide politique presque absolu s'est instauré, l'autre nuit, à Belfast, après la démission de M. James Chichester-Clark,premier ministre de l'Irlande du Nord depuis le 1er mai 1969. Le problème qui se pose maintenant est celui de sa succession.

. M. Edward Heath, qui est en dernier
ressort le responsable des destinées de cette
province du Royaume-Uni, doit maintenant
choisir entre une ultime tentative de gou-
vernement autonome et l'administration di-
recte imposée de Londres.

La seule personnalité qui, aux yeux de
Whitehall , pourrait prendre la relève . de
M. Chichester-Clark, paraît être M. Brian
Faulkner, ministre du développement du
cabinet sortant , qui passe à la fois pour
être relativement modéré et pour l'homme
fort du parti unioniste.

Mais, si . Whitehall ne lui donne pas
plus qu 'à son prédécesseur les moyens de
calmer la droite unioniste , avide de mesures

NOUVELLE FLAMBÉE
Pour le million de protestants que compte

l'Irlande du Nord , l'administration directe
ne paraîtrait être qu'une étape vers l'aban-
don définitif de l'Ulster aux menées des
« séparatistes » catholiques et républicains.

Tel est le dilemme devant lequel se trouve
placé M. Heath. Mais il semble, ' à mesure

que passent les heures, que ses posssibilitéi
de choix s'amenuisent.

Si dans les 48 heures, il ne trouve pas
de successeur acceptable à M. Chichester-
Clark, il devra assumer, de Londres, le
gouvernement de l'Ulster, au risque de pro-
voquer une flambée de violences auprès
de laquelle les événements des derniers mois
paraîtront dérisoires.

Celui qui s'en va : Chichester-Clark.
(Téléphoto AP)

AVEC UN NOMBRE D'ÉLECTEURS ACCRU

PARIS (AP). — Les abstentions ont été légèrement moins nombreuses pour
l'ensemble de la France, au second tour des élections municipales, qu'au premier
tour, tombant de 58 à 36 % environ.

Les listes de la majorité ont gagné des
voix . par rapport au premier tour, grâce
sans 'doute à l'augmentation du nombre des
votants, mais on ne peut exclure que des
voix de gauche se soient aussi portées sur
les listes de la majorité, car les listes de la
gauche n'ont pas fait le plein, d'une ma-
nière générale, des voix qui s'étaient por-
tées au premier tour sur tous les candidats
de gauche.

Les succès les plus notables de la majo-
rité ont été remportés à Toulouse, où le
maire socialiste sortant, M. Bazerque, a été
battu par la liste de la majorité que menait
M. Pierre Baudis.

Surprise à Narboime où la majorité
l'emporte au deuxième tour, battant M.
Francis Vais, député socialiste, maire sor-
tant. Narbonne était un fief socialiste de
longue date et Léon Blum, notamment, s'y
était fait élire.

ICI ET LA
A Romans, le maire sortant, M. Pierre

Didier, qui était mené au premier tour par
la liste de gauche de M. G. Fillioud , l'a
remporté au deuxième tour.

A Lille, comme on s'y attendait, M.
François-Xavier Ortoli, le ministre de la
recherche scientifique, a été battu par le

maire sortant socialiste, M. Augustin Lau-
rent, mais il a tout de même recueilli
44,4 % des voix.

Parmi les autres membres du gouverne-
ment qui étaient en ballottage à l'issue du
premier tour, M. Jean Bailly, secrétaire
d'Etat au commerce, a été élu à Belfort.

M. Yves Guena , beau-frère de M. Mi-
chel Debré, ancien ministre des P.T.T., a
été élu à Périgueux. '

La majorité a cependant essuyé un échec
à Roanne où le benjamin de l'Assemblée
nationale, M. Alain Terrenoire, qui venait
en tête au premier tour, a été battu par
le candidat P.D.M.-ccntre démocrate, M.
Piller.

L'opposition emporte également les muni-
cipalités d'Epinal et d'Avignon.

MARSEILLE ET CÀJARC
A Marseille, les communistes ont perdu

15 sièges, ils n'en auront plus que 7 con-
tre 22. M. Gaston Deffcrre disposera de
56 sièges contre 41.

Petite affaire personnelle pour M. Pom-
pidou qui possède une maison de campa-
gne , à Cajarc (Lot). La liste du maire sor-
tant, M. Murât, suppléant de M. Pons, le
secrétaire d'Etat à l'agriculture, n'a obtenu
que quatre sièges contre huit au total à la
liste d'opposition de gauche et se trouvera
donc minoritaire dans le nouveau conseil.

(Lire également en dernière page)

A Changar, les sauveteurs évacuent les victimes.
.. (Téléphoto AP)

Municipales françaises:
des scrutins surprises

AU PAYS DES CATACLYSMES
LIMA (AFP). — Dans les

ruines du petit centre minier
péruvien de Chungar, détruit
par un glissement de terrain ,
les sauveteurs continuent à dé-
gager les corps des victimes,
qu 'ils arrachent péniblement à
l'énorme masse de boue et de
gravats qui les recouvre.

Au - milieu des débris de ci-
ment , de briques, de bois et
souvent d'humbles toitures de
zinc, quelques survivants s'obs-
tinent à chercher des objets
personnels, à main nue ou avec
des outils de fortune. Et par-
fois, c'est une main raidie par

la mort qui apparaît devant
eux, émergeant de la boue.

Par ailleurs, une nouvelle
coulée de bdue s'est produite,
annonce-t-on à Lima, où circu-
lent encore des chiffres con-
tradictoires quant au nombre
des victimes de la catastrophe
du centre minier de Chungar
(1500 morts, dit-on).

Cette nouvelle avalanche, qui
s'est abattue sur le village de
Cachicoto, dans la région cen-
trale de l'ouest du pays, aurait
fait de nombreux morts et bles-
sés.

Un avertissement
LES IDÉES ET LES FAITS

Les hommes qui dotèrent le pays ' d'ins-
titutions nouvelles, en 1848, n'auraient pas
été de leur temps s'ils n'avaient manifesté
leur volpnté de travailler au bien de tous.
S'ils ont fixé pour but premier à l'Etat
fédératif « d'assurer l'indépendance de la
patrie contre l'étranger, de maintenir l'ordre
à l'intérieur, de protéger les droits et la
liberté des Confédérés », ils ont anssi voulu
« accroître leur prospérité commune >. Ain-
si, depuis bientôt 125 ans, reste définie,
à l'article 2 de la Constitution fédérale,
la raison d'être de la communauté helvé-
tique.

Reste à savoir à quoi se mesure cette
« prospérité ». Les critères peuvent certes
varier avec les formes mêmes de la civili-
sation. La nôtre, de plus en plus techni-
que, tend aussi à prendre pour seul étalon
le « taux de la croissance économique ».

Sous ce rapport, il semble donc que
les choses ne vont pas trop mal dans
notre pays. Elles vont peut-être trop bien
et des esprits exercés aux méthodes scien -
tifiques pour prolonger au-delà du présent
la ligne générale d'une évolution dont, dans
l'immédiat et à première vue, nous aurions
lieu de nous féliciter, tirent la sonnette
d'alarme. Il y a six mois environ, un
expert dans le domaine de la « prospecti-
ve» , chargé par le Conseil fédéral de
sonder l'avenir jus qu'au seuil d'un nouveau
millénaire, livrait le résultat des prévisions
qu'il avait établies avec un groupe d'étu-
diants et il annonçait une évolution assez
inquiétante, due surtout à la pénurie de
main-d'œuvre et, peut-être davantage encore,
à l'absence de tout instrument pour élabo-
rer ,mcttre en œuvre et conduire une véri-
table politique conjoncturelle.

Les gouvernants ont enregistré l'avertis-
sement du professeur saint-gallois avant
de passer à l'ordre du jour.- Et les choses
continuent d'aller leur train.

Or, voici une nouvelle mise en garde.
Elle vient cette fois de Paris et le diag-
nostic est le fait des « docteurs » de l'Orga-
nisation de coopération et de développement
économiques (OCDE).

Ces messieurs ont longuement ausculté
l'organisme économique de notre pays «t
ils ont trouvé, eux ausi, qu'il souffrait
d'un mal aujourd'hui commun à tous les
Etats fortement industrialisés et même aux
autres : l'inflation.

A les en croire toutefois, il y aurait
maintenant péril en la demeure et il serait
grand temps de freiner une évolution qui
commence à prendre le galop.

Sans doute, certains hausseront-ils les
épaules. Des technocrates, peu instruits des
réalités suisses, sociales, politiques, histori-
ques, sont-ils vraiment habilités à s'ériger
en censeurs ? Disposent-ils de tous les élé-
ments d'appréciation pour justifier leur mo-
nitoire ?

Ce qui ressort de leurs constatations,
c'est qu'ils n'ignorent pas les difficulés
que rencontrent le gouvernement fédéral
à s'assurer une certaine prise sur l'économie.
Ils connaissent la répugnance des entrepri -
ses privées à se plier à une discipline
imposée, leur crainte du « dirigisme » et
de l'étatisme, leur souci de garder la plus
large liberté d'action.

Mais les examinateurs de l'OCDE essaient
aussi de nous faire comprendre qu'à refu-
ser obstinément toute autorité régulatrice,
nous courons le risque de nous trouver
bientôt exactement là où nous ne voulons
pas aller. Les conséquences de l'inflation
seront telles que l'autorité politique devra
bien ordonner des mesures d'autant plus
contraignantes qu'elle aura tardé davantage
à intervenir.

L'avertissement mérite d'être entendu , car
il semble bien que l'économie privée est
en train de faire la politique de Gribouille
et que, sous prétexte d'éviter un mal elle
se condamne à tomber dans un pire.

Georges PERRIN

JOUR J MERCREDI POUR LE
SUPERSONIQUE AMÉRICAIN

WASHINGTON (AP) — Le Sénat américain sera appelé, mercredi, à voter sur le sort de l'avion
supersonique « S.S.T. », qui devrait être dans quelq ues années le rival de « Concorde » et du «Tu-144 »
soviétique. -

La semaine dernière, la Cham-
bre des représentants a refusé
par 215 voix contre 204 l'octroi
d' un crédit de 134 millions de
dollars pour poursuivre l'étude
de l'appareil durant l'exercice
budgétaire actuel qui s'achève le
30 juin.

De dures tractations vont avoir
lieu au début de la semaine avant
le vote des sénateurs sur qui
repose maintenant l'avenir du
projet. S'ils approuvent ce budget ,
un compromis sera alors enco-
re possible, mais s'ils adoptent
la même attitude que les repré-
sentants , le plan qui prévoit le
vol de deux prototypes SST au
cours des deux prochaines années
n 'aboutira probablement pas. -s

Un sondage de l'Associated
Press sur les intentions de vote
des sénateurs montre que les ad-
versaires du projet sont plus
nombreux que ceux qui souhai-
tent son aboutissement, mais la
décision viendra de ceux qui ne
se sont pas encore franchement
engagés.

Actuellement , on peut considé-
rer qu 'il y a 44 sénateurs hosti-
les et quatre autres tendant à
voter contre et 36 sénateurs favo-
rables auxquels s'ajoutent trois
autres devant apparemment voter
pour.

Restent onze sénateurs, dont on ignore complètement les intentions, et deux
autres qui , malades, ne voteront probablement pas.

Une expérience dans les usines qui construisent le supersonique
soviétique.

(Téléphoto AP}

En attendant un autre séisme
D'autres tremblements de terre sont à craindre cette année, après les deux

secousses qui ont fait plus de mille cinq cents morts durant le week-end au
Pérou. Selon toute vraisemblance, ils seront plus destructeurs que celles-ci, car
« le séisme le plus grave auquel il faut s'attendre en 1971 ne s'est pas encore
produit ». En dehors de l'Amérique du Sud, d'autres régions du globe pour-
raient bien être le théâtre de sérieuses perturbations sismiques...

C'est ce que prévoit un géophysicien américain, M. Charles Whitten, qui
établit un rapport entre les oscillations auxquelles sont sujets les deux pôles
terrestres et les tremblements de terre.

Dans une longue étude qu'elle a consacrée à la question, la semaine
passée, la « Weltwoche » de Zurich a précisé que l'axe terrestre, au lieu d'être
au repos, se déplace en spirale autour des pôles géographiques. Les oscilla-
tions qui en résultent sont particulièremet fortes tous les sept ans, comme c'est
le cas cette année. M. Whitten a constaté que la fréquence des secousses sis-
miques est particulièrement élevée lorsque les déplacements de l'axe terrestre
sont comme maintenant d'une grande amplitude. Il est donc fort possible que
le cataclysme qui a fait des milliers de morts au Pérou, l'année dernière, n'ait
été que le prélude d'une série d'autres drames I

Les tragédies péruviennens du week-end et le tremblement de terre qui
a ravagé la banlieue nord de Los-Angeles, le 9 février dernier, et au cours
duquel soixante-deux personnes ont perdu la vie et mille cent autres ont été
blessées, semblent confirmer les thèses de M. Whitten,

Chaque année quelque dix mille secousses sismiques sont enregistrées. Les
régions les plus menacées sont situées sur les « ceintures de feu », dont l'une
fait le tour de l'océan Pacifique (Pérou, Californie, Japon, Philippines en sont
les sanglants jalons), et dont l'autre enserre notre planète (Iran, Turquie, Por-
tugal, Agadir au Maroc en forment quelques alarmants points de repère).

Il est possible de prévoir, grâce à diverses méthodes scientifiques, l'en-
droit où des séisimes sont à redouter et la période approximative au cours
de laquelle ils se manifesteront, indique en outre l'hebdomadaire zuricois.
Mais il a été pratiquement impossible, jusqu'à présent, de faire évacuer à
temps les régions promises aux indomptables sinistres.

Dans ce domaine, de grands progrès seraient réalisables, si tous les pays
voués aux assauts sismiques réussissaient à conjuguer leurs efforts avec autant
de persévérance que d'autres s'acharnent à fabriquer des armes de destruction
terrifiantes.

R. A.
UNI nui mu uni il m n m iiim iiiâllllillltlllltllliliilitiiiiilil tllinillllllllllllll lllllllllllllllllllllllllltllllllllllllliri lllflllllllllllfllllllllillllllllllllllllllllllllllllllllfll

HOCKEY : championnat du monde

Ce week-end, les championnats du monde ont déjà livré
quelques enseignements de première valeur. Tout d'abord, la
confirmation des prétentions des Etats-Unis — même battus par
la Suède ; la solidité de ces Suédois qu'on attendait en perte
de vitesse ; la frag ilité des Allemands de l'Ouest malgré leur
courte défaite contre la Finlande dans le match de la peur ;
la déception provoquée par la Tchécoslovaquie.

Bousculée par les Etats-Unis vendredi, l'équipe de Pitner a
subi hier, devant 11,000 spectateurs , une deuxième défaite face
à la Suède. Et pourtant, longtemps les hockeyeurs de l'Est tin-
rent le couteau par le manche. Notre téléphoto AP : Ludstrcem
obtient le premier but pour les Scandinaves.
(Voir en page 17 le compte rendu de notre envoyé spécial

P.-H. Bonvin)

TCHECOSLOVAQUIE K.O. ?

L'actualité régionale :

pages 2, 3, 6, 9, 11 et 13

Les sports : pages 15, là et 17

Les sciences : page 19

Le carnet du jour, les program-

mes radio - TV : page 25

L'actualité régionale : page 27

Arrestations à Neuchâtel et à Lignières
! (Pages neuchâteloises)

j Un berger valaisan se fâche : un aigle
emporte ses moutons

Collision près du San-Bernardino :
trois morts, un blessé
(Page 27) ;

Lire en avant-dernière page :

Un homme de 56 ans assassiné
avec un pied-de-biche à Zurich

// neige sur
le p rintemps
en Valais...

De notre correspondant :
Le printemps a fa i t  dimanche , en Va-

lais la plus étonnante entrée en scène
que l' on ait vue. En e f f e t  en cette
journée du 21 mars, il a neigé de la
montagne à la plaine sans discontinuer
durant vingt heures.

Il est tombé dans les stations , en celle
seule journée , une trentain e de centimè-
tres de neige. Il est trop tôt pour an-
noncer des Pâques blanches et promettre
le ski dans toutes les stations aux vacan-
ciers.

Cette nouvelle attaque de l'hiver- n'a
pas été sans mauvaises surprises : on
a enregistré, en effet , des pannes d'élec-
tricité , de chauf fage , de téléphone.

Des routes ont dû être fermées comme
au gros de l'hiver. Tout trafic est sus-
pendu au Simplon. Le tunnel du Grand-
Saint-Bernard a dû être ferm é à la
suite d' une avalanche descendue dans
la région de Liddes, au-dessus de Mar-
t igny .

Des dizaine d'automobilistes ' ont été
bloqués dans les fonds  de vallée. Cer-
tains avaient , la veille, confiants dans
le printemps retrouvé, été leurs pneus
à clous ou leurs chaînes.

Cette neige est apparue des p lus sour-
noises aux spécialistes de l'avalanche
car elle est abondante, lourde et humide.
Les équipes de secours sont prêtes à
intervenir à la moindre alerte.

On signale également des avalanches
sur la ligne du Gothard.

M F.



Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 20 mars. —

Température : moyenne : 4,4 ; min. : 0,4 ;
max. : 9,7. Baromètre : moyenne : 706,2.
Eau tombée : —. Vent dominant : direc-
tion : sud-ouest, force : faible à modéré
jusqu'à 5 h 30 ; ensuite, nord-est, faible.
Etat du ciel . très nuageux - nuageux
de 13 h à 15 heures.

21 mars. — Température : moyenne !
3,7 ; min. : 3,1 ; max. : 9,0. Baromètre :
moyenne : 706,1 ; eau tombée : 10,2 mm ;
vent dominant : direction : sud-ouest ; for-
ce : faible. Etat du ciel : couvert. Pluie
de 2 h 30 à 3 h, et de 5 h à 13 ri 30.

Niveau dn lac du 20 mars à 5 h 00 :428,70
Niveau du lac du 21 mars à 5 h 00 : 428,72

Température de l'eau 5 °

Prévisions du temps. —Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des' Grisons : les
pluies qui affectent la moitié ouest du
pays cesseront graduellement, mais la né-
bulosité restera au début assez abondante
en toutes régions. Quelques éclaircies appa-
raîtront au cours de la journée, principa-
lement dans l'ouest du Plateau et en Va-
lais.
. La température sera comprise entre 0
et 5 degrés en fin de nuit et entre 7 et
13 degrés l'après-midi.

Vents du secteur sud-est en montagne,
en diminution, bise faible dans l'ouest du
Plateau. L'isotherme zéro .degré sera pro-
che de 1200 mètres.

PUBLIC ENTHOUSIASTE POUR LES
«AMIS DE LÀ SCÈNE» À SÂINT-BLÀISE
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De notre correspondant :
En ce temps où la télévision retient

davantage l'attention du public que les
soirées théâtrales montées souvent avec
beaucoup d'enthousiasme par les petites
troupes, celles-ci doivent mener un dur
combat pour éviter de disparaître.

Depuis une quinzaine d'années, le groupe-
théâtral des Amis de la scène mène cette
lutte. Il regroupe quelques passionnés qui
ne désarment point. Ils veulentn prouver
que le théâtre amateur a encore sa place
et que, pour d'aucuns, il demeure un agréa-
ble loisir actif.

Samedi soir, les Amis de la scène avaient
invité le public à se rendre dans la grande
salle de l'école pour assister à la repré-
sentation d'une comédie en trois actes de
Marc-Gilbert Sauvajon , c Au Petit Bon-
heur >.

Cinq aSteurs, Fausta Cuendet, Colette
Fliick, Raymond Aeby, Bernard Fliick
et Jean-Claude Jaberg animent l'action.
Toute l'intrigue se déroule dans un seul
décor, celui, d'une petite auberge de cam-
pagne. Sur son enseigne, un nom : € Au
Petit Bonheur » justement. Pourtant, les gens
qui la fréquentient ne sont pas spéciale-
ment heureux. Brigitte, la tenancière man-
que de clientèle, un romancier éconduit
vient y passer ses derniers jours avant
son suicide, un journaliste y cherche le
sujet d'un « papier > fracassant pour évi-
ter d'être mis à la porte et enfin un
couple farfelu y achève sa querelle de
ménage. _ •

Malgré ce fond sombre, une série de
petits événements impromptus, de nombreux
j eux de mots, plusieurs réparties drôles ,
bref un humour gentil donnent à cette
pièce un bon ton. Le jeu des acteurs ,
bien à l'aise dans leurs rôles, ajoute de
la fraîcheur aux situations cocasses.

Le public avait occupé presque toutes
les places de la salle. Il manifesta beau-
coup d'enthousiasme. Ce fut une bonne
pièce pour un samedi soir de pluie.

Soirée
de l'Union cadette

BOLE

(sp) La soirée de l'Union cadette de
Bôle - Colombier a réuni samedi un
public nombreux et enthousiaste, dans
une salle très sympathique du collège
de Bôle. Un programme varié fut pré-
senté. Après une introduction du res-
ponsable de la soirée, M. Germain
Schaffter, la première partie du pro-
gramme fut animée par les benjamins ,
qui ont présenté deux saynètes avec
une fraîcheur et un entrain dont seuls
sont capables des enfants. Ces produc-
tions étaient entrecoupées d'intermèdes
musicaux remarquablement exécutés par
un groupe de jeune guitaristes dont il
faut notamment souligner le talent du
responsable, J.-M. Borgeat. '

La deuxième partie fut consacrée à
une pièce en un acte de Jean Girau-
doux , c L'Apollon de Bellac », inter-
prétée par un groupe de jeunes, sous
la direction de Nago Humbert. Pour
sa première pièce, cette équipe s'est
d'emblée attaquée à un grand nom du
théâtre français. L'interprétation fut une
réussite. Enfin , il faut mentionner en-
core la qualité du décor , qui est due
à l'un des acteurs.

TOUR
DE

WILLE

Choc par l'arriére
• AU VOLANT d'une voiture neu-

chàteloise, M. M. V., montait la rue
du Seyon, samedi à 14 h 50, avec
l'intention d'emprunter la rue de l'Eclu-
se. A la hauteur de la rue du Râ-
teau, son véhicule fut heuté à l'arrière
par une voiture conduite par M. M. B.
de Marin. Dégâts.

Route coupée
• ALORS qu'il quittait une place

de stationnement, faubourg du Lac, M.
G. M., des Geneveys-sur-Coffrane n'a
pas pris toutes les précautions néces-
saires et il a coupé la route à une
automobile conduite par M. J. M., de
Neuchâtel . Pas de blessés. Dégâts.

Chez les jeunes radicaux
du canton

Vendredi , les Jeunesses radicales se sont
réunies en assemblée au Cercle national.
Le président cantonal du parti , M. Mau -
rice Challandes, les . a infirmées sur ce
que sera le Festival radical 1971.

Après son rapport annuel, le président
sortant, M. Rodolphe Stern, procéda à
la nomination du nouveau comité qui sera
dorénavant présidé par M. Raymond
Schneider, de Corcelles.

Cette séance se termina par un brillant
exposé du secrétaire cantonal d'APERN,
M. Daniel Eigenmann.

Neige : situation critique dans
les hautes vallées tessinoises

LUGANO (ATS). — A la suite d'impo-
tantes chutes de neige enregistrées en par-
ticulier dans la nuit de samedi à diman-
che, la situation est devenue critique dans
les hautes vallées tessinoises. Une avalan-
che s'est abattue dimanche vers midi sur
la route reliant Càmpo-Blenio à Olivone
et a coupé toutes les communications.
II est encore possible de passer à pied,
s'étaient rendues à Campo-Blenio pour faire
du ski pendant le week-end sont bloquées
dans le village. On espère pouvoir réta-
blir les communications dans l'après-midi
de lundi.

La situation est encore plus précaire dans
le val Bedretto, dans la Leventine. Il a,
en effet, neigé dans la nuit de samedi à
dimanche, jusquà une heure du matin. La
vallée est recouverte d'une couebe de deux

mètres de neige. La pluie s'est mise à
tomber, suivie de fœhn. Des avalanches se
sont abattues un peu partout sur la route
d'accès, en particulier une qui ne se dé-
tache que rarement, dans la région de
Villa. Dimanche matin, elle a été suivie
par une deuxième à 14 heures. Cette der-
nière est descendue jusqu'aux rives du
Tessin, envahissant le cimetière de Villa.
Un enterrement qui aurait dû avoir lieu
dimanche à 16 heures a été rendu impos-
sible. A 3 heures du matin, l'électricité
a été coupée. Dimanche soir, le courant
n'avait pas encore été rétabli. Les com-
munications avec Airolo sont totalement
interrompues et les habitants ne peuvent
même pas se déplacer de village en village,
le danger d'avalanches persistant. La tem-
pérature a légèrement baissé. Il ne neige
plus et la situation semble s'améliorer.

Monsieur et Madame
Jean - Philippe DEBÉLY - CALAME,
ainsi que Patrick, sont heureux d'an-
noncer la naissance de

Sylviane - Hélène
le 19 mars 1971

Clinique de Montchoisi Ch. des Corjons
1000 Lausanne 1052 le Mont s/Lausanne

2me tour des municipales françaises
Paris-majorité (M. Le Tac) 30,897, 42,8 %.

Union démocratique (M. Louis Baillod)
32,313, 44,7 %, élue. Union centriste 9000,
12.5 %.

RÉSULTATS DÉFINITIFS
1er secteur (1er, 2me, 3me et 4me ar-

rondissements) • sept sièges) i. 92,734, v.
46,974, 50,6 %.

Paris - majorité (M. Kricg) 25,034 voix,
55,8 %, élu ; Union démocratique : 19,798,
44,2 %

Résultats définitifs du 3me secteur (7me
et 8me arrondissements) - six sièges), i.
83,095, v. 45,098, 54,2 %.

Paris - majorité : 15,694, 35,3 %. Union
démocratique : 5,180 voix, 11,7 %. Indépen-
dante de gestion municipale (M. Frédéric
Dupont) 23,554, 53,0 %, élu.

Résultats définitifs du 5mc secteur (Urne
arrondissement - six sièges) i. 90,860, v.
54,874, 60,39 %.

Paris. - majorité : 25,894 voix, 48,9 %.
Union démocratique (M. Berlemont) 27,031,
51,1 %, élu.

Résultats 8me secteur (14me arrondisse-
ment - six sièges) i. 89,947, v. 50,994,
56.6 %.

Paris • majorité (M. Lunet de la Malene)
27,518 voix, 56,4 %, élu. Union démocrati-
que : 21,231, 43,6 %.

Résultats définitifs du 9me secteur (15me
arrondissement, huit sièges) : i. 136,840 ;
v. 74,844 (54,69 %). Paris : majorité (Mme
de Haute Cloque) 43,008 voix (60 %), élue.
Union démocratique j 28,617 voix (40 %).

Résultats définitifs du lOme secteur (I6me
arrondissement, sept sièges) t L 111,388 ;
v. 62,662 (56,25 %). Paris » majorité (M.
Talttinger) 27,836 voix (44,9 %). Union dé-

mocratique : 5148 voix (8,3 %). Libertés
de Paris (professeur Lépinc) : 29,041 voix
(46,8 %), élu.

PARIS. — La majorité a ainsi remporté
la majorité absolue des sièges au Conseil
de Paris, avec 46 sur un total de 90.

L'Union de la gauche en a remporté 31,
6 sont allés aux indépendants (M. Frédéric
Dupont) et 7 aux centristes (le professeur
Lépine).

Dans le Conseia sortant, l'U.D.R. et les
républicains indépendants ne disposaient
que de 39 sièges. Les centristes et indépen-
dants en avaient 13, comme aujourd'hui,
et la gauche 38, soit sept de plus qu'au-
jourd'hui.

« Les changements intervenus s'équili-
brent », a déclaré M. Raymond Marcellin,
ministre de l'intérieur, en commentant les
résultats du second tour des élections mu-
nicipales, tout particulièrement pour les
soixante-neuf villes de plus de 30,000 ha-
bitants où les listes bloquées étaient en
ballottage.

Le ministre a fait observer que sur ces
villes, vingt-quatre ont changé de tendance
politique à l'issue de ce deuxième tour.

Il en a fait ainsi le décompte :
9 huit au profit de la majorité : Tou-

louse, Valence, Boulogne-Billancourt, Vin-
cennes, Périgueux, Belfort, Narbonne et
le premier secteur de Paris (1er, Ile, Ille
et IVe arrondissements) ;

G sept au profit de l'opposition de gau-
che : Orléans, Saint-Didier, la Rochelle,
Rosny-sousrBois, Savigny-sur-Orge et Pau;
• deux au profit des centristes n'appar-

tenant pas à la majorité ! Metz et le XVIe
arrondissement de Paris (lOme secteur).

€ Ce qui fait le charme d'un homme, c'est sa bonté. »
Prov. 19.

Le docteur et Madame Jacques Landolt-Sandoz ;
Monsieur et Madame Dominique de Meuron-Landolt, leurs enfants Jean-Léonard et Héloïse ;
Monsieur et Madame Marc-Edouard Landolt-de Coulon, leur fils Christian ;
Monsieur Pierre Landolt ;
Monsieur François Landolt ;
Madame Charlotte Burckhardt-Passavant, à Bâle ;
Monsieur Alphonse Gemuseus, à Bâle ;
Madame von Wyss-Burckhardt et ses enfants, à Zurich et à Bâle ;
Monsieur et Madame Robert Fehr et leurs enfants, à Bâle,'

ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Edouard-Marcel SANDOZ
Dr h.c. de l'Université de Lausanne

leur cher père, grand-père , arrière-grand-père, par ent et ami , survenu à Lausanne, le 20 mars 1971,
après quelques semaines de maladie, dans sa qua tre-vingt-dixième année.

\
Les obsèques auront  lieu en l'église de la Croix-d'Ouchy, à Lausanne, le mardi 23 mars 1971,

à 14 h 15.

Honneurs à 15 heures.

Domicile mortuaire : chapelle de Saint-Ro ch, à Lausanne.

Domiciles de la famille : 171, boulevard de Montparnasse, Paris Vie
11, rue de Grenel le, Paris Vile
95, avenue Général-Guisan, 1009 Pully

Ne pas envoyer de fleurs, mais penser à la Ligue vaudoise pour la protection de la nature, Lausanne
'j c. c. p. 10 - 15602, ou à Eben-Hé zer, à Lausanne, c. c. p. 10 - 2082

UN TRES BEAU UEFILE DE LA
BOUTIQUE EVE MODE, COLOMBIER

Elle est jeune et, pourtant, la Boutique
Eve Mode, rue de la Poste 1 à Colombier,
est déjà connue loin à la ronde.

Mme Lyliane Hirt offre un choix im-
mense de nouveautés qui, en plus de leur
élégance et de leur remarquable fini, ont
l'avantage d'être des modèles puisque ven-
dues par une ou deux pièces seulement.

La Boutiquei Eve Mode peut être placée
sous le signe du bon goût et de la gaieté.
Les habits sont conçus pour plaire aussi
bien à la très jeune fille qu'à la dame
d'un certain âge. Les tissus, choisis dans
les meilleures qualités, ont des teintes jeu-
nes, modernes, gaies, qui ne lassent jamais.
Les dessins sont originaux, mais jamais
excentriques ou tape-à-1'œil. C'est une mode
fonctionnelle, chic, élégante, celle que la
femme d'aujourd'hui exige.

Le choix est très ' grand et les prix,
étudiés de très près, sont abordables à
toutes les bourses.

Relevons quelques pièces : une robe en
térylène j aune à pastilles blanches, poignets
des longues manches et ceinture en dentelle
ajourée ; manteau strict, souligné de piqû-
res à la ceinture et autour d'amusantes
poches incrustées ovales ; splendide tailleur
genre Chanel, tissé irrégulièrement, bordé
d'un galon marine ; robe en tricot très
aérée, un cordon noué à la taille ; long
manteau avec fermeture éclair en lin gris
chiné, pantalon identique ; pantalon blanc
porté avec une casaque parsemée de fleurs
multicolores ; des jupes et des blouses très
habillées, des vêtements de pluie printa-
niers. Et , naturellement, des shorts aussi I

Le défilé organisé par Eve Boutique dans
la grande salle de Colombier a obtenu
la collaboration de Mode Marguerite, des
chaussures Bâta, des bijoux de la Tocade,
ainsi que des Maisons Pfister pour les
tapis et Burri pour la décoration florale.

Jean-Pierre Rampai et l'Orchestre
de chambre de Neuchâtel

C'est mardi 23 mars que l'Orchestre de
chambre de Neuchâtel, sous la direction
de Ettore Brero, donnera son troisième
concert de l'abonnement à la Salle des
conférences. Le célèbre flûtiste Jean-Pierre
Rampai, soliste de ce beau concert, interpré-
tera le fameux concerto de Vivaldi « Le
Chardonneret » et en deuxième partie le
concerto en ré majeu de Mozart. Le pro-
gramme contient , en outre , des œuvres
d'orchestre de Haendel, Mozart et Burk-
hard. Dans une salle comble, les nom-
breux mélomanes pourront applaudir ce
grand artiste, accompagné des excellents
musiciens de l'orchestre.

La Direction d'Arrondissement des
Téléphones de Neuchâtel transfère
ses services administratifs. Du 19
au 22 mars 1971, les abonnés
sont priés de n'appeler que pour
des cas urgents.

Nouvelle adresse
dès le 23 mars 1971 :

place de la Gare 4
2002 NEUCHATEL

Direction d'Arrondissement
des Téléphones, Neuchâtel

3jjĵ aitâaMJOte

. Monsieur et Madame
Léon Du PASQUIER-de MONTMOLLIN
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de leur fille

Anne - Geneviève
Clinique Bois-Gentil 43, chemin
28 bis, route de Malagnou des Buclines
1206 Genève 1253 Vandœuvres

Catherine et Jean-R. GUTMANN,
ainsi que Marie-Raphaèle, ont la joie
d'annoncer la naissance de

Séverine - Sophie
18 mars 1971

Vy-d'Etra 35 Maternité
2000 Neuchâtel de Pourtales

| Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Ce soir, à 20 h 30
AULA DE L'UNIVERSITÉ

«De Jean XXIII
à Paul VI »

conférence de Jean NEUVECELLE \
Location à l'entrée

+ 

CROIX-ROUGE SUISSE
Section de Neuchâtel, Vignoble

et Val-de-Ruz

A L'UNIVERSITÉ
(Auditoire C 47)

Ce soir 22 mars, à 20 h 30
1. Assemblée générale.
2. Conférence de M. Victor Segesvary,

chef du service de recherche de
l'Institut Henry-Dunant :

LA SOLIDARITE
DE LA CROIX-ROUGE ET

LES BOURBAKIS

WÊ ÉCOLE
? DE FOOTBALL

Reprise des entraînements
mercredi 24 mars, à 14 h
STADE DE LA MALADIËRE

(Enfants nés en 1960 - 1961) '

Cet après-midi, Théâtre do Neuchâtel
14 h 30, Club de loisirs
LA JOIE DU LUNDI :

L'IRAN DES TAPIS PERSANS
film de M. Delapraz

AUJOURD'HUlH

RELâCHE]

L'annonce
reflet vivant du marché

Récemment, nous avons publié la liste
des Neuchâtelois qui exposaient au Salon
des inventeurs de Bruxelles. Huit d'entre
eux viennent d'être récompensés. A eux
huit, ils totalisent 6 médailles d'or, deux
de vermeille, une d'argent et une de bron-
ze. M. Pierre Mathys, de la Chaux-de-
Fonds, a présenté une montre de 1,2 mm
d'épaisseur et d'autres découvertes ; M. Mi-
chel Grad, de Boudry, a été récompensé
pour un système magnétique de recher-
che, M. Hans Kunz, de Dombresson, pour
un brûleur à air comprimé et acétylène
pour souder le plastique ; M. Arnd de
Neuchâtel , pour un assemblage de profils
métalliques ; l'Electricité neuchàteloise pour
un chauffage par plafond , un panneau
et une table chauffante ; M. Willy Donzé,
de la Chaux-de-Fonds, pour un disposi-
tif d'aspiration de la fumée en cas d'in-
cendie ; M. Roger Eglof , de Gorgier, a
été récompensé pour un commutateur ro-
tatif ; M. Louis Perrier, de la Chaux-
de-Fonds, pour un appareil à souder les
circuits imprimés. Enfin, M. Pierre Dan-
zer, de Neuchâtel, a été récompensé pour
un jeu de bonne conduite destiné à l'édu-
cation des enfants.

Au Salon des inventeurs
Huit Neuchâtelois

récompensés
à Bruxelles

C'est avec tristesse que, dans la journée
de vendredi, la population a appris le dé-
cès de M. Auguste Barbier, survenu à l'âge
de 71 ans. C'est le 1er juin 1928 que
M. Auguste Barbier entra au service de
la commune en tant que garde-police. Il
assumait la conciergerie de l'hôtel de ville ,
des abattoirs , de crieur public, parcourant
chaque soir et chaque matin plusieurs kilo-
mètres pour procéder à l'allumage et à
l'extinction de l'éclairage public, il mon-
tait tous les soirs à 22 h à l'antique tour
Marfaux pour sonner le couvre-feu, l'au-
tomatisme n'étant pas encore courant à
cette époque.

Toutes ces tâches, le disparu les a assu-
mées avec une grande conscience et sa
bonhommie en avait fait un personnage
légendaire que ses contemporains et la
génération suivante ne sont pas près d'ou-
blier.

C'est le 30 juin 1966 qu'il pouvait enfin
jouir d'une retraite bien méritée après 38
ans de bons et loyaux services. Il faut
encore relever que M. Auguste Barbier
étai t un vrai Boudrysan puisqu 'il était ori-
ginaire de cettte commune, qu'il y était
né et qu 'il y a toujours vécu. C'est au-
jourd'hui au 'il sera rendu à sa terre natale.

BOUDRY
Carnet de deuil

t
Repose en paix, chère maman et

grand-maman.
Monsieur et Madame Fernand Thiébaud-

Stoll et leur fils Jean-Pierre, à Bôle ;
Monsieur et Madame Heinz Werchmann-

Stoll et leurs enfants Catherine, Isabelle et
Vincent, à Berne ;

les enfants, petits -enfants et arrière-pe-
tits-enfants de feu Alfred Stoll ;

les enfants, petits-enfants et arrière-pe-
tits-enfants de feu Frédéric Bâcher, ' en
Allemagne,

ainsi que lés familles parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Madame Germain STOLL
née Hilda BACHER

leur très chère et regrettée maman, belle-
maman , grand-maman, belle-sœur, tante,
cousine, parente et amie, que Dieu a re-
prise à Lui, dans sa 79me année, munie
des sacrements de l'Eglise Elle s'est éteinte
paisiblement. ¦/ i '1 •¦"¦'¦'•
2014 Bôle, le 19 mars 1971.

(Rue du Temple 5)
L'incinération aura lieu à la chapelle du

crématoire, à Neuchâtel, lundi 22 mars, à
14 heures.

Une messe sera célébrée en l'église ca-
tholique de Colombier, lundi 22 mars, à
10 h 30.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard , Neuchâtel.

R.LP.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

Les parents, amis et connaissances de

Monsieur Jean RHYN
sont informés de son décès, survenu dans
sa 66me année.

Valangin, le 19 mars 1971.
Dieu est pour nous un refuge et

un appui, un secours qui ne manque
jamais dans la détresse.

I Ps. 46 : 2.
L'incinération, sans suite, a lieu à Neu-

châtel, aujourd'hui lundi 22 rnars.
Culte à la chapelle du crématoire, à

15 heures.

. Madame Louis Schneiter, à Peseux ;
Madame Edouard Tarabbia et son fils ,

à Boudry ;
Monsieur et Madame Bachmann, à

Marin ;
I Monsieur et Madame John Jeanquenod ,

à Montmagny ;
Monsieur et Madame Mario Tarabbia ,

à Neuchâtel ;
les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Louis SCHNEITER
leur très cher époux, père, grand-père,
parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui,
dans sa 80me année.

2034 Peseux, .le 21 mars 1971.
(Chansons 31)

Comme le Père m'a aimé, je vous
ai aussi aimés.

Jean 15: 9.
L'ensevelissement aura lieu au cimetière

de Peseux, mercredi 23 mars, à 13 heures.
Culte à la chapelle des Cadolles, à

12 h 30.
Domicile mortuaire : hôpital des Cadolles.

Cet avis tient lien de lettre de faire part

LA NEUVEVILLE

Jeune fille retrouvée
(sp) La jeune fille de 16 ans qui avait
quitté le domicile paternel à la Neuvevillc,
il y a quelques jours, a été retrouvée a
Genève. Rappelons qu'il s'agit de la jeune
Christine Warmbrodt.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame Eva Barbier-Girard et ses en-
fants , à Boudry ;

Madame et Monsieur Michel Chavaillaz-
Barbier, à Boudry ;

Madame et Monsieur Michel Gauch-
Barbier et leur fils Claude-Alain , à Bou-
dry ;

Monsieur Octave Barbier , à Boudry, et
ses enfants , à Pfâffikon ;

Monsieur et Madame Reynold Barbier
et leurs enfants, à Bôle ;
.Monsieur et Madame Marcel Barbier , à

Noiraigue , et leurs enfants ;
Madame Esther Baillod-Barbier , à Bou-

dry, et ses enfants ;
Madame et Monsieur Carlo Crivelli-Bar-

bier , à Cressier, et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Henri Girard et

leurs enfants, à Neuchâtel,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la grande douleur de faire part du

décès de
Monsieur

Auguste BARBIER
agent de police retraité

leur très cher époux , papa, beau-père ,
grand-papa , frère, beau-frère, oncle, cou-
sin et parent, enlevé à leur tendre affec-
tion , dans sa 71me année, après une pé-
nible maladie supportée avec grand cou-
rage.

2017 Boudry, le 19 mars 1971.
(Rue Louis-Favre 37.)

O vous que j'ai tant aimés sur la
terre , souvenez-vous que la terre est
un exil , la vie est un passage et le
ciel notre patrie C'est là que Dieu
m'appelle aujourd'hui , c'est là que
j'espère vous revoir un jour

Culte au temple de Boudry, lundi
22 mars à 14 h 30, suivi de l'ensevelisse-
ment

Domicile mortuaire : hôpital Pourtales .
Selon le désir du défunt, la famille

ne portera pas le deuil.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le F.-C. Boudry a le pénible devoir
d'annoncer le décès de

Monsieur

Auguste BARBIER
membre fondateur et supporter du club.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

La cagnotte du Café National, à Boudry,
a le profond chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Auguste BARBIER
contrôleur des comptes et membre fidèle.

L'ensevelissement aura lieu à Boudry,
lundi 22 mars.

Culte au temple, à 14 h 30.

La Société des agents de police du dis-
trict de Boudry a le pénible devoir de
faire part à ses membres du décès de

Monsieur

Auguste BARBIER
agent de police retraité

membre fondateur de notre société et an-
cien président pendant 25 ans.

La Société canine de Boudry et environs
a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Monsieur

Auguste BARBIER
président d'honneur de la société.
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JL Arrigo

Gerbes mortuaires , couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT DURNER
Place Pury 25 36 07 - Maladïère 25 32 30
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La longue nomenclature des jeunes gens
des divers districts qui à fin mars , ont
obtenu le certificat de fin d' apprentissage
en mécanique et branches de l'électricité ,
monteurs en électronique et en télécom -
munication , etc., témoign e des nouveaux
domaines où s'exerce aujourd'hui l' activité
de nos jeunes compatriotes et les qualités
multiples qui sont demandées de ceux qui
les enseignent.

Samedi , nombreux furent les parents , les
amis, les chefs d'entreprises qui assistèrent
au cinéma des Arcades, à la remise des
certificats et des cadeaux offerts aux têtes
de file , par des entreprises du pays neu-
châtelois. Une seule représentante du sexe
faible prit part à l'un des apprentissages,
Mlle Anita Simon, dessinatrice de machi-
nes. M. Bédat , délégué de l'Office du tra-
vail à la place de M. Farine , chef de l'Offi-
ce, empêché, s'adressa à son jeune audi-
toire , remerciant tout d'abord les parents
de leur appui compréhensif.

L'orateur n 'oublia pas les maîtres de
cours, dans l'expression de sa gratitude.
M. Meylan , conseiller d'Etat , parla ensuite
à son juvénile auditoire , se félicitant des
heureuses réalisations de notre temps, dont
les jeunes peuvent et sauront profiter. Il
ressortit de cette adresse les conseils d'un
aîné qui recommanda d'entrer dans la so-
ciété , non pour la mettre en question , mais
pour y apporter le meilleur de ses capa-
cités, tout en tenant compte avec une vue
nette de l'évolution du monde environnant.
Le trio « Les Incablocs » se fit ensuite
apprécier dans des airs, des chansons sud-
américaines , après quoi les lauréats reçu-
rent les prix nombreux , les récompenses
encourageantes qu 'avaient mérités leur bon
travail.

M.J.-C.
Voici les résultats .
# Prix d'excellence (meilleur résultat gé-

néral, moyenne 5,4) : Christian Siegfried ,
monteur d'appareils électroniques et de télé-
communication , ETN, (prix Dubied et
FOMH).
# 1er prix de mécaniciens de précision

(moyenne 5,3) : Ex aequo Antonio Rattenni ,
Dubied , (prix Tornos & V« prix FOMH),
Pierre-Alain Wehren , Tornos SA Fleurier
(prix Portescap & *!' prix FOMH)
# 1er prix de mécaniciens en automo-

biles (moyenne 5,3) : Gérald Hostettler,
TNC, (prix UPSA, Garage du Littoral,
commune du Locle et carrosserie Haag).
9 1er prix de décolleteurs (moyenne

5,2) : Richard Favre, Lanener & Cie Chez-
le-Bart , (prix Cylindre SA).
9 1er prix de mécaniciens en étampes

(moyenne 5,2) : Ex aequo Lucien Jacot,
TNC, (prix FHF & FOMH), Pierre-André
Hpuriet , FHF, (prix Ebauches S.A.).
9 1er prix de dessinateurs de machines

(moyenne 5,1) : ex aequo Roger Cochand,
Fabriqu e d'Ebauches de Fleurier, (prix
Egger & Cie & Chocolat Suchard S.A.),
Marco Feruglio , J.-A. Chappuis S.A. Pe-
seux , (prix Fael S.A. & Jean Greub).
9 1er prix de mécaniciens-électriciens

(moyenne 5,0) : Martial Py, ETN (prix
des Montres Zenith).
9 2me prix de mécaniciens de précision

(moyenne 5,2) : Ex aequo Michel Guye,
Dubied , (prix Fabriques de Tabac Réunies
S.A.), Claude Schlaepfer, ETN, (prix Fa-
briques de Tabac Réunies S.A.), Edoardo
Sorrenti , Dubied , (prix Favag S.A.) ; Pier-
re Waser , ETN, (prix Favag S.A.) ; Adrien
Bessi , ETN, (prix Aciera S.A.) ; Enrico
Ravasio , Dubied, (prix Georges Vivot &
FCOM).
9 2me prix de mécaniciens en automo-

biles (moyenne 5,2) : Bernard Haas, TNC,
(prix des garages des Trois Rois, des En-
tilles , Hirondelle & Apollo).
9 2me prix de monteurs d'appareils élec-

troniques & de télécommunication (moyen-
ne 5,1) : Jean-Phil ippe Natali , ETN, (prix
des Montres Tissot).
9 2me prix de décolleteurs (moyenne

5,0) : Jean-Claude Bohnenstengel, Dickson
& Cie Peseux, (prix Bachmann S.A.).
9 3me prix de mécaniciens de préci-

sion (moyenne 5,1) : Ex aequo Daniel Mat-
they, Tornos S.A. Fleurier, (prix Papeteries
de Serrières & Otto Stettler) ; Jean-Philippe
Fritz, Dubied, (prix Ass. patronale méc.
de la Chaux-de-Fonds & Fabrique Maret
Bôle) : Marcel Bourqui, Mikron Haesler
S.A. Boudry, (prix Portescap) ; Jean-Philippe
Bourquin , ETN, (prix Portescap) ; Willy
Breguet, ETN, (prix Portescap) ; Charles-
Henri Hirschy, TNL, (prix Portescap &
FOMH).
9 3me prix de mécaniciens en automo-

biles (moyenne 5,1) : Ex aequo, Max-Gé-
rald Mode, TNC, (prix Garages Wuthrich
& Guttmann) ; François Rusconi , TNC,
(prix Garages du Rallye & Robert) ; Jean -
Pierre Huguenin , Garage des Trois Rois,
le Locle (prix FCOM & Garage Tivoli).
9 3me prix de monteurs d'appareils élec-

troniques & de télécommunication (moyen-
ne 5,0) : Michel Grandjean , ETN, (prix
Voumard).
9 4me prix de mécaniciens en automo-

biles (moyenne 5,0) : Michel Kung, Servi-
ces Industriels Neuchâtel , (prix UPSA, Ga-
rage Gonrard & Transports Wittwer).
9 4me prix de mécaniciens de précision

moyenne 5,0 : Ex aequo, Denis Bellini ,
Favag S.A. Neuchâtel , (prix Beka Saint-
Aubin) ; Jean-Louis Boichat , TNL, (prix
Fernand Chapatte) ; Flavio Comino, TNC,
(prix Alfred Quinche) ; François Gaberel ,
FHF, (prix Cornu & Cie S.A.) ; Franco
Picci, A.-S. Chappuis Corcelles , (prix Wer-
meille & Cie) ; Laurent Simon-Vermot ,
TNL , (prix Ass. patronale hoiiog. le Lo-
cle) ; Philippe Vuillemin , TNL, (prix Beka
Saint-Aubin) ; Michel-Pierre Zbinden , Tor-
nos S.A. Fleurier , (Prix Lauener &' Cie).
9 Prix spéciaux : Pour qualité des tra-

vaux de mécanique générale et sur machi-
nes agricoles aux apprentis forgerons-mé-
caniciens en machines agricoles : Jacques
Tisssot, c/o Francis Nussbaumer la Chaux-
dc-Fonds (note 5,3) ; Pierre-Alain Spycher ,
c/o Adolphe Finger les Ponts-de-Martc l
(note 5,2) ; Gabriel Juillerat , c/o Fritz
Spahr Lengnau (note 5,1) ; prix de l'Asso-
ciation neuchàteloise des maréchaux-forge-
rons en machines agricoles.
9 Meilleure note de culture générale

obtenue par un mécanicien de précision
(5,7) : Gilbert Yerly, Favag S.A. Neuchâ-
tel , (prix de l'Association des maîtres-mé-
caniciens diplômés).

Ont en outre réussi l'examen : Candidats
admis en application de l' article 30 LF :
Roclolfo Barbany, dessinateur de machines
(moyenne 5.1) ; Celso Garcia , dessinateur de
machines (moyenne 5,0) ; Marcel Kopp ,
dessinateur de machines ; Jean-Philippe Mai-
re, dessinateur de machines ; Roland , Mu-
gny, dessinateur de machines (moyenne 5,3);
Charly Rougemont, dessinateur de machines
(moyenne 5,0) ; Jean Trarbach, dessinateu r
de machines ; Max Peter , mécanicien de
précision (moyenn e 5,0) ; Gilbert Masson ,
mécanicien en automobiles.

Candidats ayant accompli un apprentis-
sage réguliers : Décolleteurs : François Au-
derset , FHF ; Robert Dubois, Dickson &
Cie Peseux ; Daniel Ischi, Lauener & Cie
Chez-le-Bart ; Juan Martinez, Cylindre S.A.
Le Locle.

Dessinateurs de machines : Gilles Albini ,
TNL ; Alain Bourgeois, Portescap la Chaux-
de-Fonds ; Claude De Bona , TNL ; Chris-
tian Delhaye, TNL; J.-A. Diacon. TNC,
Alain Girardot , TNL ; Denis-Michel Glau-
ser, Câbles Electriques Cortaillod ; Olivier
Langer, ETN ; Martial Leiter, EMEC ; Jean-
Claude Lièvre, EMEC ; Marco Magri, Fa-
vag S.A. Neuchâtel ;¦ Pierre-Edmond Quin-
che, ETN ; Eric Receveur, Voumard Ma-
chines Co S.A. La Chaux-de-Fonds ; Denis
Schenk, Dubied : Anita Semon, Fabrique
d'horlogerie de Saint-Biaise ; Jean-François
Theubet , J.-A. Chappuis S.A., Peseux.

Forgerons-mécaniciens en machines agri-
coles : Jean-Jacques Gogniat , Ernest Bour-
quin Diesse ; Martin Marchand , Ernes t Roth
Porrentruy.

Mécaniciens de précision : Pierangelo
Aloe, Baehler & Cie Cortaillod ; Danilo
Arseni , TNC ; Francis Berset , J.-A. Chap-
puis S.A. Peseux ; Patrice Blaser , Dixi S.A.
Le Locle ; Eric Boichat , Dixi S.A. Le Lo-
cle ; Michel Boichat , TNL ; Fulvio Borel ,
TNL ; Claude Boss, André Kohnke Pe-
seux ; Salvatore Bottarella, Dubied ; Geor-
ges Brodbeck , TNC ; Alain Brunel , Esco
S.A. Les Genevey-sur-Coffrane ; Diego Ca-
pelli,. i Dubied ; Vero Casalli , Tornos S.A.
Fleurier ; Jean-Claude Challandes, FHF ;
Pierre Cima , ETN ; Michel Clerc, TNL ;
Etienne Crettenand , FHF ; Michel Crette-
nand , FHF ; Silvio De Vincenti , Portes -
cap La Chaux-de-Fonds ; Roland Droz ,
FHF ; Willy- Droz, Dubied ; Charly Eigen-
heer, ETN ; François Fabregas , TNC; Jean-
Claude Fallet , Esco S.A. Les Geneveys-sur-
Coffran e ; Alfred Fankhauser , Favag S.A.
Neuchâtel ; Jean-Bernard Favre, FHF ; En-
rico Fernandez, Dubied; Michel Fitzé, J.-A.
Chappuis S.A., Peseux ; Antonio Fontanel-
la , Tornos S.A. Fleurier ; Eric Humair ,
la , Tornos S.A. Fleurier; J.-Cl. Gabus , TNC;
Robert Gaille, Tornos S.A. Fleurier; E. Hu-
mair, ETN; Ph. Humbert-Droz, Movomatic
S.A. Cormondrèche ; Bernard Janey, TNL ;
Christian Jaquier , Câbles Electriques Cor-
taillod ; Francis Joray, TNL ; André Jost ,
Portescap La Chaux-de-Fonds ; Patrick Juif
ETN ; Bernard Kuhni, ETN ; Pierrre-André
Lidy, TNC ; Robert Mabillard , FHF ; Jac-
ques Marmelo, Dubied ;• Michel Marquis ,
Tornos S.A. Fleurier; Laurent Matile , TNC;
Fabio Mazzolini, Fernand Chapatte Saint-
Biaise ; Pierre Morabito, TNC ; Jean-Clau-
de Moreau , TNC ; Daniel Mottaz, Portes-
cap La Chaux-de-Fonds ; Jacques Page,
Dubied ; Jean-Bernard , Paratte, TNC ; Ezio
Peccolo, TNC ; Jean Pesenti, ETN ; Joa-
quin Prades , André Kohnke Peseux ; Mau-
ro Previati , Dubied ; Jean-Luc Ramseyer,
TNC ; Roberto Rizzolo, Daniel Borel Pe-
seux ; Denis Robert , TNC ; Jean-François

Robert , TNC ; Jean-Robert Rub , Tornos
S.A. Fleurier ; Marc Schlegel , ETN ; Pier-
re Schneider , Favag S.A. Neuchâtel ; Willy
Schnyder , TNC ; José Segadc , Dixi S.A.,
Le Locle ; Christian Seiler , ETN ; Denis
Staehli. Tornos S.A. Fleurier ; Raoul Trimc-
chc , TNL ; Jean-François Vermot , Dixi
S.A. Le locle ; Martial Volery, FHF ; Jorg
Von Allmen , TNC ; Eric Von Burcn , TNL
Guv Vouillamoz , FHF ; Denis Vuille , J.-A.
Chappuis S.A. Peseux René Wahli , TNC ;
François Walchli , A. Bregnard & Cie
Saint-Aubin ; Pierre-Louis Zambon , Mikron
Haesler S.A. Boudry ; Amor Zerzcri , TNL.

Mécaniciens-électriciens : Frédéric Cou-
lomb, ETN ; Bernard Fasnacht , Cie des
Tramways Neuchâtel ; Michel Monnet , ETN ;
Claude Mosset , ETN ; Michel Ribaux , ETN;
Biaise Ruedin , ETN ; Pierre Schild, ETN ;
Jacques Troyon , ETN ; Patrick Wiesner ,
ETN.

Mécaniciens en automobiles : Willy-Phi-
lippe Blanchi, Garage des Jordils S.à.r.l. ;
Claiu lc-Willy Braillard , Garage des Trois
Rois S.A. La Chaux-de-Fonds ; Roger Bur-
ri. Garage Hirondelle Neuchâlel ; Christian
Champèmc, Garage Facchinetti Neuchâtel ;
André Châtelain , Garage des Entill es S.A.
La Chaux-de-Fonds ; Roméo D'Amico , Ga-
rage Bardo , Neuchâtel ; Roland Duperthuis ,
TNC ; Jean-François Erard , Garage des
Trois Rois S.A. La Chaux-de-Fonds ; Mi-
chel Froidevaux , Garage des Poudrières
Neuchâtel ; Jacques Gaillard , Garage Apol-
lo S.A. Neuchâtel ; Jean-Claude Geiser ,
Garage du Roc Hauterive ; Baltazar Lopcz ,
Garage Central Peseux ; Pierre-Alain Mo-
jon , Garage Roger Chamaux , Peseux ; Eric
Morel , Grand Garage Robert Neuchâlel ;
Alfred Noghero. Garage Elite Neuchâtel ;
Eric Oppliger , Garage Roger Charnaux Pe-
seux ; Jacques Perrenoud , Garage des Mon-
tagnes , La Chaux-de-Fonds ; Francis Rache-
ter , Garage du Relais de la Croix Bevaix;
Serge Robert , Garage Daniel Lanthemann
Cortaillod ; Oswald Romanens , TNG; Bru-
no Schafer , Garage des Trois Rois S.A.
Neuchâtel ; Denis Schwab, Garage Léon
Duthé & Fils Fleurier ; Nicolas Villanova ,
Garage Facchinetti Neuchâtel ; Bernard
Vogt , Garage Bardo , Neuchâtel : Marc-An-

i:.'L'orateur officiel, M, Bédat.
(Avipress - J. -P. Baillod.)

dré Wallher, Garage Franco-Suisse Les Ver-
rières ; Bernard Wenger , Garage Th. Alftcr
Saint-Aubin ; Bernard Winkler , Garage Pia-
get & Brugger , La Côte-aux-Fées ; Gilbert
Zbinden , Garage Facchinetti Neuchâtel.

Mécaniciens en étampes : Denis Domon ,
TNC ; Pierre-Alain Gafner , FHF ; Raymond
Lnthy, André Grisel ; Pierre-Georges Ri-
chard , Alfred Quinche ; Pierre Willen , TNC.

Monteurs d'appareils électroniques & de
télécommunication : Eddy Burger , ETN ;
Roland Burki , ETN ; Gérard Gisler , Fa-
vag S.A. Neuchâtel ; Edy Grillon , ETN ;
Marcel Gutknecht , ETN ; Patrice Haem-
merli , Favag S.A. Neuchâtel ; Jean-Daniel
Hofer , ETN ; Bernard Moulin , ETN ; Jean-
Paul Valley, ETN ; Patrick Von Tobel ,
Ebauches S.A. Neuchâtel ; Arnold Wydler ,
Favag S.A. Neuchâtel.

Récapitulation : Ont subi l' examen :
Décolleteurs 7 ; dessinateurs de machines
32 ; forgerons-mécaniciens en machines agri-
coles 5;  mécaniciens de précision 115 ; mé-
caniciens-électriciens 12; mécaniciens en au-
tomobiles 42 ; mécaniciens en étampes 8 ;
monteurs d' appareils électronique & de
télécommunication 15. Total 236 ; échecs
12 ; examens partiels 17 ; cer t i f icats  déli-
vrés 2(17. Les certificats tant attendus
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Accident :
le conducteur
prend la fuite

9 ALORS qu'elle circulait à Port-
Roulant en direction de Serrières, au
volant d'une automobile , Mme M. R.
eut le côté droit de sa machine heurté
par une automobile inconnue qui dé-
passa la sienne. Un peu plus loin,
l' automobiliste fautif devait encore heur-
ter une voiture en stationnement appar-
tenant à M. N. F., de Neuchâtel. Le
conducteur ne put être identifié que
le lendemain après un contrôle sur les
parcs. Il a été entendu hier soir par
la police.
: • 50 ivfu?

Jeune fille arrêtée :
elle volait à l'étalage
des grands magasins

9 LA POLICE de sûreté a arrê-
té à Neuchâtel, à la fin de la se-
maine dernière, une étudiante iranien-
ne qui avait commis plusieurs vols
à l'étalage dans des magasins de la
ville. Elle a été incarcérée à la pri-
son de Neuchâtel et mise à la dispo-
sition du juge d'instruction.

Apres une collision
le conducteur

s'enfuit
9 C'EST au volant d'une voiture

italienne que M. F. B., domicilié en
Italie , a eu sa route coupée par un
véhicule conduit par un inconnu alors
qu 'il descendait samedi soir la chaussée
de la Boine. Après des contrôles faits
sur les parcs , la police a identifié le
conducteur fautif. Il s'agit de M. D.
F., domicilié à Neuchâtel.

Les A.A. ont tenu
leur congrès romand
9 Samedi et dimanche, les A.A.

(Alcooliques anonymes) se sont réunis
à Neuchâtel pour y tenir leur deuxiè-
me congrès romand. La sobriété était
le thème de ces deux jours de réunion
et le Dr Lévy fit une conférence mé-
dicale sur l'alcoolisme. De son côté,
M. Philippe Aubert , président du tri-
bunal de Boudry, fit un exposé : le
jugé face à l'alcool. Cette séance se
déroula devant une nombreuse assistan-
ce. Les A.A. furent reçus par le Con-
seil communal et , un jus de raisin
d'honneur fut servi aux congressistes.
M. Philippe Mayor et un rerésentant
des A.A. échangèrent d'aimables pro-
pos.

La séance du dimanche était publi-
que et une fois de plus, il fut spéci-
fié que les AA. ne luttent pas contre
l'alcool mais contre l'alcoolisme. Un
groupe chaux-de-fonnier , « L'Edelweiss»
agrémenta la réunion en prêtant son
concours musical.

Mauvais plaisants
9 HIER, vers 22 h 30, le poste

de police était avisé qu'une épaisse
fumée sortait des toilettes publiques
de la place Piaget. Les pompiers aler-
tés furent contraints d'utiliser les mas-
ques et les bouteilles d'air comprimé
mais ils ne découvrirent finalement que
deux bombes fumigènes, probablement
dérobées à l'armée. Aucun dégât ne
fut constaté.

Voiture volée
9 UNE automobile Opel Rekord 1700

bleue, portant plaques 41 109, a été
volée. Le véhicule a disparu devant
l'immeuble Pain-Blanc 27, à Neuchâtel,
au cours de la nuit de samedi à di-
manche entre 2 h et 10 heures.

Collision
9 UN automobiliste de Cormondrè-

che, M. J. M., sortait de la place
du Port pour se rendre avenue du
ler-Mars et prendre la direction du
centre ville. Après avoir roul é une di-
zaine de mètres, l'arrière de sa machine
fut heurté par la voiture de M. M. V.,
de Boudry.

UN SPECIALISTE Â NEUCHÂTEL, LE
COMMISSAIRE DIVISIONNAIRE ARNAL

LUTTE CONTRE LA DROGUE

Neuchâtel accueillera mercredi un hôte
célèbre , éminent spécialiste de la lutte
contre le trafic de drogue, qui viendra
au chef-lieu faire une conférence.

Les Bellettrièns de Neuchâtel, qui di-
sent résolument non à ceux qui pré-
tendent que l'usage et l'abus de la
drogue sont inhérents à la société ac-
tuelle , ont estimé utile de donner la
parole au commissaire divisionnaire fran-
çais Jacques Arnal qui parlera de la
jeunesse et la drogue, à l'Aula de
l'Université , conférence suivie d'un dé-
bat.

Jacques Arnal (Croix de la Légion
d'honneur et de l'ordre de la santé
publique , auteur d'ouvrages policiers
primés) est sans doute le seul policier
qui ait suivi l'itinéraire de la drogue
d'Asie aux Etats-Unis et en Europe.
Il a participé étroitement à la chasse
aux trafiquants , à la répression, tout

particulièrement quand, des 1952, il ap-
partenait à la brigade mondaine.C'est
à cette époque qu'il découvrit, en plein
département de Lot-et-Garonne, quel-
ques hectares de chanvre indien I

On appréciera l'initiative de Belles-
Lettres , au moment où une certaine
jeunesse préfère la fuite vers les para-
dis artificiels aux responsabilités que
la vie leur demande de prendre, ou,
du moins, de commencer à prendre.

En Suisse, en 1968, 127 personnes
furent impliquées dans des affaires de
drogue. Elles furent 521 l'année sui-
vante et 2000 l'an passé. On estime
que la drogue concerne, dans notre
pays , quelque 20,000 jeunes.

C'est dire que la conférence Arnal
vient à son heure, alors que la drogue
progresse dans le monde occidental , à
côté d'autres signes évidents de déca-
dence.

IVRESSE AU VOLANT: ONE DEMENAGEUSE
BLESSE TROIS PERSONNES À COLOMBIER

Un grave accident s'est produit samedi
à 17 h 21 sur la RN 5 à l'entrée de
Colombier. Par la faute d'un conducteur
ivre, trois personnes ont été blessées.

Au volant d'une déménageuse, M. Da-
niel Rothpletz, âgé de 27 ans et domicilié
à Neuchâtel, circulait sur la RN 5 de
Boudry en direction de Colombier. Peu
après l'échangeur d'Areuse, son véhicule
quitta ia route à droite frottant la glis-
sière sur une distance de 85 mètres. Sans
se préoccuper davantage de ce premier
accident , le conducteur poursuivit sa rou-
te. A l'entrée de Colombier, la déménageu-
se quitta la chaussée une seconde fois
à droite, coupant la route à une automo-

I

bile conduite par M. Bernard Steffen, né
en 1942, et domicilié à Cheseaux (VD).
Une violente collision s'ensuivit et M. Stef-
fen , sa femme et leur petite fille Corinne
durent être conduits à l'hôpital de la

Providence. M. Steffen souffre d'une forte
commotion, sa femme d'une blessure à
une cheville , d'une plaie béante à la tempe
droite et de diverses blessures au visage.
La petite Corinne souffre de blessures à
la tête et aux jambes. Le conducteur a
été incarcéré immédiatement.

(c) Samedi après-midi , de nombreuses per-
sonnes se sont déplacées au temple de
Colombier pour rendre un dernier homma-
ge à M. Max Stengele, décédé subitement.

Né en 1890, il était une personnalité
fort connue. En effet, durant 40 ans, il
fut administrateur postal dans son village
natal de Colombier. En outre le défunt
s'est intéressé à la vie publique en qualité
de conseiller général et de président de la
commission scolaire. C'est à M. Stengele
que l'on doit la création de l'école ména-
gère. Il prit également l'initiative de don-
ner des leçons de travaux manuels. Un de
ses anciens élèves nous a dit le plaisir
qu 'il eut à suivre son enseignement varié et
intéressant. Témoin d'un passé relativement
récent M. Stengele laisse le souvenir d'un
homme discret et serviable.

COLOMBIER

Nécrologie

Samedi soir à la Salle des conférences

Le moins qu 'on puisse dire , c'est qu 'en
l' espace de trois ans à peine , le jeune
directeur de la Militaire , Claude Delley,
a obtenu des résultats spectaculaires. , Au-
trefois : une chaude sonorité d'ensemble.
sans doute, mais un jeu lourd et sans
grande souplesse. Aujour d'hui : du mordant
dans les attaques , des rythmes précis, le
sens des demi-teintes , des nuances et du
phrasé...

Quant à l' allégement de la sonorité , il
tient , pour une bonne part , à la présence
de 7 ou 8 clarinettes , qui tantôt renfor-
cent ou remplacent les bugles trad ition-
nels, et tantôt se voient confier les traits
brillants , dans les arrangements classiques.
D'où une couleur d'ensemble sensiblement
plus claire que par le passé.

C'est la première fois , sauf erreur , que
la Militaire nous proposait un progr amme
aussi difficile , uniquement composé de sé-
lections classiques ou d'oeuvres modernes,
à l'exclusion de toute marche ou « pas
redoublé » . Le résultat n 'en est que plus
brillant.

LES CLASSIQUES

Pour commencer, sous la baguette du
sous-directeur R. Borloz, un Prélude de
Wagner qui nous a permis d'apprécier de

beaux effets dans la dynamique et le timbre.
Encore que la complexe polytphonie wagné-
rienne ait été rendue , vers la fin surtout ,
avec une certaine gaucherie.

Très belle exécution d'une autre page
du même compositeur : , cette c Entrée des
invités à la Wartburg » , de Tannhauser ,
dont l'aspect grandiose et solennel se prête
particulièrement bien à la transcription.
L'intéressante sélection sur la « Symphonie
du Nouveau-Monde », de Dvorak , qui res-
pecte l'essentiel des 4 mouvements , nous
a valu l'un des meilleurs moments de
la soirée. Avec une indiscutable maîtrise ,
avec une gestique à la fois souple et
précise , M. Delley nous a menés de l'im-
pressionnante progression dramatique du dé-
but au « blues » central , puis à l'éclatante
affirmation du dernier mouvement. De
quoi nous faire oublier certaine modulation
maladroite dans le final...

COMPOSITEURS SUISSES
A L'HONNEUR

La seconde partie du concert compor-
tait deux œuvres de compositeurs romands.
Cl. Delley, M. Marcolli , B. Huttenlocher
interprétèrent d'abord, avec esprit et fines-
se, la pittoresque Sonatine pour 3 clari-
nettes de M. René Gerber , si clairement
découpée et souvent si proch e de la mélo-
die populaire.

Puis ce fut le bref « Concerto de Gi-
braltar » pour piano et cuivres , de J.-Fr.
Zbinden (arrangement de R. Volet). Le
soliste : Roger Boss et la Militaire surent
parfaitement mettre en valeur cette musi-
que relativemnt simple et directe , avec son
piano essentiellement rythmique , ses thèmes
« à  l'espagnole » comme dans le paso-doble
final, et ses beaux effets de timbres —
trompettes en sourdine et piano, notam-
ment.

Nous n 'en oublierons pas pour autant
l'intéressant contrepoint rythmiqu des tam-
bours , sous la direction de A. Talon ,,
le brillant, trio de trompettes , qui fut
bissé, ou encore l'original pot-pourri d'airs
américains, ponctué de battements de
mains , qui terminait la soirée.

Un nombreux auditoire , où figuraient
divers représenants des autorités : Mlle T.
Frey, présidente du Conseil général, m.
Ph. Mayor , président de la ville, MM.
P. Meylan , J.-Cl. Duvanel , R. Alleman ,
conseillers communaux, a applaudi cette
nouvelle et très convaincante démonstration
de notre Musique officielle. Qui repré-
sentera nos couleurs entre autres à la
Fête des fleurs de Locarno (fin mai) et
plus tard aux Fêtes de Genève.

L. de Mv.

Très beau concert de la Musique militaire

BOUDRY

Celte magnifique truite a été pêchée
samedi dans l'Areuse par M. Balesr
tracci, habitant Neuchâtel. Elle me-
sure 83 cm et pèse 5 kilos et demi.
Il a sans doute fallu doser la force
et le doigté pour ramener celle
magnifique pièce jusque dans la

bourriche...
(Avinress - Uninhot)

Une belle prise

Un siège étan t devenu vacant au conseil
: général du Landeron par suite de la dé-

mission de M. Jean-Louis Muriset , c'est M.
Michel Mallet qui a été proclamé élu
conseiller général. Il appartient à la liste
libérale.

LE LANDERON
Nouveau conseiller

général

• LA POLICE cantonale de Li-
gnières a procédé, samedi soir, à
l'arrestation d'un ressortissant suisse
alémanique domicilié à Bâle en pos-
session d'une voiture volée en Argo-
vie alors qu'il s'adonnait aux plaisirs
du dérapage contrôlé sur la piste.
Il a été incarcéré à Neuchâtel.

LIGNIÈRES

Arrestation
d'un automobiliste :
Il jouait les «Fangio»
à bord d'un véhicule

volé
1 (c) En complément à l' ordre du jour , le

Conseil général devra encore se prononcer
sur une demande de crédit de 50,000 fr.
pour la pose d' une conduite d'eau au che-
min des Perveuils. Cette extension du ré-
seau s'explique par le développement de la
localité dans la partie est du territoire com-
munal.

MARIN-ÉPAGNIER
Pour une conduite d'eau

Plus de trois cents choristes et instru-
mentistes , placés sous la direction de M.
Gcorges-H. Pantillon , interpréteront vendre-
di ' soir, à 20 h 15, au Temple du bas ,
l' une des partitions les plus ori ginales et
les plus attachantes de Haendel : les Fê-
tes d'Alexandre.

C'est le 17 janvier 1736, au célèbre Co-
vent Garden , qu 'a été créé cette sorte
d'oratorio profane ou plutôt de grande
Cantate pour soli , choeurs et orchestre.
Le succès fut tel que l'œuvre fut donnée
dix-huit fois au cours des six années sui-
vantes et qu 'elle figure au nombre des
partitions publiées « in extenso >• du Vivant
de Haendel.

UN « LIVRET » ORIGINAL
Le texte est dû à la plume du poète

et auteur dramatique anglais J. Dryden.
Poème intitulé c Les Fêtes d'Alexandre > ,
ou le « Pouvoir de la musique ». En voici
l'argument : une fête est donnée en l'hon-
neur d'Alexandre le Grand. A ses côtés ,
repose sa maîtresse Thaïs . Arrive un chan-
tre grec, Timothée, dont l'art est tel qu 'il
arrive à émouvoir profondément Alexandre ,
à faire naître en lui toutes sortes de
sentiments. Avec ses neuf chœurs et ses
divers soli , l'ouvrage est donc conçu de
manière à illustrer chaque fois un senti-
ment différent.

Ce sont d'abord deux chœurs d'intro-
duction : l'un , vigoureux , qui s'adresse à
Alexandre, l'autre , tout baigné de lumière ,
qui exprime l'admiration de la foule pour
le talent du chanteur grec. Visions glorieu -
ses, hymne à Bacchus : c'est ce qu 'évoque
le troisième chœur, parcouru de vigoureu -
ses sonneries de cors. Alors que le sui-
vant, avec ses bassons funèbres , parle de
la grande ' pitié des champs de bataille ,
après l'action guerrière. Le chœur central ,

.;.¦ le plus développé de tous , qui alterne
' avec de grands soli de soprano , est con-

V' i àacré - aux sentiments amoureux. C'est aussi ,"
pour les choristes , le plus difficile le plus

délicatement ouvrage , avec ses exposes , à
découvert de chaque voix.

Trompettes et timbales se chargent du
> réveil du guerrier » au cours d' un chœur
aussi bref que violent. Chœur suivi d'un
admirable air de basse qui évoque tantôt
les vengeresses Erynnies et tantôt les héros
morts sans sépulture.

L'épisode , suivant , pour chœurs et sopra-
no solo, verça' l'union de l' amour et des
sentiments belliqueux , puisque Thaïs est
censée conduire Alexandre au combat...

Enfin , deux grands hymnes à la musi-
que dont le dernier , grande fugue entière-
ment construite sur trois thèmes préalable-
ment exposés par les solistes , passe pour
un des plus beaux chœurs jamais écrits
par Haendel.

Ajoutons que G.-H. Pantillon a eu l' ex-
cellente idée de supprimer les longs réci-
tatifs — difficiles à traduire et qui de
toute façon paraîtraient bien démodés au-
jourd'hui — et de les remplacer , au début
par deux textes explicatifs , plus loin par
quelques brefs poèmes appropriés à la si-
tation. Texte de Victor Hugo, de L. de
Lisle , d'auteurs grecs anciens , qui seront
dits par divers élèves du Gymnase ou
de l ? Ecole normale.

L'ORCHESTRE
GYMNASE-UNIVERSITÉ

Comme l'an dernier , la partie orches-
trale a été confiée à l'ensemble Gymnase-
Université dirigé par M. Théo Loosli. Cet
ensemble , renforcé par quelques bois et
cuivres professionnels, ne se bornera pas
à accompagner les chœurs et les airs des
Fêtes d'Alexandre. Il nous donnera au début
une Ouverture de Haendel et l'un des
plus célèbres Concertos de Vivaldi : celui
en ré mineur pour deux violons , violoncelle
et orchestre.

Souhaitons qu'une salle comble assiste
à ce concert qui sera sans doute, comme
les précédents , une remarquable réussite ,,
tant 

^
sur le plan artisti que que pédagogique,

Nous en sommes d autant plus certain
que ce concert vient de remporter à la
Chaux-de-Fonds un très brillant succès.

L. de Mv.

Vendredi prochain, gymnasiens et normaliens
chanteront les Fêtes d'Alexandre de Haendel



ENCHÈRES PUBLIQUES À FLEURIER

MOBILIER ET MATÉRIEL
DE RESTA URATEUR

Le greffier du Tribunal du district du Val-de-Travers, à Môtiers ,
vendra par voie d'enchères publiques volontaires, pour cause de
cessation de commerce, dans les locaux de l'hôtel de la Croix-
Blanche, à FLEURIER, rue de l'Hôpital 9a,

le vendredi 26 mars 1971
dès 9 heures précises : matériel de cuisine, de restaurant , ver-
rerie, meubles.
dès 14 heures précises : appareils électriques de cuisine, de res-
taurant, appareils divers.

APPAREILS ÉLECTRIQUES DE CUISINE
1 bain-marie Sursee combiné avec chauffe-assiettes et . 2 bacs ;
1 cuisinière La Ménagère combinée bois ; 1 friteuse Fri-Fri 6000
volts , 8 litres ; 1 friteuse Fri-Fri 5600 volts, 12 litres ; 1 réfri-
gérateur Aie 300 litres ; 1 machine à laver la vaisselle Libo
commerciale ; 1 trancheuse à viande Crypto ; 1 éplucheuse auto-
matique à pommes de terre Kisag ; 1 mixer Alexanderwerk, avec
accessoires ; 1 four à raclettes David, Sierra, pour 4 demi-
pièces de fromage.

APAREILS ÉLECTRIQUES DE RESTAURANT
1 machine à café Egro avec piston automatique, 2 réserves
+ accessoires ; 2 moulins à café ; 1 caisse enregistreuse Anker ,
3 services et 1 tiroir ; 1 chauffe-plats Lukin avec 10 réchauds ;
1 compresseur Bosch.

AUTRES APPAREILS
1 cagnomatic ; 1 distributeur à cigarettes" Grunig ; 2 haut-par-
leurs ; 1 football de table, 1 trancheuse à pain, etc.

MEUBLES
tabourets, chaises et tables de restaurant et de jardin ; support
de télévision, vitrine, vivier, etc.

MATÉRIEL DE CUISINE
batterie, services de table, vaisselle, plats, marmites , etc.

MATÉRIEL DE RESTAURANT
vaisselle, nappes et serviettes, tapis de table et de cartes, Jeux
de cartes, ardoises, etc.

VERRERIES
apéritifs, vins, bière, liqueur, coupes, flûtes, etc.
CONDITIONS : paiement comptant, échutes réservées.
EXPOSITION : le vendredi 26 mars 1971, dès 8 heures.

Le greffier du Tribunal .
G. SANCEY

LA DIVISION DE LA TRACTION DU 
f̂a fc faft

1er ARRONDISSEMENT DES CFF "*"""" u«|»vi
(non professionnels)
à Genève, Lausanne, Neuchâtel et Bienne.

cherche plusieurs

/^^^^^^— ^̂ ^̂ ^̂  ̂
possession du certificat fédéral de capa-

jT™" ¦¦ r "¦
H Hf^̂ ^̂ ^̂  B̂ ^̂ ^̂  ̂ Nous offrons un travai l  intéressant et
'QHBBHl U B bien rétribué.

Les intéressés sont priés de retourner le coupon ci-dessous à la Division de la Traction,
1er arrondissement CFF, case postale 1044, 1001 Lausanne.

Je m'intéresse à un poste des *  ?*Oii'ittHKlin Nom et prénom : m* ¦ ****** <

Ouvrier de dépôt | | Né le :

Serrurier | | Adresse :

nMécanicien ou mécanicien-électricien | | Localité :

OFFICE DES POURSUITES DU VAL-DE-T RAVERS

Enchères publiques
L'Office des poursuites du Val-de-Travers vendra par voie
d'enchères publiques, Jeudi 25 mars 1971, à 14 h, devant
le garage Tivoli, J.-D. Grandjean , à Buttes, où elle est
entreposée,

1 voiture Alfa Romeo Giulietta 1300
verte, modèle 1961

appartenant à un tiers.
La vente aura lieu au comptant, conformément à la L.P.

OFFICE DES POURSUITES
Le préporé : BLANC

Société internationale en plein essor
cherche quelques

délégué(e)s
Nous offrons un travail très agréa-

1 ble; fixe, frais, commissions , avan-
tages sociaux ainsi que la formation
complète des débutants.

Prendre rendez-vous avec
M. G. Guilloud, directeur ,
tél. (022) 26 25 88, à Genève.
Nous vous remercions par avance.

i

GUNTHARDT,
boulangerie-alimentation, Boudry,
engage

CHAUFFEUR- LIVREUR
MAGASINIER
Tél. 4210 26, le soir 41 1716.

C I T É  B E L L E R O C H E  A P P A R T E M E N T S
s
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Situation dominante 
à Neuchâtel, tous les appartements ayant une vue

>v<|S"'5 îtw,
35|î^-4~l imprenable sur le lac et les Alpes.
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 ̂ 43t faubourg du Lac NEUCHATEL Tél. (038) 25 69 21

ÂSE VILLE DE NEUCHÂTEL

W MAISON DE BELMONT BOUDRY
cherche à engager

2 JARDINIÈRES D'ENFANTS
pour un groupe de 10 enfants de 2 à 6 ans.
Entrée en fonction le 1er juin 1971 ou à convenir.
Traitement selon la convention collective neuchàteloise de
travail ANMEA AREJI
Adresser offres détaillées à la Direction de la Maison de
Belmont, 2017 Boudry, jusqu'au 26 mars 1971. 

r ^y-v VAL-DE-RUZ

Âegté&\ Immeuble
W& locatif

0 25 ,3 ,3 ancien
Neuchâtel 7 appartements, 1 studio,

_ _ belle situation, confort ,Orangerie 8 jardin au sud( a Saint.
offre à vendre Martin.

V ; _ J

L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

Particulier cherche
à vendre

VI LLA
de ' 5 pièces sur 2
étages, avec jardin
et arbres fruitiers,
1000 m2. Vue
splendide. Quartier
dé Monruz.

Adresser offres
écrites à PG 649
au bureau du journal

A vendre à
Montmollin

VILLA
5 % pièces,
tout confort.
S'adresser à
Louis Jeanneret,
tél. (038) 31 36 54.

¦HHUJBk i, J
^ujuiinL-iiii nos

Terreaux9-r\IEUCHATEL Sf|S
Tél. (038) 25 48 33 ¦™l«

A vendre
NEUCHATEL, rue de la Cassarde

petite maison locative
avec local-magasin, garage, 4 logements
modestes bien loués et dépendances.
Rendement brut 13,200 fr. Prix de vente
175,000 francs.

CORNAUX rue des Basses

terrain à bâtir
de 480 m2 avec tous services sur place,
18,000 francs.

NEUCHATEL Vy-d'Etra

appartement villa-terrasse
de 5 % chambres, aveo confort. Situation
tranquille et ensoleillée avec vue impre-
nable 200,000 fr. Nécessaire pour traiter
75,000 francs.
VAL-DE-TRAVERS sur important passage,

café-restaurant de montagne
avec épicerie, station benzine et local de
la poste, 254,000 fr. + agencement 20,000
francs et petit inventaire de marchandises.

A louer
NEUCHATEL Ecluse 66

locaux commerciaux
de 400 m2 pour petite fabrique atelier ou
dépôt. Loyer mensuel 1800 francs. Long
bail ou vente.

Nous cherchons à acheter,
pour résidence secondaire,

maison ancienne
(maximum 8 pièces)

sans confort, à rénover, avec jar-
din et vue.

Région Neuchâtel et environs
(rayon 10 km).

MAUBORGET / LES RASSES
Je cherche à acheter, éventuellement
à louer

CHALET
VILLA ou FERME

Téléphoner au (021) 76 33 07 ou écri-
re sous chiffres P.J. 303702 à Pu-
blicitas, 1002 Lausanne.

Particulier cherche

ICl i alO pour villa

Hauterive - Saint-Biaise - Marin.

Faire offres sous chiffres P, 20677
N, à Publicitas, 2000 Neuchâtel.

«—n DÉPARTEMENT

H TRAVAUX PUBLICS

%| \W Service des ponts
^—r et chaussées

AVIS DE DÉVIATION
DU TRAFIC

Du lundi 22 mars 1971 à 20 h au mardi
23 mars 1971 à 6 h , des travaux routiers
auront lieu en bordure de la RN 5, entre
la Brunette et Auvernier.
Ces travaux nocturnes nécessiteront la dé-
viation, dans les deux sens, du trafic Neu-
châtel - Colombier.
Les déviations prévues sont les suivantes :
— rue de la Promenade-Noire, de l'Evole,

de Port-Roulant et de Tivoli - Serriè-
res - RC No 318 - Tilleul d'Auvernier -
carrefour de Brena , pour le trafic en
direction de Colombier ;

— Tilleul d'Auvernier - Peseux - Vau-
seyoh, pour le trafic en direction de
Neuchâtel.

Nous prions les usagers de la route de se
conformer à la signalisation et aux ordres
des agents.

L'ingénieur cantonal

MISE À BAN
Avec l'autorisation du président du Tri-
bunal civil du district de Boudry, le Ser-
vice cantonal des Ponts et Chaussées, à
Neuchâtel, met à ban l'article 2992 du
cadastre de Colombier, « Les Rives du
lac ».
En conséquence, défense formelle et juri-
dique est faite à toute personne non auto-
risée, les droits des tiers demeurent réser-
vés, de parcourir ce terrain, d'y déposer
des matériaux ou objets quelconques ou
d'y déverser des ordures.
En revanche, ls stationnement est toléré
dans sa partie centrale jusqu'à nouvel avis.

Les contrevenants seront poursuivis con-
formément à la loi. Les parents sont res-
ponsables de leurs enfants et les tuteurs
de leurs pupilles placés sous leur surveil-
lance.

Neuchâtel, le 10 mars 1971.
l'ingénieur cantonal

J.-D. DUPUIS
Mise à ban autorisée
Boudry, le 18 mars 1971

Ls président du Tribunal
Ph. AUBERT

'SI® sfciiîSs/r ' &&&&<& (HSiêSë»

le Landeron
A vendre villas-terrasse, grand
standing, 5 % pièces, vue impre-
nable, situation exceptionnelle.

Faire offres écrites à Fiduciaire
F. Anker, case postale 6,
2024 Saint-Aubin.

A vendre à Neuchâtel

IMMEUBLE
de 2000 m3, tout confort, avec
terrain. Magnifique situation.
Conviendrait pour communauté.
Faire offres sous chiffres P 20721
N, à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

A vendre, dans
la région de
Saint-Aubin, Pro-
vence et Creux-du-
Van, plusieurs
parcelles de

terrain
d'une superficie
de 1000 à 6000 m2
convenant pour
villas , chalets '
et caravanes.
Prix, selon
situation, de
4 fr. à 30 fr.
le m2. Adresser
offres écrites à
DW 669 au
bureau du journal.

A LOUER
à Boudry
Faubourg Philippe-Suchard Nos 20 et 22

appartements de 4 V2 pièces
surface nette 90 m2, à partir de Fr. 480.—

appartements de 5 V2 pièces
surface nette 100 m2, à partir de Fr. 555.—

Tout confort, W.-C, séparés pour les grands
appartements, cuisines dernier cri avec cuisinière
et frigo, grand balcon, exposition plein sud, et
surtout de

très grandes pièces
Pour tous renseignements et location, s'adresser
au bureau d'architecture Etienne MAYE.
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 38 21.

Enchères publiques
Le greffier du tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

LE JEUDI 25 MARS 1971
dans l'appartement sis rue Gulllaume-RItter 9, à Neuchâtel (rez-
de-chaussée), les objets suivants :

Le matin, dès 9 h 30 .
lingerie : draps ; linges de toilette ; nappes ; serviettes, coupons
de tissu (fil) ; vêtements de femme ; souliers (pointure No 37);
argenterie ; livres ; 1 table de cuisine ;. 1 petit buffet ; 1 cui-
sinière électrique Therma, 3 plaques, 1 four ; casseroles ; vais-
selle courante ; ustensiles de cuisine, etc. '-'
L'après-midi, dès 14 heures
2 chaises Louis XVI ; 2 chaises dont 1 neuchàteloise el
1 Napoléon III ; 1 tabouret de piano ; 1 table à ouvrage Louis-
Philippe ; 2 lits complets ; 1 armoire à glace ; 1 psyché ; 1
petit secrétaire à abattant, fin XIXe ; 1 petit bijoutier Chine ;
1 bahut ancien, noyer ; 1 table demi-lune, noyer ; 1 arrnoire
ancienne, 2 portes, noyer massif ; 1 console Empire ; 1 biblio-
thèque, 2 corps ; 1 salon composé de : 1 canapé et 2 fau-
teuils, -velours frappé ; 1 lustre (rouet transformé) ; 1 baromè-
tre-thermomètre ; 1 buffet de service, style Henri II, sculpté ;
1 table de radio ; 1 radio Deso ; 1 chaise longue métal ;
1 huile par Max Theynet ; tableaux ; 1 régulateur ; bibelots ;
vaisselle décorée par Max Theynet ; cristaux ; bijoux or et
argent ; tapis d'Orient : plusieurs petits Hamadan ; 1 Hérlz (220
centimètres x 320 centimètres), ainsi qu'une quantité d'objets
dont le détail est supprimé.
Conditions : paiement comptant - échutes réservées

Le greffier du tribunal
W. BIANCHI

A louer à Neuchâtel, près du
centre, pour fin avril,

entrepôt
d'une surface de 80 m2 environ.
Prix intéressant.

Etude Jacques RIBAUX,
avocat et notaire, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

Importante société qui désire
s'établir à Neuchâtel cherche

bureaux
environ 150 m2
bien placés,
dans immeuble moderne, au cen-
tre de la ville.

Faire offres sous chiffres AS 0666
au bureau du journal.

A louer près du centre, dans villa
familiale avec vue,

locaux d'environ 75 ni2
pouvant servir à l'usage de
bureaux, atelier d'horlogerie, etc.

Prix : Fr. 450.— plus charges.
Etude Jacques RIBAUX,
avocat et notaire, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41. Urgent

Couple soigneux cherche

appartement
non meublé ou meublé, avec con-
fort , pour début mai, jusqu 'à fin
octobre 1971. Région Côte neuchà-
teloise.

Adresser offres écrites à PH 0665
au bureau du journal.

Cassarde
A louer, pour
le 24 mars ou
date à convenir,

2 places
de parc
Loyer mensuel
25 fr. S'adresser :
Etude Wavre,
notaires.
Tél. 25 10 63.

A louer au
Châtelard

chalet
de vacances
3 pièces, 4 lits,
tout confort.
S'adresser à
l'hôtel du Lion-d'Or,
1681 Châtelard.
Tél. (037) 52 21 93.

Jeune femme,
employée Migros,
cherche

chambre
indépendante
dans le centre
de Neuchâtel.
pour le 1er avril.
Tél. 61 28 98.

On demande à louer
à Neuchâtel,
pour début
ou mi-avril ,

S T U D I O

APPARTEMENT
pour 2 institutrices,
1 à 2 pièces,
tout confort.
Tél. (066) 66 15 76.

PETITPIERRE &
GRISEL S. A.,
av. de la Gare 49,
cherche, pour l'une
de ses secrétaires,
un

STUDIO
ou une chambre
confortable, libres
immédiatement.
Tél. 25 65 41.
interne 23.

Garage des Falaises S.A.,
Neuchâtel, cherche :

mécaniciens sur autos
manœuvre de garage

Salaires selon capacités.
Semaine de 5 jours.
Téléphoner au 25 02 72, ou se
présenter, 94, route des Falaises.

Garage de la place cherche

employée de bureau
Adresser offres écrites à FW 639
au bureau du journal.

vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de ré-
ception, 4, rue Saint-
Maurice, ou d'inscri-
re votre annonce au
dos du coupon d'un
bulletin de verse-
ment postal.
Ces annonces ne
sont pas acceptées
par téléphone et
elles doivent être
payées avant la
parution.
Les annonces com-
merciales ainsi que
les annonces pour
la vente de véhicu-
les à moteur ne
sont pas admises
dans la catégorie
des petites annon-
ces.

Pour insérer
une petite
annonce au
tarif réduit de
30 centimes
le mot

JEUNE EMPLOYÉ
QUALIFIÉ

trouverait place stable et bien
rémunérée dans grand bureau
de la place. Ambiance agréable.
Semaine de 5 jours. Prestations
sociales. Entrée à convenir.
Faire offres, avec photo, à case
postale No 1147, 2001 Neuchâtel. '

¦



A SERVICE HI I r Q
 ̂

ACOUSTIQUE "̂  WI O

OVULATON d oreilles ?
TT •.  ̂

p..!'e
V
Z Lunettes et appareils acoustiques

*L RUS de la un» » modernes pour toutes surdités
"̂ 

MM postais 193 — , ¦ rt.l
«,.038/3311 76 «x» NEUCHATEL 

Service après-vente. Piles.

Trolleybus No 7 Audiogramme et essais gratuits
Consultations tous les jours de 9 h à 12 h et de 14 h à 18 heures (autres
heures, mercredi et samedi, uniquement sur rendez-vous).
Sur demande, à domicile.

Fournisseur conventionnel de l'assurance invalidité , renseignements
et démarches.

JâbL * beaux vêtements
à âHpESSOfl ntfc 's me '"eur des nettoyages

I w Ê m  MQIRIQIE
V Ês8ggjgB *0 (produits brevetés)
i |̂Ç?̂  Attention !.. .
i l.v' ?V Profitez du self-service i
A  ̂  ̂ En 60 minutes i

4 kg de VÊTEMENTS pour 10.-

\ DRY
f CLEANING *"entre Prébarreau 7 ;
Jl A. SCHADER Tél. 25 25 44 [

tïnlïiîil 4 Garage Mario BARDO 4 MMOHSTBATIOHS
pr i n c ip a l e  I Sablons 47 JNEUCHATEL «, ((B8> 2418 42 1 »"* engagement

¦ ! Ouvert le dimanche matin

Pour contenter sa clientèle de plus en plus nombreuse

RINO DEL FAIM) 1
CYCLES MOTOS - ÉCLUSE 27-31 - TÉL. (038) 24 39 55

inaugure aujourd'hui ses nouveaux locaux H

AGENCE PUCH (VELUX-MAXI-WALCO-PRIOR)

Accessoires cyclomoteurs

TOUT POUR LE MOTARD :

Combinaisons, casques, lunettes, bottes, pneus, gants, huiles :M

( COUTURE \
POUR TOUS

Grand choix de
jersey - tricot

on mètre

BO UTI QUE
JER SEY-TRICOT

Seyon 5 c
Neuchâtel

V Tél. 25 61 91 j

MORBIERS
en sapin, un époque
Louis XIII noyer
(cartouches),
un vaisselier rusti-
que, toiles de
maîtres régionaux.
Etains. Cuivres,
anciens.
Arts et Styles.
Terminus du
trolleybus
Saint - Biaise.

OPTIQUE
MARTIN LUTHER
•m HAITHE OPTICIEN
<5 Maison fondé» m 1852
BEI P l i oi  P n r y 1

2001 NEUCHATEl
Exécuto so l jnousoraont  al
rapidement l'ordonnance du
votre oculiste
Téléphone 25 13 67

Auto-école ABC
Petite voiture - Parcage facile

DOUBLE COMMANDE
- . Rindisbacher Tél. (038) 25 90 59

A VALANGIN
Un artisan reconstitue pour vous, sur me-
sures et en vieux bois, des meubles rus-
tiques et Louis XIII pour vot re logis.
En exposition :
,1 bahut noyer Louis XIII
3 vaisseliers rustiques
2 tables Louis XIII 180 X 80
2 bancs Louis XIII
1 secrétaire Charles X
petites tables de salon Louis XIII ovales,
rondes et rectangulaires.
R. Meier, ébéniste. Tél. 36 13 41.
Parc devant la boutique.

PATRONS
MARIE-CLAIRE

en provenance directe de Paris

CENTRE DE COUTURE BERNINA
L. CARRARD
Epancheurs 9, Neuchâtel.

Wjjf i r .  ĵraHH

ERIC MOSER
PLATRERIE - PEINTURE

Rue Emer-de-Vattel 7
Neuchâtel

Tél. (038) 25 54 64

RENÉ SCHENK
Votre fournisseur pour vos

articles de sport
ski - hockey - football

Aiguisage de patins minute

Chavannes 7 et 15 - Tél. 25 44 52

R. MARGOT
BOUCH ER I E - CHARCUTER IE

NEUCHATEL
0 2 lignes 25 66 20 - 25 66 21

Spécialité de VIANDE D'AGNEAU

F. GROSS & FILS
Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess »
Coq-d'Inde 24 - Tél. 25 20 56

R1TZ & C
M E N U I S E R I E

É B É N I S T E R I E
Neuchâtel

Ecluse Tél. 25 24 41

NETTOYAGES
Villas , appartements, bureaux, etc.

G. ZURCHER
Débarras en tous genres

Trois-Portes 41 Tél. 25 99 36

FRANÇOIS
Tél. 25 99 36 0éména 2ements

Petits transports

powrhomineJ WMÊ&W
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T̂ W'tn B̂t
Circulait vous soulagera et combattra avec
succès les troubles de la circulation, une
trop haute pression artérielle, l'artériosclé-
rose et les malaises découlant de ces affec-
tions : sang à la tête, étourdissements, pal-
pitations fréquentes, papillotements, bour-
donnements, varices, les troubles de la
circulation de l'âge critique, hémorroïdes.
Circulan chez votre pharmacien et droguiste.
Fr. 5,40, Y, litre Fr. 12,90, 1 litre Fr. 22,50.
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2002 Neuchâtel : Mario Bardo, Garage-Carrosserie, Sablons 47 - 52, tél. (038) 24 18 43. — 2300 La Chaux-de-Fonds : Raoul Boichat, Station-Service-Shell, av. Léopold-Robert 147,
tél. (039) 23 70 44. — 2052 Fontalnemelon : W. Christine», Garage, av. Robert, tél. (038) 53 34 77.

T dJ f COIFFURE
)  i Tj r $$: Moulins 3 - Tél. 25 29 82/83! M ¦ooer

Permanente <Zotos» ,
i pour cheveux fins et délicats (garantie)

L y Teintures ̂ minute"
t Manucures par spécialistes
à Ouvert sans interruption avec ou sans rendez-vous

\ (0 25 29 82 - 25 29 85
i 60 places avec une équipe de première force
i Climatisation - Nursery à disposition des mamans

f Au rez-de-chaussée :

1 (Ô BOUTIQUE ;

Jux  ̂ !
I DES GADGETS IMPRÉVUS, CHOISIS POUR VOUS ,

fi « Rino », spécialiste coupe Messieurs (

I Sans IHraldite, 1
cette expédîtïon
au bout du monde
eût été un échei.

heur voulut que la vanne principal6
i du réservoir à kérosène alimentant !

n ' i le brûleur se rompît Tous les essais
' : de soudage étant demeurés vains,
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| Les deux tubes d 'Araldiîe sont inséparables, et y  durcit sans retrait. Cest la raison pour laquelle l 'Araldite M Sh'! iH®fiî^?î|
(Comme les objets collés à l'Araldite .) permet de coller entre eux et les uns aux autres presque tous SMÊÊSMIMÊ wÊÈzMÊStÊËl
_, . , .. . . . .  , L r n les matériaux: métaux,porcelaine,faïence, verre, bois, cuirs, n̂ÉalBÉÉ Irl'iilllllIlllfflrM¦ j  L Araldite est livrée .dans deux tubes. Le bleu 

^̂ ^̂  ̂ y u Uanisé.matières plastique» dures,etc. f  S "¦ ¦ --53 In IIIcontient laresineepoxyde-lacolleproprement Petit emballage Fr. 4.60 WSÊÊÊÊÊ M
Lorsqu'on mélange des quantités égales du mÉÊÊM mm , H

| contenu des deux ntbes.le durcisseur provoque, s s «H? I^̂ ^Sp a r  une réaction chimique nommée poly addi- /" ÎCD A i^nPV  ̂' HHI
tion, leJurcissement de l 'élément adhésif. VflOr \ vJCZlVJ T f riRÂ-^rn^  ̂ t B

' L'Araldite se fixe puissamment parce que Jg .-„,__ . , , , -rg . ^c^y- ^7" / 
tt 
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Conférence
d'un conseiller d'Etat

(c) M. Jacques Béguin , conseiller d'Elat.
invité par l 'Union chrétienne de jeunes
gens a donné vendredi soir , à la Côte-
aux-Fées , une conférence sur la politique
sociale de l'Etat. Il a été pésenté par M.
Ivan Barbezat , président de l'UCNJ. Les
multiples tâches incombant à l'Etat dans
le domaine social , échappent au grand pu-
blic.

L'orateur a exposé plus d' une heure du-
rant , très clairement et simplement ces tâ-
ches. Il va sans dire que c'est la loi sur l' as-
surance maladie et ses applications votées
récemment par le peuple qui a le plus
intéressé les auditeurs. Preuve en sont les
nombreuses questions posées et auxquelles
M. Béguin a répondu avec bonne grâce et
concision. Chacun a pu en conclure que
la gestion des œuvres sociales dans notr e
gouvernement cantonal est dans les mains
d'un homme énergique , prudent et avisé.

Au Conseil général de Boveresse
De notre correspondant :
Le Conseil général de Bovereses s'est

réuni jeudi soir sous la présidence de
M. Maurice Vaucher. Douze membres
étaient présents.

% Comptes. — Les comptes ayant dé-
jà fait l'objet d'un compte rendu dans nos
colonnes, nous n 'y reviendrons pas. Rel-
vons simplement que le déficit de l' exer-
cice s'élève à 6527 fr. 15 et que les amor-
tissements légaux sont de 21,000 fr. alors
que la fortune communale au 31 décem-
bre se monte à 1,194,572 francs. Les
comptes ont été adoptés.
9 Terrain à bâtir. — En vue de la

construction de deux maisons familiales ,
d'un et de deux appartements , le Conseil
général a donné son accord au sujet de
la vente de deux parcelles de terrain ,
l' une étant située à la Verpillière et l'au-
tre à la Côte , au nord du chemin des
Pins. i

m Taxe d'épuration. — Selon une dé-
cision de principe prise dans le cadre du
syndicat de fixer une taxe de base de
10 fr. par habitant (village et montagne),
le Conseil général s'est déclaré d'accord
avec l' arrêté, sans enthousiasme il est vrai ,
puisque 6 membres du législatif ont voté
alors que les autres se sont abstenus.

A noter que cette taxe de 10 fr. per-
mettra de couvrir dans une certaine me-
sure la charge communale qui se monte
à 147,774 fr. plus les intérêts aux taux
de 6 % %, ce qui représente des annuités
de 12,900 fr. les dix premières années pour
arriver à 6000 fr. les dix dernières années ,
l' amortissement se faisant sur 40 ans. A
relever aussi que dans le courant de cette
année le tarif des eaux devra être revu ,
comme cela a déjà été fait ou le sera dans
les autres communes du Vallon.

9 Conseil communal. — Pour rempla-
cer M. Paul Jacot démissionnaire , tous les
candidats présentés ont refusé une nomina-
tion au Conseil communal. Cette question
sera revue lors de la prochaine séance, ce
qui permettra d'entreprendre diverses dé-
marches.

9 Divers. — Il a été question du chemin
de Bellevue qui sera goudronné dans toute
sa longueur dans le cadre du SAF, du
remblayage éventuel de la carrière de la
Fourchaux et de l'aménagement des chemins
dans le secteur est du village.

Un ancien horloger de Saint-Sulpice : «On devrait
accorder plus d'importance aux questions sociales »

LES PROBLÈMES DU TROISIÈME ÂGE

M. Olivier Divernois, 73 ans, de
Saint-Sulpice, a travaillé durant 58
ans dans l'horlogerie. Il a été un des
rares horlogers complets du Vallon
à faire des chronomètres de marine.
Il considère que le problème du
troisième âge est de nature sociale :

— J' ai commencé mon apprentis-
sage en 1913 et j' ai travaillé jus-
qu'à l'âge de 66 ans. A l'époque, il
n'existait pas de caisse-retraite. Les
<t trois piliers », cela me fa i t  rire
car tout le monde n'en bénéficiera
pas, je pense surtout aux paysans et
aux artisans. Les carnets d'épargne
donnent un intérêt de moins de 4 %
mais avec l'inflation , l'argent baisse
d' environ 5 % par an et le pouvoir
d'achat diminue sans cesse...

M. Divernois et sa femme ont
élevé quatre enfants. Ils ont traversé
des heures difficiles :

— Durant la crise, j 'ai été chô-
meur durant dix ans, de 1930 à
1940. Je n'avais droit qu 'à 90 jours
de chômage par an, reconnus par le
syndicat, mais pas au secours de
crise (75 f r .  par quinzaine) car

j'étais propriétaire. Nous étions sept
à la maison et pour vivre il fall ait
emprunter sans cesse. Aujour d'hui, je
dispose de ma retraite AVS , j 'ai ma

M. Olivier Divernois.
(Avipress - Schelling)

maison et je loue des chambres.
La vie est-elle plus facile , actuel-

lement pour les horlogers ?
— Certes, ils gagn ent mieux mais

je considère, par rapport à d' autres
professions, que les salaires ne sont
pas encore suffisammen t élevés. Un
horloger ayant charge de famille
parviendra toujours difficilement à
réaliser des économies ou à placer
de l'argent. C'est pourquoi je pense
qu 'on devrait davantage se pencher
sur les pro blèmes sociaux du troi-
sième âge.

M.  Divernois ne regrette pas
d'avoir cessé son activité , mais il a
son op inion sur la question de l' or-
ganisation des loisirs :

— J 'ai suffisammen t c gratté »
pour mériter de me reposer: Mais
cela ne signifie pas la renonciation
à une vie active. Ma femme se pas-
sionne pour la lecture ; quant à moi,
j' ai différ ents violons d'Ingres : les
antiquités, le jardinage , le brico la-
ge , un chien. Nous n'avons jamais
passé des vacances à l'étranger. Ma
femme et moi sommes p rofondément
attachés, à ce coin de terre et nous
ne faisons pas partie de ceux qui se
p laignent de leur sort. JP et G.D.

Une nouvelle classe
sera ouverte

(sp) La commission scolaire primaire de
Fleurier a siégé jeudi soir sous la prési-
dence de M. André Maumary . Vu l' ef-
fectif très important des entrées en pre-
mière année (plus de 80 élèves), il a été
décidé d'ouvrir ce printemps une quatriè-
me classe de première année. Cela porter a
à 14 le total des classes de l'école pr i-
maire. Deux nouvell es institutrices vien-
dront compléter le corps enseignant : Mme
Lily Duthé-Oppliger et Mlle Lisca Meier.
Des démarches vont être entreprises au-
près de la commune afi n de trouver un
local pour loger la 14me classe primaire.

Comme plusieurs institutrices ne peu-
vent plus dispenser à leurs élèves les le-
çons de gymnastique prévues au program-
me, la commission a convenu de confier
à Mme Monique Monnier , diplômée fé-
dérale I, un poste partiel de maîtresse de
sport au degré primaire.

Enfin , la commission scolaire s'est pro-
noncée pour la suppression de la distri-
bution de lait aux élèves, mais a opté
pour le maintien de celle de pommes.
Les examens de fin d'année se déroule-
ront les 23 et 24 mars et les vacances
de printemps auront lieu du 3 au 19
avril.

Démission au home
(c) M. et Mme Daniel Rnsselet , direc-
teur du home des vieillards de Fleurier,
ont fait part de leur démission au comité
de direction. M. et Mme Rosselet reste-
ront en fonctions jusqu 'au moment où leur
successeur s'installera à Fleurier.

Chez les Compagnons
(c) Les • Compagnons » ont siégé à Fleu-
rier , en présence de M. Philippe Favarger ,
membre d'honneur. Ils ont esquissé le pro-
gramme de la prochaine saison.

Au directoire , M. Marcel Montandon
fonctionnera en qualité de chancelier et
chef de la publicité , en remplacement de
Mme Nicole Bise.

Cyclomotoriste blessé
(c) Samedi à 16 h 45, M. Edouard Gertsch,
de Saint-Sulpice, circulait à cyclomoteur
rue du Progrès, à Fleurier. Il n'accorda
pas la priorité de droite à un autre cy-
clomotoriste, Hugues Vuillème , écolier, qui
roulait rue du Grenier. Une collision s'en-
suivit.

M. Edouard Gertsch souffre d'une com-
motion et d'une plaie à l'arcade sourci-
lière droite. Il est hospitalisé à Fleurier.

NOUVEAU PRÉSIDENT DE L'A. D. E. V.
L'Association pour le développement éco-

nomique du Val-de-Travers (A.D.E.V.) a
siégé récemment en assemblée à la salle
Grise de Couvet. En remplacement de M.
Lucien Frasse, démissionnaire après six ans
d'activité, elle s'est donné un nouveau pré-
sident en la personne de M. Jacques-
André Steudler , professeur et conseiller
communal aux Bayards.

Auparavant, elle a pris connaissance des
divers rapports statutaires et les a approu-
vés. Le président sortant a d'abord dressé
le bilan des faits et gestes dti comité
de 1966 à 1971, soulignant notamment les
points suivants : O nécessité pour le Val -
de-Travers de s'adapter aux contingences
économiques et touristiques actuelles ; 9
renoncement définitif au complexe d'excen-
tricité et d'isolationnisme ; # conscience
de la coexistence de deux régionalismes ,
l'un industriel, l'autre agricole ; 9 recon-
naissance de la coexistence de deux états
d'esprit, l'un dynamique et ouvert vers le
monde, l'autre statique et replié sur lui-
même ; 9 signification ambivalente de l'in-
dividualisme, considéré à la fois comme
une force et comme une faiblesse ; 9
enregistrement d un certain retard dans
l'équipement hôtelier de la région ; 9 mise
en valeur des atouts touristiques du Val-
lon ; 9 conversion du tourisme de transit
en tourisme de séjour ;, 9 projet de créa-
tion de maisons de vacances et d'un ter>^
rain de camping-caravaning ; 9 insuffisance
des logements de vacances pour satisfaire
la demande sans cesse croissante ; 9 édi-
tion, en 1970, d'un nouveau dépliant publi-
citaire tiré à 100,000 exemplaires ; © com-
plexité de l'établissement des horaires de
chemin de fer en tenant compte des deside-
rata de la clientèle et des exigences de
l'exploitation ; 9 appui de l'ADEV à l'As-
sociation des intérêts routiers du Val-de-
Travers en faveur de la correction de
la Clusette ; 9 enfin , conciliation indis-
pensable de deux principes apparemment
contradictoires : le développement touristique
et la protection de la nature.

Puis, M. Léo Roulet, caissier de l'ADEV,
a présenté les comptes de l'association
qui se soldent pour l'exercice 1970 par
un excédent de dépenses de 11,939 fr. ;
aux recettes, les dons et cotisations des
membres (400 environ) représentent un

montant de 2122 fr., les subventions des
communes , de 570 fr., la vente de dépliants
publicitaires , de 1584 fr., les intérêts et
les subventions de l'ONT de 5189 francs.
Aux dépenses , le principal poste concerne
l'édition du nouveau prospectus (20,427 fr.)
alors que es cotisations et les dons
une souscription de 500 fr. au TBRC)
atteignent 925 fr. et les frais généraux
seulement 53 francs.

Les comptes de 1970 ont été vérifiés
par MM. Edgar Jeanneret et Michel Bar-
raud. Au bilan , l'ADEV enregistre un
solde actif de 6241 francs.

NOMINATIONS
Seul candidat à la présidence, M. Jac-

ques-André Steudler , des Bayards , a été
nommé président de l'ADEV par acclama-
tion. Cinq démissions et un décès ont
réduit le comité sortant à 8 membres ;
est décédé. Ont été nommés pour compléter
Hiigli , Philippe Mayor , Lucien Frasse et
Jean-Claude Landry, ont renoncé à une
réélection , alors que M. Maurice Nagel
est décédé. On tété nommés pour compléter
le comité : MM. Jean-Luc Bourquin (Cou-
vet), Denis Gysin, Jean-François Jossi et
Freddy Landry (les Verrières), Jean-Hugues
Schulé (Noiraigue), Pierre Monnier (Fleu-
rier) et François Matthey (Buttes). Ces
nouveaux membres siégeront aux côtés /des
i anciens » , soit MM. Jules-F. Joly (Noi-
raigue), Léo Roulet (Couvet), Edwin Vol-
kart (Buttes), Jean-Louis ~-Gander r Claude
Montandon , François Sandoz (Fleurier),
Jean Ruffieux (Boveresse) et Pierre Wyss
(Travers) .

Les vérificateurs de comptes , MM. Ed-
gar Jeanneret et Michel Barraud (Cou-
vet) ont été reconduits dans leur fonction.
Sur proposition du comité, les cotisations
sont maintenues à leur tarif actuel , soit
5 fr. pour un membre individuel , 8 fr.
pour une personne morale, 50 fr. pour
une commune de moins de 1000 habi-
tants et 100 fr. pour une commune de
plus de 1000 habitants.

DISCOURS-PROGRAMME
Lui-même félicité pour sa brillante no-

mination par san prédécesseur , M. Steud-
ler a remercié M. Frasse de son activité
présidentielle et lui a remis un livre d'art

en guise de témoignage de reconnaissance
de l'ADEV.

Dans un discours-programme , le nou-
veau président a marqué la volonté de
l' association régionale de redevenir une réa-
lité vivante pour tous les habitants et
les groupements du Val-de-Travers , insistant
sur le danger que représenterait un écla-
tement du district en 11 communes égo-
centriques. Et M. Steudler d'évoquer les
multiples possibilités touristiques offertes
par le Vallon aux populations autochtones ,
voisines , voire lointaines , tant en été qu'en
hiver ; mais il importe de populariser le
tourisme régional afin , devait-il affirmer ,
de « faire passer les atouts dans le domai-
ne des faits ». Selon le président de
l'ADEV, le nouveau comité analysera les
unes après les autres les composantes de
notre patrimoine vallonnier (sportif , cul-
turel , historique , naturel , etc.) et s'efforcera
de trouver pour chacune d'elles la clien-
tèle spécifique qu 'il lui faut. En conclu-
sion , M. Steudler est persuadé que l'ADEV
(fondée il y a 38 ans) connaîtra sous
peu une « reverdie » et qu 'une de ses
principales tâches consiste à proposer aux
hommes de ce temps un véritable huma-
nisme des loisirs.

L'assemblée a pris fin avec la projec-
tion d'un , documentaire d'Henry Brandt ,
« Les Hommes de la montre », présenté
par M. François Sandoz. directeur d'Ebau-

,clj es S.A. à Fleurier , et prêté par le
"Musée régional d'histoire et d'artisanat.

E.-A. K.

La section VPOD a réélu son comité
De notre correspondant régional :
La section du Val-de-Travers de la Fé-

dération suisse des services publics (VPOD)
a siégé en assemblée vendredi soir à Cou-
vet , sous la présidence de M. Charles Mar-
chand. Celui-ci a souhaité la bienvenue ,
en particulier à M. Francis Simone , secré-
taire romand. On a enregistré plusieurs dé-
missions par suite de changement de si-
tuation , deux admissions et un transfert.

RAPPORT ET COMPTES
Dans son rapport, le président a relevé

le peu d'activité de la section au cours du
dernier exercice et a regretté le manque
d'empressement de se déplacer pour une
assemblée. Au nom du secrétariat romand ,
il a eu le plaisir de remettre à M. Emile
Currit le diplôme pour 25 ans de fidélité
dans la section VPOD et un insigne en
or. M. Marchan d a relevé le beau travail
fourni par M. Currit , fondateur de la sec-
tion du Vallon , lequel ne ménageait ni
son temps ni sa peine pour défendre la
cause de collègues souvent mal lotis.

Les comptes , présentes par M. Louu
Rossel , de Fleurier, présentent un déficit
de 200 fr., cela étant dû à l' achat de ma-
tériel pour l' administration. Après l'inter-
vention de M. Emile Burki , au nom des
vérificateurs , les comptes ont été adoptés
à l' unanimité.

NOMINATIONS
Le comité a été réélu de la façon sui-

vante par acclamation : MM. Charles Mar-
chand (Couvet), président ; Raymond Du-
voisin (Couvet), vice-président ; Paul Bo-
rel (Couvet), secrétaire ; Louis Rossel (Fleu-
rier) , caissier ; Marcel Leuba ' (Fleurier),
Albert Reymond (Travers) et André Bi-
selli (Couvet), assesseurs. MM. Robert Hu-
gonnet et Arthur Graser , de Travers , ont
été nommés vérificateurs des comptes. M.
Francis Simone parla ensuite de l'évolu-
tion des conditions de travail au Val-de-
Travers , de la revalorisation des salaires
et de la nécessité d'être syndiqué pour
mieux défendre la cause des travailleurs.
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"Y^Ky Les grèves sauvages
Une « Table ouverte » présidée par

Jean Dumur, est une émission à
l'image de son président , pondérée ,
claire, nette, précise, o f f ran t  toute
les ga ranties d'impartialité.

Eugène Sutter, secrétaire syndical,
et Philippe Hubert, secrétaire patro-
nal, se sont affrontés si souvent qu 'ils
semblent plus une paire d'amis que
des adversaires. Cependant , ils défen-
dent leurs opinions divergentes avec
un même talent, une même cordia le
politesse et une même finesse. Leur
assaut d'éloquence est un véritable
spectacle d' un soir. MM.  Charles Po-
chon, directeur adjoint de l'OFIAMT ,
et André Hediger, syndicaliste et
membre du P.O.P., complétaient heu-
reusement le quintette. Essayer de
tirer au clair la cause des grèves
sauvages, c'était le but de l'émission.

M. Sutter, défendant son point de
vue, dit que le grand public leurré
par les apparences de tranquillité
croit trop au « mariage d'amour en-
tre syndicats patronaux et ouvriers ».
En fai t , selon lui, il n'en est rien et
des luttes pied à pied , âpres, diffi-
ciles, af frontent  les. antagonistes avant
que l'accord ne soit , trouvé.

M.  Hubert , parlant de la main-
d'œuvre étrangère, reconnaît que tant
les syndicats ouvriers que patronaux
se sont trompés dans leurs prévi-
sions ; ce qui devait être une main-
d'œuvre d'appoin t est devenue per-
manente et on a mis longtemps à
reconnaître un partenaire sérieux dans
l'ouvrier étranger. M. Hediger con-
teste la validité des accords qui exis-
tent entre patronat et prolétariat, ac-
cords désignés sous les vocables de
« Paix du travail ». Avec M. Petro-
sini, rep résentant des ouvriers étran-
gers, que Jean Dumur avait préa-
lablement interviewé, André Hediger
pense que le patronat a énormément
bénéficié de la « Paix du travail »
et que les bénéfices sous form e de
vacances et de réductio n d'heures, au-

raient dû être p lus equitablement re-
partis. L 'ouvrier , dit-il , ne cherche
pas la grève. C'est le patronat qui
la crée par son intransigeance. Le
patronat s'en est mis p lein les poches
durant la grève du travail dira en-
core M.  Hediger. M.  Hubert de ré-
torquer : « C'est f o u  ce que ça de-
vient mince quand on répartit les
prétendus énormes bénéfices entre
trois millions de travailleurs ». M. He-
diger dira : « Nous n'avons eu que
les miettes du gâteau, les syndicats
n'ont été que des marionnettes dans
les mains du patronat ». M. Sutter
n'est pas du tout de cet avis, et con-
sidère que des progrès sociaux nom-
breux ont été faits grâce à la pa ix
du travail. Evidemment la contes-
tation s'installe aussi dans les syndi-
cats : « Les jeunes sont p lus gour-
mands, ce qui est parfaitement
sain », dira-t-il. Les ouvriers étran-
gers, en majo rité plus jeunes que
les syndicalistes suisses, sont p lus ac-
tivistes et comme tous les jeune s
trouvent que les accords sont trop
longs à se f a ire ; d'où semble-t-il les
grèves enregistrées ces derniers temps.
Est-ce de sage politique , nous lais-
serons nos lecteurs en juger par eux-
mêmes, nous bornant ici à consta-
ter un malaise que tout citoyen se
doit de tenter de dissiper avant qu 'il
ne s'aggrave.

C'était une émission très intéres-
sante et nous avons particulière ment
apprécié le ton du débat, à la fo is
mesuré et passionné. Il était très re-,
présentatif de la manière dont se
traitent les af faires  politiques dans
notre pays. Des adversaires courtois,
paisibles, mais solidement ancrés
dans leurs options respectives. Un
débat sans vulgarité , mais avec des
mots qui fon t  images. Une élocution
aisée, sans être étourdissante. A n'en
pas douter, l'émission du dimanch e
dernier était l'une des meilleures et
l' une des p lus typiques de cette série.

G.-A. M.

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

^CONFEDERATION ̂

L'Union des journalistes
opposée à l'arrangement

entre la S.S.R.
et les autorités fédérales

BERNE (ATS). — L'Union des journalis-
tes suisses fait savoir , par le truchement
de son comité directeur , qu 'elle a pris
connaissance avec étonnement de l' arrange-
ment conclu entre la SSR et les autorités
fédérales (Conseil fédéral , chancellerie et
administration fédérales). Cet accord qui
régit les rapports entre la presse parlée
(radio et télévision) et le gouvernement
comporte une € limitation du travail des
journalistes qui n 'est pas acceptable ».

L'Union des journalistes souligne le fait
que, selon la nouvelle réglementation , les
conseillers fédéraux pourront choisir leurs
< partenaires » à la radio ou à la télévision
et que le droit de présenter une émission
sur une séance du Conseil fédéral sous
un angle critique n 'est pas reconnu.
L'Union des journalistes demande par con-
séquent que ce règlement soit supprimé
et remplacé par un nouvel accord.
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Ceux du troisième âge
(c) Selon un recensement demandé par le
service sanitaire cantonal à l'intention du
service cantonal de gérontologie , l' effectif
de la population du troisième âge de Cou-
vet est le suivant : 291 femmes de 62 à 79
ans ; 53 femmes de 80 ans et plus ; 164
hommes de 65 à 79 ans et 24 de 80 ans
et plus, soit 532 personnes au total. Cette
enquête servira à déterminer les besoins en
lits de pension au canton {hôpitaux et
homes).

Rappelons que la doyenne de Couvet est
Mlle Jeanne Michel , née en 1878, et le
doyen M. Henri Brand , né en 1879.

« Quand nous étions
petits enfants »

au Club des loisirs
(c) Les quelque 190 membres du Club
des loisirs du Val-de-Travers , réunis jeudi
après-midi à la salle de spectacles de
Couvet, ont assisté ' avec plaisir à la pro-
jection du film d'Henry Brandt « Quand
nous étions petits enfants » ; cette matinée
s'est terminée par la traditionnelle tasse
de thé.

En début d'après-midi, le président Ed-
mond Jean-Richard , après avoir souhaité
la bienvenue à chacun , a annoncé que
les futures séances du Club des loisirs
auraient lieu dorénavant à Couvet , éven-
tuellement à Saint-Sulpice , les autres locaux
du Vallon se révélant par trop petit s
pour accueillir chaque fois entre 180 et
200 personnes.

A l'école primaire
(c) Pour la rentrée scolaire d'avril 1971,
quarante-cinq enfants ont été inscrits qui
entreront en première année primaire. Ils
seront certainement répartis dans deux clas-
ses, alors que pour l'année qui se termine ,
il y avait trois classes de première année,
ceci en raison d' un effectif plus important.

Soirée familière
des gymnastes

Une cinquantaine de personnes, pour la
plupart membres des sections masculines
et féminines des sociétés de gymnastique
de Couvet , ont pris part , samedi soir,
à Couvet , à une soirée familière.

Les participants , avant le dîner , ont été
salués par M. René Winteregg, qui a rele-
vé la présence de plusieurs - membres ho-
noraires et des deux « patrons » de
l'ACNG, MM. Francis Fivaz et Eric Bas-
tardoz. Après le repas , et sous le majo-
rât de table de M. Charles Maygeoz ,
les gymnastes covassons ont participé à
des jeux de société et ont dansé avec
Roger Page, pianiste, dans une ambiance
des plus agréables et ceci jusque fort
tard dans la nuit.

(sp) Dimanche à 9 h 50, M. Mario Manm
de Couvet, circulait en automobile sur 1;
route enneigée Buttes - Sainte-Croix.

A Longeaigue, sur un tronçon rectiligne,
il perdit, à la suite d'un excès de vitesse,
la maîtrise de son véhicule qui se jeta
contre un arbre. M. Manni souffre d'un
enfoncement de la cage thoracique et sa
fiancée, qui l'accompagnait, de plaies au
visage. Tous deux sont hospitalisés à Fleu-
rier. L'auto est hors d'usage.

Longeaigue :
perte de maîtrise,

deux blessés

(sp) Dans sa dernière séance, le conseil
scolaire du Val-de-Travers a adopté le
plan de vacances pour 1971 intérssant les
écoles suivantes : écoles primaires et se-
condaj re du district , Ecole de mécanique
et d'électricité de Couvet , classe d'horlo-
gerie de Fleurier et centre professionnel
du Val-de-Travers.
• Printemps 1971 : du 3 au 19 avril.
9 Eté 1971 : du 9 juillet au . 16 août

(EMEC et classe d'horlogerie) au 23 août
(écoles primaires), au 30 août (école se-
condaire , y compris la section préprofes-
sionnelle , et centre professionnel).

©Aautonine 1971 : du 9 au 18 octobre.
• Hiver 1971-1972 : du 23 décembre 1971

au 10 janvier 1972.
9 Printemps 1972 : du 30 mars au 17

avril. - ,/
Dans les classes primaires , les commis-

sions scolaires qui n 'organisent pas de
camp de ski ou de semaine de vacances
blanches , ont la faculté d'attribuer une
semaine de vacances supplémentaire.

Vacances scolaires
(c) Nous avons signalé la semaine der-
nière que , sous le patronage de la FAN,
aura lieu la deuxième marche des Forts-
de-Joux , organisée par le Spéléo-club de
Saint-Sulpice en collaboration avec le club
athlétique de marche de Fontarli er. Le
comité d'organisation a été formé ainsi :
président : M. Roland Baumann ; vice-pré-
sident : M. Jacques Cochand ; secrétaire et
responsable du parcours : M. Jean-Paul Bla-
ser ; caissiers : Mlles Marlyse Meyer , Ma-
rinette Apothéloz et M. Jean-Pierre Bau-
mann.

La manifestation a été fixée aux 21
et 22 août , quel que soit le temps. Le
parcous sera légèrement modifi é par rap-
port à celui de 1970. Enfin , une nouveau-
lé pour la régularité de cette marche po-
pulaire a été introduite : trois- postés '' mobi-
les seront créés où les participants devront
faire estampiller leurs cartes.

Constitution du comité
de la marche des Forts

t
Madame Paul Fragnière-Page , à Môtiers ,

et ses enfants :
Madame Rose-Marie Dousse-Fragnière

et ses enfants , à Moudon ;
Monsieur et Madame Benoit Rime-

Fragnière, à Morges ;
Madame Marie Fragnière, à Romont ;
Madame Lydie Fragnière et ses enfants ,

à Lausanne ;
Madame Lina Perritaz-Fragnière et ses

enfants , à Villarlod ;
Monsieur Georges Perritaz, à Lausanne ;
les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfant s de feu François Page,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la grande douleur de faire part du

décès de

Monsieur Paul FRAGNIÈRE
leur très cher époux , papa , grand-papa ,
fils , frère , beau-frère , oncle, cousin , par-
rain , parent et ami, enlevé à leur tendre
affection , à l'âge de 53 ans , après une
courte maladie , muni des sacrements de
l'Eglise.

2112 Môtiers , le 21 mars 1971.
L'inhumation aura lieu au cimetière de

Villarlod , mercredi 24 mars.
Messe de requiem en l'église de Villar-

lod , à 10 heures.
Domicile mortuaire : hôpital de la Pro-

vidence , Neuchâtel.
R. I. P.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La direction et le personnel de la
Maison MAULER & Cie, à Môtiers, ont
le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Paul FRAGNIÈRE
leur regretté employé, collègue et ami.

2112 Môtiers , le 21 mars 1971.

Le comité du F.-C. Noiraigue, section
des vétérans, a le pénible devoir d' an-
noncer le décès de

Monsieur

Auguste BARBIER
frère de Monsieur Marcel Barbier , mem-
bre dévoué du comité.

Pour l' ensevelissement , prière de se ré-
férer à l' avis de la famille.

Cinéma, chapelle de Couvet , 20 h 15 :
Le mal de vivre.

Médecin et pharmacien habituels.
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H Î ÎF?"̂ 3p»V TRAVERS Tél. (038) 63 16 98 I

#5?dr IËJ/ VENEZ DÉGUSTER
1 ZLï l  NOTRE QUINZAINE
J^l DE LA MER
ym Du 13 mars au 28 mars — Fermé le mercredi
M Attention I II est prudent de réserver sa table

liw m̂mmrmpmFmwm-wmi



I .
¦ ' ¦ .

Allez demander aux autres Soyez pointilleux sur à Pélectrophorèse (trempage
deux circuits de freinage la tenue de route. Toutes des éléments et de la caisse
vraiment indépendants, un les DS sont à traction avant dans un bain électrolytique de
véritable frein de parking à et ont une garde au sol peinture) et de plus, protégées
pied et un indicateur d'usure constante quelle que soit au Tectyl.
des plaquettes. leur charge. Revendiquez aussi un
Toutes les DS ont ça. Demandez à voir la nuit lave-glace électrique, de vrais
mm m J e t ~I dans les virages. sièges couchettes, une
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NEUCHATEL : Garages Apollo S.A., tél. 24 12 12 • YVERDON : Garage Nord Apollo, tél. (024) 2 12 12.
Colombier : H. Baldi , tél. 41 10 20 « Cortaillod : Fr. Zeder , tél. 42 10 60 • Fleurier : Ed. Gonrard , tél. 61 29 22 • Fontainemclon : W. Christinat , tél. 53 34 77 • Peseux : M. Ducommun , Garage Central, tél. 31 12 74
• Saint-Biaise : J.-P. Bourquin , Garage du Lac, tél. 33 21 88 • Valangin : M. Lautenbacher , Garage de la Station , tél. 36 11 30.
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Jeunesse Coiffures
6 coiffeurs-visagistes spécialisés en co-
lorations, décolorations, soins.

Ouvert sans interruption.

Passage Saint-Honoré 2, 2mo étage,
ascenseur. Tél. 25 31 33.
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AVIS
Une machine automatique qui lave le linge
ou la vaisselle, ça peut être bien...
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Ch. WA A G - Neuchâtel
Spécialiste Miele depuis 40 ans

Pierre-à-Mazel 4 et 6 — Tél. (038) 25 29 14
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Aboutissement d'une longue tradition de qualité, le -F l R S H a quel-.
quesannées d'avance sur son temps. C'est le seul cyclomoteur au monde
de technique automobile, et il ne ressemble à rien de ce qui existe déjà.
Mais comme tout se tient, que la perfection technique conditionne la
réussite esthétique, notre cyclomoteur est vraiment beau.
Tout est nouveau dans le -FI H S H même le plaisir de conduire.
Nous sommes fiers de vous le vendre. Vous serez fiers de le conduire.

Même son prix est une ^% ̂ y f*%
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Alice Blckel

Mis était très maîtr e de lui , cependant je ne par-
venais pas à m'expliquer sa réaction. Il ne m'interrom-
pit pas et me laissa terminer mon récit.

— Mon Dieu ! Ann... cela ne peut pas être vrai...
L'effroi de Nils était sincère.
— Mais c'est vrai.
— Une chance que mon rendez-vous à Cannes soit

tombé à l'eau, dit Nils en poussant un soupir de sou-
lagement. Venez, retournons à votre hôtel.

Il me sembla qu'il avait silencieusement pris le com-
mandement des opérations futures. Avec une grande
habileté, il confectionna mes bagages, les transporta
dans sa voiture et me reconduisit à son bureau.

— J'aimerais donner un coup de fil, Ann.
J'attendis près de Michèle le retour de Nils. Sa mine

était si résolue qu'il ne me vint pas à l'esprit de l'in-
terroger sur ses intentions.

Nous quittâmes le centre de la ville et roulâmes un
moment sur la route de la Côte. La voiture s'immobi-
lisa enfin devant une maison d'habitation à deux
étages.

— Voyez-vous les serres là-bas derrière ? demanda
(Copyright Miralmonde)

Nils avec un geste de la main vers les immenses
champs et les jardins qui entouraient la maison à
l'infini.

J'inclinai la tête. Bien que j' aimasse les fleurs, je ne
connaissais rien à leur culture.

— C'est la demeure de Marius Ladoux. Les planta-
tions lui appartiennent, c'est un des plus grands horti-
culteurs de la région.

— Et que dois-je faire ici ?
— J'y habite. Jusqu 'à ce que nous sachions ce qui

va survenir, vous disposerez de mon appartement. J'es-
père toutefois que le bruit ne vous dérange pas. Les
Ladoux sont souvent bruyants.

— Pouvez-vous m'installer ici ?
— Pourquoi pas ?
— Monsieur Ladoux ne sera peut-être pas satisfait...
— Fermez votre jolie bouche et faites ce que je

vous dis, ordonna sèchement Nils.
Dans mon éducation de journaliste , la combativité

avait été une des règles essentielles, pourtant lorsque
Nils me parla sur ce ton , cela me coupa la parole.

Je le suivis décontenancée dans la maison. Bien que
ce fût un vieux bâtiment, il se trouvait dans un état
de conservation meilleur que la « Villa Hirondelle ».

L'appartement de Nils situé au deuxième étage, sous
le toit se composait de deux pièces, d'une salle de
bains et d'une cuisinette, le tout parfaitement aména-
gé. Cependant pour moi cette histoire n'était pas très
rassurante. Son tempo était presque trop rapide.

—: Installez-vous, je vais chez Ladoux lui annoncer
que j'ai amené une visite.

—¦ Me laissera-t-il habiter ici sans autre ?
— Evidemment.
Cette réponse détachée éveilla ma colère.
—¦ Amenez-vous souvent des femmes chez vous ?
— Non.
Nils me décocha un regard singulier.
— A présent, il faut que je vous présente des excu-

ses...

—¦ Laissons cela, décida-t-il sèchement et il m<
quitta.

Lorsque je regardai par la fenêtre , je le vis mar-
cher dans le petit sentier qui séparait deux serres. Il
cria quelque chose et agita la main. A cet instant , un
homme vraisemblablement Ladoux sortit d'une serre
et ils se serrèrent la main.

Quelques minutes plus tard , Nils était de retour.
— Tout est en ordre. (Un sourire ironique adouci!

son visage osseux et maigre) lorsqu 'il ajouta : J'ai uti-
lisé la même histoire que vous avez racontée à Michèle.

— Je ne voudrais pas vous attirer des ennuis. Je
puis tout aussi bien séjourner à l'hôtel.

— Vous resterez ici , affirma Nils avec résolution.
Fort embarrassée je ne savais comment me compor-

ter. Nils devina mes pensées.
— Pendant le temps que vous resterez ici , je m 'ins-

tallerai à l'étage inférieur.
Je respirai.
—¦ Si cela ne dérange pas trop la famille Ladoux.
— Cela ne les dérangera pas plus que cela ne me

dérange. Vous pouvez du reste remarquer qu 'à Aber-
nathy on a une Donne dose du sens de la famille.

Je sentais mon embarras revenir. Il était temps de
parler des raisons de ma présence ici.

— Nils... je ne sais pas ce que vous avez à l'esprit...
mais...

— Bartlett , répondit-il vivement. Je me suis tu inten-
tionnellement sur ce sujet jusqu 'à présent , je voulais
d'abord vous mettre à l'abri.

— La police est à mes trousses ?
—¦ Presque... !
Nils posa son long index sur mes lèvres.
Dès que vous vous serez un peu reposée, nous exa-

minerons ensemble la chose point par point. Pour
l'instant nous avons gagné du temps. Provisoirement
la police ne vous cherchera pas ici. Avez-vous déjeuné
ce matin '?

— Je n'en avais pas envie.

— Alors, buvez un peu de café et mangez des petits
pains , puis étendez-vous.

— Et si la police vient pendant mon sommeil ?
— Elle ne sera pas si vite sur votre piste. Et si

elle désire vous poser quelques questions, je suis là.
Il nous faudra naturellement informer le consulat de
cet événement. Bartlett était Américain. En qualité
de citoyenne des Etats-Unis , vous avez droit à la pro-
tection de votre consulat.

— De quel secours me sera-t-il si je suis accusée
de meurtre ? fis-je remarquer avec ironie.

A mon avis , Nils se montrait beaucoup trop opti-
miste , mais j'étais trop fatiguée pour discuter.

Je dois m'être endormie sur le champ. Ce ne fut qu 'au
début de l'après-midi que je me réveillai. Lorsque
j' ouvris les yeux , je vis à mon chevet, Nils conforta-
blement installé dans un fauteuil , ses longues jambes
étendues. Il fumait nonchalamment la pipe.

— Avez-vous l'habitude d'observer vos connaissan-
ces féminines pendant leur sommeil ?

Nils eut un large sourire.
— Je n 'ai malheureusement pas souvent l'occasion

de pratiquer ce sport.
Je n'aurais pu dire si je devais être heureuse ou

exasp érée par cette réponse. Nils ne me laissa pas le
temps de la réflexion.

— Allons, jeune fille, au travail. Depuis combien de
temps connaissez-vous Bartlett ?

Je m'assis encore toute endormie , la tête lourde
comme du plomb.

Toutefois , je constatai relativement vite que j'étais
j eu vêtue. Lorsque j'étais venue me reposer j'avais
>nlevé ma jupe et ma blouse. Vivement , je tendis îa
main vers mon manteau qui se trouvait à proximité.
Le reste de mes vêtements étaient encore dans la
valise qui reposait sans qu 'on l'eût ouverte au pied
du divan.

(A suivre)

Le Meurtrier vint avec des roses

Une carte de visite
soignée est l'affaire de l'Imprimerie Centrale ,
à Neuchâtel. Le bureau du journal vous pré-
sentera un choix complet et varié.
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L'organiste Jean-Jacques Grunenwald
A la Salle de musique

L'êminent organiste de Paris Jean-
Jacques Grunenwald a joué hier après-
midi deux grandes œuvres qui n'ont en-
core jamais été données sur l'instrument
de la Salle de musique. L'acoustique
assez sèche, la dif f iculté technique, la
longueur des morceaux, autant de rai-
sons pour que les organistes n'inscrivent
pas à leurs programmes ces pièces ro-
mantiques. La conception de Grunen-
wald est classique. Nous le remercions
pour cette raison d'avoir interprété Liszt
et Franck.

Il donne une très grande importance
aux jeux d'archet (le grand dialogue de
Louis Marchand , joué au début, l'a dé-
montré). Sa vélocité digitale est étour-
dissante. La variété qu 'il utilise dans la
registration charme l'auditeur. Snn em-
ploi du roulea u, fréquent , indique qu'il
est passé maître dans la technique autant
pédestre que manuelle. Bref,  cet artiste
procède comme un architecte et ses fuga-
tos, aussi bien dans la « Grande fan-
taisie » que dans la « Grande p ièce
symphonique » partent avec une rigueur
rythmique implacable. Les fanfares  de
Lisz t (à cause du désaccord des archets)
sonnèrent avec une certaine trivialité.

Blanche Selva donna des conseils aux
interprètes de Franck : « Rentrez en vous-
mêmes, fa ites d'abord votre âme sem-
blable à la sienne, que votre cœur ainsi
que le sien vibrent d'une ardeur très
pure »... Cette conceptio n romantique ne
craint pas d' exiger de l'exécutant qu 'il
s'imprègne de l 'émotion évangélique.
Franck, appelé le p ère séraphique, était
l'organiste de Sainte-Clotilde (ses < heu-
res mystiques » en font  fo i ) . L'organiste
Grunenwald, avec son interprétation clas-
sique, vient de démontrer que le rayon-
nement romantique n'est plus de mise
aujourd'hui. Dans son improvisation (une
symphonie), il mit en valeur ses incon-
testables dons. Dans les deux rappels,
il joua Bach avec beaucoup de sérieux
et de succès.

M.

Coghuf pour la première fois
A LA GALERIE DU MANOIR

La Suisse est prudente et méfiante
avec ses artistes, elle n'aime ni les
génies précoces, ni les réussites fu l -
gurantes. Si cela la protège quelque
peu des modes et des toquades passa-
gères, elle n'évite pourtant pas de se
faire prendre au piège des façades
avenantes, fleuries de rassurants gé-
raniums.

Qu'un artiste un brin p lantigrade
cherche à faire sauter quelques pré-
jugés et le voilà remis à l'ordre, au
nom du juste milieu, en attendant
qu 'il fasse ses preuves de persévé-
rance et de travail consciencieux. Exi-
gences légitimes, certes, mais qui font
souvent oublier l'homme, sa vie, son
imagination, pour ne considérer que
sa situation sociale. La réussite amè-
ne la réussite et l'on se crée une no-
toriété plus souvent à coups de coude
qu 'à coups de génie. Ce régime pour-
tant a quelque chose de bon : il im-
pose l'endurance.

CETTE END URANCE
C'est la première vertu d'Erns

Stocker - Coghuf ,  par sa signature
de peintre — né en octobre 1905
à Bâle, Argovien d'origine, serrurier
et ferronier dîart de p rofession, Juras-
sien dans ses fibres et l'un des p lus
grands peintres suisses sans que la
Suisse romande le sache.

Londres, Bruxelles, Sao-Paulo, Zu-
rich, Bâle, Lucerne, se trouvent beau-
coup p lus près de Muriaux, où vit
Coghuf, que la Chaux-de-Fonds. L'on
ne comprend pas pourquoi, si l'on
y songe, le Musée des beaux-arts
de la ville — les autres musées ro-
mands n'ont d'ailleurs pas eu p lus
de flair — n'a pas encore donné
aux œuvres de Coghuf la pla ce qui
leur revient. Bâle et plus généralement
la Suisse alémanique ont compris
depuis trente ans. Le Grand-Ca chot-
de-Vent et l'église catholique de Pe-
seux, seuls, dans le canton, lui ont
ouvert leurs portes.

Mais Coghuf est tout de même
venu par amitié, invité par la Galerie
du Manoir. Première exposition per-
sonnelle en ville, donc, et le fai t
est à souligner deux fois.  Huit toiles
à l'huile et trois sérigraphies récentes
sont accrochées aux cimaises. Bien
sûr, c'est peu , par rapport à la pro-
duction globale, mais c'est une pré-
sence, c'est une percée qu'il fallait
faire , un exemp le qu'il fallait donner.
L' exposition, évidemment, n'est pas
représentative de toute l'œuvre ' de
Coghuf, seule une rétrospective de
grande envergure pourrait l'être.

Néanmoins s'y découvrent les qua-
lités profondes du peintre de Muriaux
le travail lent et scrupuleux de la
couleur, l'attention portée à la forme,
héritage des trente ans passés dans
la peinture f i gurative, avec une pré-
dilection pour les paysages, les che-
vaux et les hommes. Semi-figuratives,
les toiles exposées au Manoir con-
servent toutes — bien que l'une ou
l'autre soit mineure — cette char-
pente un peu rude qui marquait tant r
les œuvres des p ériodes précédentes.
« La tous de Babel », grand triptyque |
qui occup e l' une des parois jusqu'au
plafond , résume Coghuf, ce peintre
de la nature, de l'homme et de la
glaise dont il est fai t , ce peintre en-
f in  du « grand air » qui sou f f l e  si ra-
rement sur les musées.

Samedi dernier Coghuf f u t  pré-
senté par Max Robert. Robert est
éditeur à Moutier. S'il avait été de
Lausanne ou de Genève jamais il
n'aurait mis sous presse le livre
que Coghuf méritait. Admirable choix
des illustrations et des textes, présen-
tation extrêmement soignée, ce volu-
me, en fai t , est un acte d'amitié
et, en visitant l'exposition, il ne fau-
drait pas manquer de le feuilleter.
Parce que le livre d'art de Max Ro-
bert est aussi un acte de courage.

G. St.

Remise des diplômes et cérémonie de fin
d'année à l'Ecole d'agriculture de Cernier

De notre correspondant :
La cérémonie de clôture des cours an-

nuels et d'hiver de l'Ecole cantonale d'agri-
culture s'est déroulée samedi sous la pré-
sidence du conseiller d'Etat Jacques Béguin,
président de la commission de surveillan-
ce.

M. Jacques Béguin remercia d'abord la
direction de l'école, les membres du corps
enseignant, le personnel ainsi que les re-
présentants des diverses sociétés qui mon-
trent par leur présence leur attachement
à l'école. Il exprima son plaisir de voir
les parents des élèves associés à cette
manifestation et partager avec eux le suc-
cès de leurs enfants.

M. Fernand Sandoz, directeur de l'école,
salua les invités parmi lesquels se trou-
vaient M. Jean-Louis Barrelet, ancien chef
du département de l'agriculture, les auto-
rités communales représentées par M. Phi-
lippe Amez-Droz, conseiller communal et
M. Serge L'Eplattenier, administrateur, M.
Michel Riittimann, directeur de l'école
secondaire, M. Bernard Vuille, président
de la Société cantonale d'agriculture, M.
Willy Boss, président de la Fédération
laitière neuchàteloise, M. Francis Chiffelle,
président de la Société des anciens élè-
ves, M. Jean Ummel, président de la
société d'agriculture de la Chaux-de-Fonds
et , M. Jean-Louis Luginbuhl, président de
la société du Val-de-Ruz, M. Jean Stahli,
vétérinaire cantonal, et M. André Perre-
noud , ingénieur agronome.

M. Fernand Sandoz présenta son rapport
en prenant congé d'une nouvelle volée
d'élèves qui emportent avec eux une par-
celle de l'intérêt et de l'amitié que leur
vouèrent le corps enseignant et la direc-
tion. Les résultats atteints aujourd'hui n'ont
pu l'être que parce qu'un certain ordre,
un certain respect mutuel de la liberté
d'autrui a été dans son ensemble respec-
té. L'acquisition de ces connaissances ne
va pas sans peine ; elle est le résultat
d'un travail qui ne peut se faire avec
profit que dans un milieu où règne l'or-
dre, la bonne volonté et la discipline.
La vie en commun dans un internat n'est
supportable que si chacun se plie à cer-
taines contraintes. Si la direction a dû
montrer une bonne dose de mansuétude
à l'égard de quelques-uns, la grande majo-
rité des élèves a donné satisfaction.

La somme des connaissances à acquérir
pour s'adapter à l'agriculture moderne et
à ses exigences a plus que triplé, voire
quintuplé, par rapport à ce que l'on exi-
geait au début du siècle. Le corps ensei-
gnant est conscient qu'il doit enseigner
trop rapidement. Le temps fait défaut pour
permettre aux étudiants d'assimiler des con-
naissances acquises trop rapidement , d'où
la nécessité d'intensifier l'enseignement et
d'utiliser toutes les heures de travail dis-
ponibl es de façon optimale tout en leur
laissant le temps de détente nécessaire.

UN TROISIÈME HIVER
L'aide des fils est précieuse à la mai-

son et le fait de devoir accorder un
troisième hiver pour la prolongation de
leur formation professionnelle semblerait
pénible aux parents. Ceci permettrait ce-
pendant au corps enseignant de mieux
structurer ' l'enseignement. Le programme
qui doit être assimilé en deux fois 5
mois et demi représente environ 1100 heu-
res d'enseignement tandis que les élèves
des autres écoles professionnelles, écoles
de commerce, de mécanique, etc. disposent
de 4000 heures d'enseignement pour un
éventail plus spécialisé et plus restreint
de connaissances.

L'année scolaire 1970-1971 a débuté poui
les classes annuelles le 14 avril 1970 avec
21 élèves en classe supérieure 19 en classe
inférieure 9 pratiquants et 2 apprentis
jardiniers et le 27 octobre 1970 pour
les cours d'hiver avec 37 élèves en classe
supérieure et 31 en classe inférieure.

Les enseignements théoriques et prati-
ques ont alterné par demi-journées au cours
du premier trimestre. Le deuxième trimes-
tre, axé plus particulièrement sur la pra-
tique, s'est déroulé normalement. L'aug-
mentation de la mécanisation ne va pas
sans poser de nouveaux problèmes à l'en-
seignement pratique. Par le passé, l'école
ne disposait jamais d'assez de bras pour
faire à temps tous les travaux. Aujour-
d'hui, mécanisation et motorisation impo-
sent de nouvelles exigences pour l'utilisa-
tion judicieuse de cette main-d'œuvre qui
demande à être d'autant mieux encadrée
que les risques de travail ont augmenté.
L'état sanitaire fut remarquablement bon.
U y eut très peu de malades, peu d'ac-
cidents, tous véniels, d'où régularité dans
l'enseignement. Le corps enseignant, tant
théorique que pratique, est resté stable.

ADAPTATION
L'école de Cernier se doit d'évoluer ;

elle le fait par une adaptation progressi-
ve aux impératifs de la technique. Cette
adaptation ne peut se faire que par la
modernisation du parc de machines qui
atteint un développement considérable.

C'est ainsi que l'école s'est vue con-
trainte d'acquérir un important matériel
et d'étudier la transformation de la centrale
de triage et de conditionnemen t des se-
semences de céréales ainsi que celle de
l'ancienne porcherie, en porcherie S.P.F.,
c'est-à-dire indemne des principales mala-
dies des porcs. Ces projets, qui nécessi-
teront des investissements importants et
ne rencontrent pas pour le moment une
approbation unanime, seront soumis pour
examen à la commission de surveillance
de l'école.

EXPLOITATION
Jusqu 'à ce jour , l'exploitation agricole

a toujours pu faire face à ses propres
besoins financiers. En ira-t-il encore ainsi
à l'avenir? M. Fernand Sandoz le sou-
haite. Cependant, les charges résultant ' de
l'enseignement sont en continuelle augmen-
tation et il faudrait que les possibilités
de recettes s'améliorent.

Si tout a bien marché durant l'année
écoulée, M. Fernand Sandoz exprime ce-
pendant le regret de n'avoir pu réunir
un nombre suffisant d'inscriptions pour
l'organisation d'un cours de travaux fo-
restiers destiné aux jeunes agriculteurs des
régions de montagne. Pour regrettable que
cela soit, force est d'admettre qu'il n'est
pas toujours facile "aux intéressés de se
libérer en automne pour 4 à 5 jours.

Pour conclure, M. Fernand Sandoz
s'adressa aux nouveaux diplômés en espé-
rant que les connaissances de base qu'ils
ont acquises resteront utiles leur vie du-
rant. Un diplôme n'est pas un aboutisse-
ment mais une porte qui ouvre des che-
mins vers l'avenir.

Au nom de la commission des examens
le président , M. André Soguel, exprima
sa satisfaction. Le contact avec les pro-
fesseurs et les élèves fut bon. Plus de
50 % des résultats méritaient la note bien
et confirmaient que les cours avaient pro-
fité aux élèves. Les branches choisies
étaient de première actualité. L'objectif est
atteint par la majorité des élèves et c'est
un succès que M. André Soguel se plut
à relever. Il félicita M. Fernand Sandoz
et sa femme qui œuvrent inlassablement
à la bonne marche de l'établissement et
à l'organisation de cette journée.

Avant de proclamer les résultats et re-
mettre les diplômes et les prix , le con-
seiller d'Etat Jacques Béguin remercia les
généreux donateurs.

La matinée s'est terminée par une visi-
te organisée des ateliers, laboratoires, sal-
les de cours et serres avec présentation
des moyens d'enseignement et de travaux
d'élèves.

A 12 h 30 les participants se retrou-
vèrent au réfectoire où un excellent repas
leur fut servi. Au dessert , M. Jacques
Béguin, M. Philippe Amez-Droz, repré-
sentant de la commune de Cernier, M.
Fernand Sandoz, M. Michel Riittimann,
directeur de l'école secondaire, M. Fran-
cis Chiffelle, président de la société des
anciens élèves et M. Henri Fallet, au
nom des parents d'élèves, prirent tour
à tour la parole.

Au cours de la partie officielle et après
le repas, le chœur d'hommes des employés
de l'école, sous la direction de M. Fran-
cis Matthey, et les élèves, dirigés par
M. Henry Fasnacht, ont interprété des
chants qui furent très appréciés.

RÉSULTATS
A. Diplômes de sortie obtenus après

deux ans d'étude et de stage pratique

dans l'école annuelle, par ordre de méri-
te : Ernst Steiner, Biiren zum Hof , moyen-
ne 5,67 ; Hans-Peter Baumann, Grindel-
wald, 5,54 ; Josef Grob, Saint-Pelagiberg,
5,52 ; Otto Walther , Batterkinden , 5,49 ;
Anne-Catherine Glitsch, Binningen, 5,34;
Yves Arrigo, Peseux, 5,33 ; André Blatter ,
Malleray, 5,33 ; Max Frutiger, Interlaken ,
5,32 ; Christophe Hurner, Steffisburg, 5,21 ;
Mathaeus Staehli Brienz, 5,16 ; Jean-Pierre
Trachsel, Gland, 5,16 ; Denis Ryter, les
Verrières, 5,14 ; Christine Fleury, Neuchâ-
tel , 5,09 ; Jean-François Monachon, Gol-
lion, 4,94 ; Christian Schneebeli, Winter-
thour , 4,93 ; Bernhard Szeemann, Buus,
4,87 ; Alain Zurbuchen, la Chaux-de-Fonds,
4,84 ; Konrad Muller, Uitikon, 4,79 ; Mi-
chel Mosse, Saint-Cyr-au-Mont-d'Or (Fr),
4,73 ; Claude Savoy, la Sagne, 4,62.

B. Diplômes de connaissances agricoles
obtenus après deux semestres d'hiver d'étu-
des théoriques (école d'hiver) par ordre
de mérite : Jean-François Pauly, Forel,
5,79 ; Francis Monnier, Dombresson, 5,62 ;
Marc Arn, Môtiers, 5,54 ; Ernst Jenni,
Scheuren, 5,54 : Edouard Vuagniaux, Yvo-
nand , 5,54 ; Samuel Lang, Laconnex, 5,43;
Roland Hirschi, la Chaux-de-Fonds, 5,34 ;
Willi Etter, Montet, 5,32 ; Jean-Pierre Ja-
cot, Gorgier, 5,29 ; Jean-Marc Zwahlen,
Fresens, 5,28 ; Claude Tanner, Cuarny,
5,27 ; Hans Pfaffli, Hunibach, 5,20 ; Jean-
Pierre Bardet , Missy, 5,19 ; Daniel Dela-
chaux, Travers, 5,19 ; Christian Annen,
Dommartin, 5,14 ; Hans Pfaffli , Bangerten,
5,14 ; Daniel Bach, Gstaad, 5,11 ; Beat
Fluhmann , Marin-Epagnier, 5.

Puis, par ordre alphabétique : Luc Bar-
thel, Montmollin ; Eric Besson, Essertines ;
Charles-André Blanc, Missy ; Martial Buf-
Eat , Vuarrens ; Claude Burdet , Ursins ;
Pierre Bussy, Bevaix ; Jean-Louis Coch'ard,
Baugy ; Jean-Pierre Duvanel, le Brouillet ;
Roger Fallet, Coffrane ; Georges Grand-
jean, la Côte-aux-Fées ; Philippe Guyot,
la Jonchère ; Olivier Gyger, Essertines ;
Christophe Hanni, Gorgier ; Albert Le-
resche, Ballaiges ; Claude Monnier, Mon-
tézillon ; Bernard Rochat, les Charbonniè-
res ; Hans-Peter Steinmann , Lyss ; Pierre-
André Tanner, Cronay ; Gilbert Torche,
Travers. "¦• M.

Les Brenets : le jardin d'enfants
lance des invitations aux adultes

Le travail qu'accomplit Mme Bonnet
à la tête de la petite école du jardin
d' enfants des Brenets est remarquable.
Ses dons de pédagogue , son expérience
ont fait  d' elle l'animatrice rêvée du
jardin d'enfants. Cette année, la tâche
de Mme Bonnet était particulièrement
lourde : 30 enfants spontanés dont il
fal la it s'occuper constamment. Elle a su
créer entre eux un esprit de collabora-
tion - pensons aux dessins réalisés en
groupes - et d'amitié. Petit à petit, les
enfants apprennent à vivre ensemble.

La jardinière d' enfants avait convié,
samedi après-midi, les parents de ses
élèves, les membres de la commission
scolaire et ses collègues de l'enseigne-
ment off iciel  et la salle Cécilia se révéla
trop petite pour la circonstance.

Les chants succédèrent aux chants, les
poésies aux comptines, les exercices -
ingénieux - de pré-lecture à ceux de
calcul ou d'écriture. Ainsi, sans s'en
douter, les futurs élèves acquièrent d' ex-
cellents prin cipes avant l'entrée à l'école
primaire. Les exercices audio-visuels sti-
mulent leur intérêt , et ils lisent , calculent

et écrivent - ces mots entre guillemets -
avec le sourire. L'après-midi devait se
terminer par l'exécution de deux say-
nètes ; les petites filles se muèrent en
nurses actives, montrant de réels ta lents
de chanteuses. Quant aux garçons, ils
s'étaient transform és en Peaux-Rouges
sur le sentier de la guerre, avant d'en-
terrer cette fameuse hache, pour se réu-
nir autour du f eu , et fumer  le calumet.

FAN-L'EXPRESS
Bureau des Montagnes
M. Philippe Nydegger , journaliste R.P.

Avehue Léopold-Robert 75
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 22 47 54
Case postale 473
Télex 3 52 82

Pour ' les districts de la Chaux-de-
Fonds et du Locle , toutes informa-
tions, invitations , etc., peuvent être
communiquées à cette adresse.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NETJCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Concert
de l'Ecole normale

(c) « Non impedias musicam ». Le nom-
breux public qui a écouté hier soir,
les chorales des gymnases et de l'Ecole
normale du canton a certainement donné
raison à l'Ecclésiaste. Aujourd'hui, on
parle très souvent de drogue et de jeu-
nesse. Les chorales estudiantines du can-
ton ont mis en pratique la parole bi-
blique : elles n'ont pas empêché la mu-
sique de porter ses fruits. L'estrade de
la salle de musique n 'a jamais supporté
un nombre aussi grand de choristes ;
les sopranos et les altos ont chanté
avec une précision qui en dit long
sur le degré de préparation et d'étude.

Les ténors et les basses également
ont donné le meilleur d'eux-mêmes (avec
un peu moins d'ampleur). Ces j eunes
filles et jeunes gens ont accepté une
discipline qui vient de porter ses fruits.
Ce monde juvénile chante avec autant
d'assurance que de nuances, et, par sur-
croît, en anglais. Les attaques sont pré-
cises ; les vocalises démontrent que la
technique du chant a été étudiée pour
la plus grande gloire du compositeur
Haendel.

Gisèle Bobillier possède un soprano
chaleureux et très frais ; ses nuances
donnent à la musique du compositeur
anglais la plus vivante des expressions.
Philippe Huttenlocher exprime aussi
énormément par son chant ; il sait qu 'il
s'agit non pas seulement de posséder
la plus admirable des voix, mais qu'il
faut aussi que cette voix ait une ex-
pression vivante.

L'orchestre Gymnase - Université,
sous la direction de Théo Loosli, à
l'égal des chanteurs, a démontré que
la musique peut non seulement avoir
une influence bénéfique, mais qu'elle
permet aussi de toucher à des chefs-
d'œuvre inestimables. Vivaldi autant que
Haendel représente un des aspects les
plus grandioses de l'époque classique ;
Elisabeth . Lanz, Wilfried Bretscher, vio-
lonistes, avec Denis Guy, violoncelliste,
ont donné à sa musique un splendide
rayonnement. L'organiste Samuel Du-
commun a accompagné le tout avec
discrétion et les souffleurs furent tout
simplement remarquables. Théo Loos-
li et Georges-Henri Pantillon viennent
d'accomplir un beau travail. En entraî-
nant les jeunes sur les sommets, ils
ont fait œuvre bonne et la population
les remercie.

M.

L'Association des détaillants du district
de la Chaux-de-Fonds qui vient de tenir
son assemblée générale, a procédé au re-
nouvellement de son comité, désormais
constitué comme suit : président , Louis
Mayer-Stehlin ; vice-président , Ernest Gut-
mann ; secrétaire, Henri Bloch ; adminis-
trateur , Albert Haller. M. René Berger
qui assumait depuis de nombreuses années
la charge d'administrateur , ayant renoncé
à son mandat , a été fêté par l'assemblée
pour son dévouement.

Au cours des débats , M. André Borloz,
président de la Fédération neuch àteloise
des sotiétés de détaillants, soulign a l'utili-
té du commerce de détail et les problè-
mes qui se posent au petit négociant. Dans
les divers , M. Jean-Marie Nussbaum lan-
ça un appel aux commerçants afin qu 'ils
participent au succès des Fêtes Jaquet-
Droz et de la Montre, qui auront lieu
cette année à la Chaux-de-Fonds.

A l'Association
des détaillants

(c) Chacun se souvient du dernier concert
de Gheorghe Zamfir et de l'enthousiasme
qu'il avait suscité l'automne dernier. Une
fois de plus, la Chaux-de-Fonds va accueil-
lir ce virtuose de la flûte de Pan. Zamfir
jouera au profit des enfants de Terre des
hommes, en particulier pour la « Maison
de Massongex ». Comme par le passé, « Ter-
re des hommes », secteur des Montagnes
ncuchâteloises, continue à soutenir le home
d'accueil au Valais où près de 40 enfants
handicapés, de toutes nationalités, ont trouvé
un foyer. Ce concert sera donné par
Zamfir et Marcel Cellier, ce dernier tenant
l'orgue.

Cellier, dont les conférences en Suisse,
à la radio et à la télévision notamment
ont permis de découvrir toute la beauté
de la musique roumaine, explique les raisons
du mariage de la flûte de Pan et de l'orgue :
« ...La flûte de Pan est le précurseur ar-
chaïque le plus légitime du roi des instru-
ments. Il fallait qu'un jour les timbres de
ces deux instruments se rencontrent, se fon-
dent harmonieusement et amoureusement
après des millénaires ». Au cours de ce
récital , M. Cellier présentera et commen-
tera leurs improvisations.

C'est donc à un concert extraordinaire
que le public est convié le 27 mars à la
salle de musique. Cette manifestation mettra
un terme de belle façon à la campagne
POUR « Terre des hommes » qui aura lieu
dans toute la Suisse le même jour.

Gheorghe Zamfir :
nouveau concert

(c) Un accident mortel de la circulation ,
dont a été victime un jeune homme de ls
ville, s'est produit samedi, vers 12 h 15,
Au volant d'un camion léger, propriété d'un
grand magasin de la place, M. Roger Emo-
nct, domicilié à la Chaux-de-Fonds, circu-
lait rue du Balancier en direction sud.

A la hauteur de la rue Numa-Droz,
il s'est arrêté normalement au stop. Mais
il en repartit prématurément et son véhicu-
le coupa alors la route à un cyclomoteur
que pilotait le M. Johnny Wunderli , appren-
ti-photographe, âgé de 17 ans, qui habite
la Chaux-de-Fonds, roulait normalement
d'ouest en est. L'avant du camion accrocha
le cyclomoteur. Le jeune homme fut alors
projeté sur le trottoir au sud-est du carre-
four.

Malheureusement, il devait décéder pen-
dant son transport à l'hôpital des suites
d'une fracture du crâne et d'un enfonce-
ment de la cage thoracique.

La cheminée fumait trop...
(c) Samedi, à 9 h 17, les premiers-secours
de la Chaux-de-Fonds étaient alarmés. Une
épaisse fumée s'échappait de la cheminée
de l'immeuble No 187 de la rue du Nord.

A leur arrivée , les pompiers ont constaté
que le feu s'était déclaré dans le canal de
fumée qui a d'ailleurs été rapidement maî-
trisé par une charge de poudre. Il n'y
a pas eu de dégâts.

Cycliste tué
par un camion

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, La
Route de Salina (prolongations).

Eden ! 20 h 30, Mourir d'aimer (prolon-
gations).

Plaza : 20 h 30, Waterloo.
Tourisme : Bureau officiel de renseigne-
ments, Léopold-Robert 84, tél. (039) 23 36 10.
Ouverture : 8 h 30 - 12 h, 14 h - 18 h 30.
Permanences médicale et dentaire : En cas
d'absence du médecin de famille, tél.
22 10 17.

Pharmacie d'office : Robert, Léopold- Ro-
bert 66, jus qu'à 21 heures, ensuite tél. 11.

• AU LOCLE
CINÉMA. — Casino, 20 h 30 : Le Cercle

rouge.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements, Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43. Ouverture : 8 h - 12 h 30, 14 h -
17 h 30.

Pharmacie d'office. — Breguet , Grand-
Rue 28. Dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital , tél.
3152 52.

Samedi , à Cernier. le 1er arrondissement
des CFF a procédé à la vente aux en-
chères des objets trouvés. Dès 9 heures ,
un nombreux public s'est rendu à la salle
de gymnastique. Les amateurs de gants,
parapluies et chapeaux furent comblés, mê-
me si parfois , la quantité remplaçait la
qualité. Ceux qui cherchaient uncomplet,
un manteau, voire un appareil de photo
ou une bicyclette purent satisfaire leur
désir. De la plume réservoir au pyjamai
en passant par le briquet, les souliers
de ski , les chemises et les caleçons, tous
les objets mis en vente trouvèrent acuqé-
reur.

Le bric-à-brac des CFF

Pharmacie de service. — Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanences médicale et dentaire. — Vo-
tre médecin habituel.

LES BUGNENETS

(c) Samedi passé a eu lieu aux Bugnenets
le concours de ski organisé par le Ski-
club « Chasserai » de Dombresson. Une
cinquantaine de jeunes skieurs ont pris
part à cette compétition. Voici les prin-
cipaux résultats : Ire catégorie filles : 1.
Elisabeth Cuche, le Pâquier ; 2. Ruth Kâmpf ,
Clémesin ; 3. Anne Schaerer , Dombresson.

Ire catégorie garçons : 1. Philippe Cu-
che, les Bugnenets ; 2. Yves Barbezat,
Dombresson ; 3. Mariais Merz, le Pâquier.

2me catégorie filles : 1. Micheline Tschanz,
le Pâquier ; 2. Martin Barbezat , Dombres-
son ; 3. Brigitte Jeanneret, Dombresson.

2me catégorie garçons : 1. Cl.-Alain Cu-
che, le Pâquier ; 2. Jean-Alfred Cachelin ,
le Côty ; 3. Alain Junod , Dombresson.

3me catégorie filles (1955-1958) : 1. Mar-
lyse Cuche, Dombresson ; 2. Christiane Cu-
che, le Pâquier ; 3. Ghislaine Blanchard,
Dombresson.

3me catégorie garçons i 1. Meli Kâmpf ,
Clémesin ; 2. Patrice Grimm, Dombresson ;
3. Didier Leuba, Dombresson.

Dernier
concours de ski Soirée du Chœur mixte

(c) Peu de monde samedi soir à la salle
de gymnastique pour assister au concert
annuel du chœur mixte. Pourtant , l'ensem-
ble, très homogène et équilibré dans les
voix , exécuta des mélodies choisies dans
un vaste répertoire. Un negro spiritual ou-
vrait la soirée, tandis qu'après, M. H.
Perregaux, vice-président, remettait au di-
recteur, M. R. Gretillat, un cadeau pour
son dévouement. Le programme se pour-
suivit par deux chants contemporains, «Ber-
ceuse pour l'an 2000 » de J.F. Zbinden
et « Chanson pour un ami lointain » de
P. Kaelin dans lesquels les choristes se
sentirent très à l'aise. Puis, deux mélodies
tranquilles et pleines de nuances parfaite-
ment interprétées terminèrent le program-
me : «Le pinson des bois > de C. Boller
que le public récl ama une deuxième fois ,
et « Hymne à la nuit » de J.-Ph. Rameau.

Après l'entracte, les Compagnons du
Bourg de Valangin présentèrent avec brio
une pièce de J.B. Priestley : « Un inspec-
teur vous demande ».

Soirée
du Chœur d'hommes
Le Chœur d'hommes de Fontaines a

prouvé, samedi, au cours de sa soirée an-
nuelle , qu 'il avait surmonté certaines diffi-
cultés et qu 'il était actuellement dans une
période faste. La partie chorale du pro-
gramme a laissé une impression très nette
de progrès. Les chanteurs exécutèrent seuls
quatre chœurs sous la direction de M.
Jean-Michel Deschenaux, leur jeune direc-
teur. Puis, avec le concours du Chœur
d'hommes des Geneveys-sur-Coffrane, les
deux groupes réunis , dirigés par M. Yvan
Deschenaux père, interprétèrent trois autres
chants dont deux — « Le Chœur des Hé-
breux » et « Si tous les gars du monde » —
eurent les honneurs du bis.

La troupe théâtrale « Chantalor » recueil-
lit le succès grâce à sa revue « Grain de
folie », série de sketches humoristiques sur
les problèmes de ce temps.

Enfin , dans une ambiance rappelant celle
des meilleures soirées familières villageoises
d'autrefois, la salle comble, dans laquelle
on comptait de nombreuses personnes du
troisième âge invitées gracieusement, prit
part aux jeux et à la danse.

Prochaine séance
du Conseil général :

(c) Le Conseil général du Locle siéger:
vendredi 2 avril , à 19 h 45, à la salle du
législatif à l'hôtel de ville. L'ordre du
jour se révèle très important puisqu'un
point a trait à la future convention
liant l'Etat aux communes pour l'enseigne-
ment technique supérieure. Il n'y aura sans
doute pas ou peu de discussion à ce sujet
mais l'approbation marquera d'une pierre
blan che l'évolution de l'ETS. On note :

9 Nomination d'un membre de la com-
mission scolaire ;

9 Nomination d'un membre de la com-
mission du technicum ;

9 Rapport du Conseil communal au
Cpnseil général concernant l'approbation de
la convention entre l'Etat et les communes
de Couvet, Neuchâtel, la Chaux-de-Fonds
et le Locle, relative à l'Ecole technique
supérieure ;
• Un rapport concernant la vente d'un

terrain aux Abattes ;
9 Un rapport concernant la demande

de crédit pour la construction et la recons-
truction de canalisations - égouts ; 9 et
un dernier rapport concernant la demande
de crédit pour les travaux d'aménagement
au secteur des inhumés du cimetière Mou-
Repos.

A part donc le problème de l'ETS, les
points évoques ne devraient faire l'objet
d'aucune retenue, tant par le prix rela-
tivement bas des crédits demandés que par
la nécessité de certains travaux.

Toujours l'E.T.S.

_ _ _  . i Mil — £.nriiL.jj



Les Pipolets , maison d'accueil temporaire et de dépan-
nage , à Lignières, met au concours un poste de

JARDINIÈRE D'ENFANTS
Conditions de travail et de rémunération . selon conven-
tion collective neuchàteloise de travail pour le personnel
éducatif.
Entrée en fonctions : à convenir.

Les offres de service, comprenant curriculum vitae,
avec photographie, copies de certificats et références,
doivent être adressées, jusqu'au 4 avril 1971, au secré-
taire du comité, M. J.-C. Knutti, secrétaire, préposé
aux maisons d'enfants, départements des finances, châ-
teau de Neuchâtel.

La Centrale Laitière de Neuchâtel, cherche, poui
entrée immédiate ou à convenir,

une aide de bureau
pour le téléphone, la réception et différents
travaux.
Semaine de 5 jours.
Conditions de travail agréables.

Faire offres par téléphone au 25 98 05, pendant
les heures de travail.

POUR LA RÉPARATION
\f~Zk DE WES VÊTEMENTS...

• ' BAECHLE^
bien sûr!

Je confie à ses nombreux magasins
tous mes vêtements à nettoyer et je

„ profite de les faire réparer ! c'est si
pratique et si avantageux.
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PANTALONS :
changer complètement une doublure de poche 5-50
mettre un fond de doublure 3.5©
élargir ou rétrécir ceinture 5-50

etc. etc.
VESTONS :
réparer col S.—
changer doublure des deux manches 12a—
remplacer un bouton _¦—

etc. etc.
MANTEAUX !
"réparer bas des deux manches _*¦—
refaire une boutonnière 2.50

etc. etc.

O. JBk ET |f̂  ELI I Ŵ WÊKÊê0
SERVICE RÉPARATIONS - STOPPAGE 0 l̂jJF

PARTOUT ET TOUJOURS A VOTRE SERVICE !
Neuchâtel : 3, rue du Seyon, tél. 25 49 12

21, rue du Seyon, tél. 24 24 89
Peseux : 6, rue de Neuchâtel, tél. 31 45 27

8, Grand-Rue, tél. 31 46 55
La Chaux-de-Fonds : place du Marché, tél. 23 23 92

77, av. Léopold-Robert, tél. 23 13 43
24, rue du Locle, tél. 26 83 83

108, Numa-Droz, ¦ tél. 23 15 53
7, av. Charles-Naine, tél. 26 03 38

Le Locle : 4, rue du Pont, tél. 31 36 50

ASSUGRIN® - édulcorant artificiel moderne à base de cyclamate ^
/La belle taille ne vient pas toute seule - à vous\
\ d'y contribuer en faisant le premier pas ! /

Un débutai douceur!
Jp WSm g>0- Ul If Chaque jour vous grossissez un peu
»llli?fl jallî*̂  ^^â^HflP^ plus. Peut-être 

parce 

que vous ne
^llÉ^li llllP fil WLJÈ&0 bougez 

pas 
assez? Remède: commencez

lg*£«§fe#l É$$ Z?~S^<& immédiatement par absorber moins de

XWÈ 'ffiËÊÊg&^i *_l_l ' ASSUGRIN vous v invite en douceur!
^gjPP^^^^IF 

ASSUGRIN 
- F 

édulcorant 
artificiel

lp moderne - est incomparablement pur et
«E~ SJÊÊPH^ v

°us épargne 
un tas de 

calories.
^Ppl J*0'''̂1*r Bien sûr, ASSUGRIN ne peut à lui seul vous

 ̂ ^^^^^^^ maintenir en forme. Mais tout bien considéré,
Si vous ne vous soucïezNjj ^^^^fc, il vaut mieux commencer par faire quelque

pas aujourd'hui déjà ae ^%. feï chose que ne rien faire du tout.
votre ligne, vous risquez fort '%  ̂ IL *V C'est pourquoi, n'attendez pas à demain pourque votre mari vous souffle un ¥ lutter rnntrp 1WPP <5 rlp ralnrip<? Ar>riPtP7 -jour à l'oreille:«Adorable*- -.lutter contre i excès ne calories. Acnetez-

grassouilletterfautprendre ffl/ B «Ci» vous auIourd- bui même une petite boîte
garde à ta silhouette .'»\v ÏB^^5 d'ASSUGRIN.

\\. ^
t Ily a cent cubes dans une boîte. Un seul cube vous

^v fait économiser 14 calories au bas mot. Soit 1400
calories par boîte, alors qu'il vous jf â *$!ÊÊxf à?-faud raitpas moins de 7heures de duTj ^ ^ ^ l̂ ^ ^ ^travail corporel pour les éliminer. w$Ër *WÊÊk

/¦ ca./env.100 Sflsswûrtel/aib« B ¦_§»«
_ «„¦_ ..!.__  .à .._ » _ _ _ _ „ _ _4_  M___ fûrKaffee,T«eun<fall«\»»niienOsWnl». ~u/&M-Assugrin est une excellente p| mw

contribution pour garder la ligne. frf^5H
Quantité maximale journalière pour adultes consi- {HHBaBBBBl BBHBIIdérée comme inoffensive , même à raison d'une con- JBBr KÏJTSridT_"9u5S3tafisommation prolongée: 88cubes d'ASSUGRIN Wi $.?* ' c ? ~ -"t '"-Ifamatextra-doux, resp. 50 cubes d'ASSUGBIN X^t___5 • ' ' "L

surfin (=3,5 g de cyclamate.) •:<̂ m^mX ^Ëm9BWm9MWÊm^mK^

S'obtient également dans tout bon restaurant. Hermès Edulcorants SA, connu pour ses êdulcorants artificiels depuis 1904.
i
i

Shell
Environ 80%. des

,,-v,.̂  produits Shell
utilisés en Suisse
proviennent de
notre raffinerie
à Cressier.
Le bureau d'expédition cher-
che une

collaboratrice
consciencieuse et dynamique.

Nous lui confierons un poste
vivant et une activité variée
comprenant divers travaux de
bureau.
Nous offrons :
— un bon salaire et des

avantages sociaux (entre
autres restaurant pour le
personnel)

— la semaine de cinq jours ,
horaire de travail réglé
mais heures de présence
irrégulières (congé quand
d'autres travaillent).

Nous demandons :
— bonne dactylo
— caractère indépendant et

stable
— bonnes connaissances d'al-

lemand souhaitées.
Si vous avez d'autres ques-
tions, posez-les sans autre
directement à M. B. Huber,
Shell Cressier ,

imuMMUJ tél. (038) 47 16 21.

¦—__i C'est Shell que j'aime
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Nous offrons des conditions EXCEPTIONNELLEMENT AVANTA-
GEUSES pour emplois stables de :

chef d'équipe
serruriers
forgerons
tôliers
apprentis
ouvriers
d'usine semi-qualifiés

Conditions sociales avancées. Bonnes rémunérations.

Faire offres à :

METANOVA S.A., CRESSIER (NE).
Téléphone No 4718 33.

; |||§f||§ IIFTTI''̂

mr M M  ̂ k Â I * Nom/Prénom : itpp Monteurs de voies „¦.„„_-_ =
Nous engageons du personnel non professionnel pour notre service de montage et Ad resse : 

^̂  ̂
_ _^_ d'entretien des installations de voies ferrées. Les candidats seront instruits soigneu-

«_ jX/^̂ y sèment à 
leur nouveau métier de spécialistes du chemin de 

fer 

et travailleront selon ~-_¦_¦_¦¦¦? des procédés modernes et mécanisés. A retourner à :
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Intrusion des «Béliers» sur la patinoire:
policiers, huées et sifflets les chassent

Aux championnats du monde de hockey sur glace a Berne

Poursuivant sur leur lancée d'Interna-
tionalisation du problème jurassien, un
groupe de « Béliers » a pénétré hiei
après-midi sur la patinoire de Berne où
se déroulait le match de hockey Suède-
Tchécoslovaquie. Cette opération à la-
quelle les « Béliers » ont donné le nom
de « Opération O.K. » avait été minu-
tieusement préparée. Afin de ne pas trop
perturber la rencontre, elle débuta durant
le changement de camp, au milieu du
3me tiers-temps. Tandis que des grou-
pes jetaient sur la glace des pucks mu-
nis d'écussons jurassiens afin d'attirer
l'attention sur ce secteur de la patinoire,
une autre équipe de 6 jeunes gens pé-
nétrèrent à l'autre extrémité de la pa-
tinoire, deux en brandissant des drapeaux
jurassiens, les autres en portant une ban-
derole sur laquelle on lisait l'inscrip-
tion « Jura libre ». Les jeunes manifes-
tants savaient qu'ils ne resteraient pas
longtemps sur la patinoire, mais il leur
suffisait de rappeler ou d'apprendre aux
millions de téléspectateurs et d'auditeurs
assis devant leurs appareils, ainsi qu'aux
dix mille spectateurs du match qu'il
existe un problème jurassien, un pro-
blème de minorité non encore résolu.
Des tracts en trois langues furent d'ail-
leurs distribués aux gens de presse pour
expliquer le sens de leur opération. Ils
disaient : « Les Jurassiens aiment le
sport et n'entendent pas perturber le
déroulement du championnat mondial de
hockey sur glace. Aujourd'hui, ils sont
intervenus pendant un arrêt du jeu. Le
Jura vit sous la domination de l'Etat
de Berne qui refuse de lui accorder
l'indépendance. Le gouvernement suisse
n'intervient pas pour régler ce problè-
me de minorité en créant un canton du
Jura. Le monde doit connaître la ma-
nière dont la Suisse traite les Jurassiens
de langue française. Nous voulons un
canton du Jura. Nous voulons l'autodé-
termination selon le droit international
public. Vive le Jura libre ! »

En outre, peu après l'opération, le
groupe « Béliers » en revendiquait la pa-
ternité dans une déclaration ainsi rédi-
gée : « Dimanche après-midi, devant 200

Les « Béliers » pénètrent sur la glace, les joueurs ne comprennent
pas très bien...

(Avipress - Bévi.)

millions de téléspectateurs, de jeunes Ju-
rassiens ont élevé le drapeau jurassien
sur la patinoire où se disputent les
Championnats du monde de hockey sur
glace à Berne. Ils ont aussi distribué
un tract à tous les gens de presse, dans
lequel ils rappellent que le Jura vit
sous la tutelle bernoise et réclame la
création d'un canton du Jura. La ren-
contre de hockey n'a pas été perturbée,
mais le renom de la Suisse à l'étran-
ger a souffert par la seule faute des au-
torités qui refusent d'accorder aux Juras-
siens la possibilité de s'autodéterminer
selon les normes du droit international
des peuples. Le groupe « Béliers » estime
que celle démonstration se justifie plei-
nement et souhaite que cet appel soit
entendu. »

Les manifestants ont été emmenés par
les policiers qui ont eu aussi à les
protéger contre certaines violences de
groupes de spectateurs. A ce que nous
avons appris hier soir, neuf étaient encore
retenus en début de soirée dans les lo-
caux de la police bernoise.

Cette opération appelle les remarques
suivantes : 9 le verdict du procès de
Lausanne n'a pas réussi à ramener le
groupe « Béliers » à de meilleurs senti-
ments.

9 Aucun des manifestants de Berne
n'avait jusqu'à présent été poursuivi
par des tribunaux pour participation à
des actions des « Béliers ».

9 Pour la première fois, des jeunes
filles prenaient part à une action pé-
rilleuse du groupe. Bévi

(Réd) Selon I'ATS, «l'action de force
des jeunes « Béliers » a été violemment
huée et sifflée par la foule qui s'est
levée d'un seul mouvement en criant,
Les manifestants , n'ont pas tardé à se
faire expulser par les joueurs et les ar-
bitres. L'un des « Béliers » fut propre-
ment basculé par-dessus la balustrade
par une joueur suédois. L'opération a
duré tout au plus deux minutes, après
quoi la glace était occupée par les équi-
pes de nettoyage qui . débarrassaient la
patinoire jonchée de débris de bouteilles

et d'objets divers lances par les specta-
teurs irrités de cette intrusion. Dix mi-
nutes plus tard, le match reprenait nor-
malement. »

Plusieurs téléspectateurs, et de nom-
breuses personnes ayant assisté au match
nous ont fait part de leur indignation.

L'intrusion des « Béliers » sur la patinoire
a nettement perturbé la fin de la partie,
et les joueurs, qui pour la plupart ne
comprennent pas le français, ne savaient
pas ce que signifiait cette manifestation...

« REGRETS JURASSIENS »
« Nous constatons que le mouvement

séparatiste, minoritaire et répressif dans
le Jura bernois, recourt une fois de plus
à des manœuvres publicitaires peu con-
vaincantes », affirment dans un com-
muniqué publié hier soir les groupements
antiséparatistes du Jura bernois à la suite
de la manifestation de jeunes « Béliers »
sur la patinoire de l'AUmend à Berne ».
« La majorité des Jurassiens regrette
(...) cette expression d'un fanatisme dé-
passé. »

M. Lancoud procédant à la mise à feu.
(Avipress - Bévi.)

Destruction des deux «res
limes téléphoniques aériennes

De notre correspondant :
Comme nous l'avons relaté samedi,

la direction des téléphones de Bienne
avait convié les autorités régionales à
une séance d'information, à l' occasion
de la mise hors service des lignes té-
léphoniques Epauvillers - Sain t-Ursanne
et Ocourt - Saint-Ursanne, les deux der-
nières installations de ce genre en Suis-
se. Les invités ont été transportés à

proximité d 'Epauvillers où sep t poteaux
devaient être dynamités. C'est M. Char-
les Lancoud, ancien directeur du service
des télécommunications suisses qui eut
le privilège de procéder à la mise à
feu .  Malheureusement, malgré les fortes
détonations qui suivirent le tour de clé ,
deux poteaux restèrent debout... ce qui
provoqua un bel éclat de rire parmi les
spectateurs.

Les pompiers ne suffisent pas
quand l'immeuble boude le feu...

Ce fut un bel incendie ! Les pompiers
étaient sur place bien avant le début du
sinistre, et ils avaient eu largement le
temps d'installer leurs conduites et de pré-
parer leurs jets avant que la vieille mai-

II a fallu beaucoup de pétrole pour
donner à cet incendie l'importance

que l'on désirait.
(Avipress - Bévi)

son ne s'embrase d'un seul coup. Il faut
dire cependant que l'incendie était intention-
nel et qu'on avait passablement aidé le
feu dans sa progression en dispersant par-
ci , par-là quelques bombes explosives et en
déversant abondamment des bidons d'huile
de vidange et d'autres produits ignifuge.
Malgré cela , les flammes ne furent pas
aussi « gourmandes » que ne l'auraient sou-
haité les destructeurs et il fallut à plu-
sieurs reprises les raviver en y jetant du
pétrole.

Il s'agissait, on l'aura deviné , de la des-
truction de l'immeuble de Porrentruy dit
« la caserne », vieux HLM qui a fait
son temps et dont la disparition est bien
accueillie par tous ceux qui veulent donner
à Porrentruy un visage convenable. Ce
bâtiment était en effet une verrue et par
surcroît sa situation à proximité immédiate
de la gare en faisait le pôle d'attraction
des regards des voyageurs qui descendaient
du train. Un industriel l'ayant acquis en
vue de construire en ses lieux et place
une fabrique, sa disparition devenait _nf-
dispensable, d'autant plus qu'il se trouve
dans le secteur du passage à niveau Saint-
Germain où d'importantes modifications
sont en voie de réalisation.

Cette vieille bâtisse abritait 17 logements
de deux, trois et quatre pièces. Tous les
locataires ont trouvé à se reloger en ville,
à l'exception d'un qui est parti pour Bres-
saucourt. Une locataire a dû être em-
menée de force, car elle avait pris de
profondes racines dans ce vieil immuelb.e

La démolition , doublée d un exercice de
pompe, a donc été couronnée de succès,
même si, comme nous l'avons déjà dit,
les flammes ne se sont pas propagées
très rapidement. Ensuite, il faudra encore

abattre les pans de mur. Les décombres
serviront de remblai pour l'aménagement
du passage à niveau tout proche. Un au-
tre bâtiment encore subira le même sort :
le café du Cultivateur , qui lui aussi doit
disparaître pour permettre l'aménagement
du secteur. Bévi

Collision
(c) Hier , à 14 h 50, une collision entre
un cyclomotoriste et une cycliste s'est pro-
duite à la rue Heilmann. La cycliste, Mme
Charlotte Guggisberg, blessée au visage,
a été conduite à l'hôpital. Les témoins
éventuels de cet accident sont priés de
s'annoncer à la police cantonale, tel (031)
2 16 21.

Perte de maîtrise :
deux blessés

(c) Hier , vers 16 h 10, une voiture auto-
mobile conduite par M. Teilkese circulait
entre Lyss et Bienne. Dans un léger virage ,
le conducteur perdit la maîtrise de son
véhicule, qui traversa la chaussée et vint
s'emboutir dans la barrière de protection.
La machine a été entièrement détruite , le
conducteur et sa fille , légèrement blessés
ont été conduits à l'hôpital de Bienne par
un automobiliste complaisant.

Piéton tué
entre Lyss et Aarberg

Un piéton, qui cheminait, hier, vers 20
heures, au bord de la chaussée conduisant
de Lyss à Aarberg, a été renversé par une
voiture, dans la localité de Leimern. Le
piéton, qui marchait à droite du sens de
marche de l'automobile, a été tué sur h
coup. A l'heure où nous mettons sous
presse, nous ignorons encore l'identité de
la victime et du conducteur de la voiture.

LES PRÉS-D'ORVIN
ïambes cassées

(c) Hier , peu après midi, aux Prés-d'Or-
vin. M. Alfre d Kocher , de Bienne , s'est
fractué une jambe en. skiant. A 18 h 15,
M. Werner Spahr. de Longeau était vic-
time du même accident. Le premier a
été hospitalisé à la clinique des Tilleuls ,
le second à l'hôpital de Granges.

SAINT-IMIER
Caisse Raiffeisen

(c) L'assemblée des sociétaires de la Caisse
de crédit mutuel de Saint-Imier, selon le
système Raiffeisen , s'est tenue sous la pré-
sidence de M. Germain Gigandet , prési-
dent.

Après l'adoption du procès-verbal et la
lecture des différents rapports et des comp-
tes, le tout a été accepté. Il en ressort ,
notamment, que la caisse est en progrès,
que le nombre des opérations est en aug-
mentation , de même que le roulement gé-
néral qui passe de 1,528,000 fr. en 1969
à 1,664,698 francs.

L'assemblée a également remercié les or-
ganes responsables et a procédé aux élec-
tions statutaires.

Condamnations
(c) 18 mois d'emprisonnement : telle a
été la peine infligée par le tribunal de
la Sarine, dans sa dernière audience , à
un jeune homme de 22 ans, reconnu cou-
pable d'attentat à la pudeur des enfants
et de tentative d'inceste. Alors qu 'il n'avait
pas encore 20 ans, ce personnage — dont
la responsabilité est légèrement diminuée
— s'en était pris à ses . trois jeunes sœurs.
Le réquisitoire avait pourtant été de 2
ans et demi d'emprisonnement.

Quant au tribunal du district du Lac,
il à condamné un autre jeune homme,
de 22 ans également, à 15 mois d'empri-
sonnem ent pour vol , tentative de vol , vio-
lation de domicile et vol d'usage. Le tri -
bunal a commué la peine en internement ,
en raison de la responsabilité fortemen t
diminuée du jeune homme. Ce dernier
s'était emparé de... sept cyclomoteurs , no-
tamment.

SORENS

Folle embardée
(c) Samedi , vers 15 h 30, M. R. S.,
de Massonnens , a perdu la maîtrise de
sa voiture près de la laiterie de Malessert,
à Sorens ; le véhicul e faucha des boilles
à lait , une moto et un cyclomoteur avant
de terminer sa course contre le parapet
du pont sur le Gérignoz : 3000 francs
de dégâts. Le permis de conduire de M.
R. S. a été retenu.

Neige de printemps
(c) Hier matin , une neige mouillée et
très lourde est tombée sur le canton ,
tout spécialement dans le sud. De nom-
breux automobilistes , qui avaient déjà dé-
laissé leur équipement d'hiver , ont été
en difficulté. Sur la route Vauderens-
Porsel , un éboulemen t s'est produit , qui
a partiellement bloqué le trafic. Tout est
rapidement rentré dans l'ordre, les canton-
niers et le service des routes ayant réagi
immédiatement.

EPAGNY

Ivresse au volant
(c) Dans la nuit de samedi à dimanche ,
vers 21 heures , un atomobiliste d'Epa-
gny - Gruyères, M. E. Geinoz, circulait
du Pâquier en direction de Bulle. A la
Tour-de-Trême , il quitta le « stop > au
moment où survenait une voiture conduite
par un Espagnol domicilié à Broc. La
collision fit pour 4000 francs de dégâts.
Le permis de M. E. G. a été retenu ,
pour cause d'ivresse.

MORAT

La ligne blanche
et l'alcool...

(c) Hier , vers 17 h 50, un automobiliste
domicilié dans un hameau de Cormondes
(district du Lac) circulait de 'Morat en
direction de Berne. Au Stœckli , son véhi-
cule traversa la route en franchissant la
ligne continue , au moment où survenait
une voiture arrivant de Berne. La colli-
sion qui s'ensuivit fit pour 3000 francs
de dégâts. Le conducteurs de Cormondes
ayant bu plus que de raison , son permis
a été retenu.

FRIBOURG

Mises de vins de l'Etat
et de la commune

(c) Les fameux vins de l'Etat de Fri-
bourg, provenant des vignes des Faverges
et d'Ogoz , seront misés publiquement par
l' administration des vignes , mercredi 24
mars , à 10 heures, aux Faverges sur Saint-
Saphorin (Lavaux). La mise portera sur
50,000 litres de blanc et 9000 litres de
rouge.

D'autre part , le service des affaires bour-
geoisiales de la ville de Fribourg vendra
en mise publique les vins de l'hôpital des
Bourgeois , à Fribourg. II s'agit de 7400
litres de Beranges , 17,000 litres de Riex
blanc , 4700 litres de Dézaley et 4370 li!
très de Riex rouge.

ROMONT

Vapeur et fumée...
(c) Dans la nuit de 1 vendredi à samedi ,
vers 22 h 45, le centre de renfort de
Romont a été alarmé. Le feu s'était, pa-
raît-il , déclaré à la place d'armes de Dro-
gnens , dont la construction se termine
actuellement.

L'alarme avait été donnée par un garde
de nuit d'ne compagnie de surveillance.
A la suite de cambriolages , il avait fallu
se résoudre à faire surveiller en perma-
nence le vaste chantier. Le garde , voyan t
de la fumée dans une des casernes, s'af-
fola et donna l' alarme. Lorque les sapeurs
arrivèrent sur les lieux, on s'aperçut qu'il
n'y avait point de fumée, mais un peu
de vapeur s'échappant d'un tuyau d'eau
chaude. On réveilla donc l'installateur qui
vérifia son travail , après quoi chacun put
regagner son lit... Il peut donc y avoir
de la « fumée » sans feu I

Gala-Show « Adamo » à Bienne !
Un événement extraordinaire aura lieu

le jeudi 25 mars au Capitole à Bienne :
le célèbre chansonnier Salvatore Adamc
est la vedette d' un gala-show. Des millions
de disques ont donné , au nom de Salva-
tore Adamo , le son du succès.

C'est la première fois que ce grand
artiste du disque, du cinéma et de la té-
lévision chantera à Bienne.

Dans une communication remise à la
presse hier, le M.U.J. (Mouvement pour
l'unité du Jura - 3me force) indique que
« dans sa dernière séance, le comité exé-
cutif du Mouvement pour l'unité du Jura
a pris acte avec satisfaction des réponses
de l'Union des patriotes jurassiens (antisépa-
ratistes) et du Rassemblement jurassien
(séparatistes) aux lettres qu'il avait adres-
sées à ces deux mouvements pour les invi-
ter à deux rencontres bilatérales en vue de
favoriser une meilleure information et de
provoquer une discussion.

« Le Rassemblement jurassien et l'Union
des patriotes jurassiens, poursuit la com-
munication, ont accepté le principe de ces
rencontres dont les dates et les modalités
seront fixées ultérieurement. »

Le comité exécutif du Mouvement pour
l' unité du Jura annonce d'autre part de
nouvelles séances d'informations régionales.
C'est ainsi que l'une de ces séances se tien-
dra à Moutier le 24 mars. L'atitre devant
se dérouler en avril ou mai â Sonvilier.

« Rencontres »
jurassiennes

(c) A la veille de la fin de l'année sco-
laire (31 mars), les examens de diplôme
de l'Ecole supérieure de commerce se sont
terminés par l'habituelle cérémonie de clô-
ture et la remise des titres de capacités.
Voici les noms des lauréats : 1er Claude
Jaunin ; 2. Bernard Jaunin ; 3. Pierre-Alain
Rebetez ; 4. Micheline Sémon, puis, par
ordre alphabétique : Jannik Bourquin , De-
nis Châtelain, Annelyse Delay, Anne-Marie
Hochstrasser, Marie-Claude Kunz, Doris
Lehmann, André Moser, Catherine Rossel ,
Jacques Tanner et Marie-France Zeni.

SAINT-IMIER

Examens de diplôme

(c) Le procès de Fernand Borruat et Yvon-
ne Bernard , les deux agresseurs du couple
Arthur et Henriette Rebetez , du Prédame,
débutera devant la Cour d'assises de De-
lémont le 28 avril prochain. On se souvient
que ces « amants maudits » avaient atta-
qué les deux vieillards , âgés de 85 ans,
durant la nuit et que Mme Rebetez était
décédée de ses blessures tandis que son
mari perdait un œil.

Le 26 avri l, c'est Dominique Margue-
rite, l'apprenti-gangster qui , en juillet 1970,
avait fait une attaque à main armée contre
la poste de Develier, qui comparaîtra de-
vant la même cour.

DELÉMONT

Importants procès

(sp) Une soixantaine de personnes ont par-
ticipé à l'assemblée générale de la Caisse
de crédit mutuel que présidait M. R. Wid-
mer. L'activité de la caisse s'est étendue
à Cormoret. Les comptes du 29me exerci-
ce bouclent avec un bénéfice de 10.13*.
francs. Le bilan atteint 1,916,760 fr., alors
que le roulement des affaires s'est élevé
à 7,814,432 francs. La société est saine
et son activité grandit chaque année, preu-
ve de l'intérê t et de la confiance de ses
160 membres. Le caissier, M. R. Langel ,
ainsi que sa femme ont été remerciés pour
leur travail et leur dévouement.

COURTELARY
Assemblée générale
anuelle de la Caisse

de crédit mutuel

M. Albert Joray, 49 ans, célibataire, de
Aile, qui avait eu les deux jambes frac-
turées vendredi soir en gare de Porren-
truy, alors qu'il déchargeait des grumes,
a succombé des suites de ses graves bles-
sures dans la nuit même de l'accident.

PORRENTRUY

Issue fatale

GRANDCOUR
Soirée

du Chœur d'hommes
(c) Samedi, à la grande salle, le chœur
d'hommes de Grandcour a donné une
soirée réussie, en p résence d'un nombreux
public. Dirigés par M.  Charles Mayor,-
les chanteurs ont exécuté sept chœurs,
pour le plus grand plaisir des auditeurs,
qui n'ont pas ménagé leurs applaudisse-
ments.

En seconde partie , les amateurs de
théâtre ont été comblés. En effet , une
équip e d'acteurs a joué la célèbre pièce
de Jules Romains : « Knock ou le triom-
phe de la médecine ».

GRANGES-PRÈS-MARNAND
Soirée musicale

et théâtrale
(c) Samedi, à la grande salle de Granges ,
l'unique soirée donnée par le chœur d'hom-
mes « L'écho de la Lembaz », et le chœur
de dames « La chanson du Moulin », a
remporté un grand succès. Dirigés par
MM. Bugnon et W. Oberhaensli , les chan-
teurs se. sont produits tour à tour en chœur
d'hommes, chœur de dames et chœur mix-
te , exécutant une dizaine de chœurs en
tout.

En seconde partie , les acteurs des i Tré-
teaux du Talent », d'Echallens , ont joué
• On attend l'Inspecteur », comédie poli-
cière en trois actes de Marcel Dubois et
lean des Marchclles.

YVERDON

Cambriolages en série
(c) Une véritable épidémie de cambriolages
dans les garages se répand depuis plusieurs
semaines dans la région d'Yverdon. Une
entreprise spécialisée dans la vente et la
pose de pneus, située dans un quartier
périphérique de la ville, a été cambriolée ,
la caisse enregistreuse étant vidée de son
contenu où se trouvait une somme d'argent
assez importante.

Vol dans un appartement
(c) A la fin de la semaine dernière, alors
que les locataires s'étaient absentés du-
rant quelques instants, un inconnu s'est
introduit dans un appartement de la rue
des Boulins à Yverdon. Il a fait main
basse sur les économies de ce couple, soit
plusieurs centaines de francs.

Passage à niveau fermé
(c) La gendarmerie d'Yverdon avise les
automobilistes que le passage à niveau de
Clendy, à la sortie d'Yverdon , direction
Yvonand , sera fermé du lundi 22 au mar-
di 23 et du 23 au 24 mars entre 23 heures
et 6 heures du matin pour cause de trans-
formation de la voie. Les automobilistes
voudront bien se conformer à la signalisa-
tion qui sera installée à cette occasion.

Des accidents
Plusieurs accidents se sont produits dans

la région d'Yverdon hier , notamment vers
11 heures, au lieu-dit « Le Bey », où une
voiture circulant en direction d'Yverdon a
tamponné l' arrière d'une automobile qui
la précédait. Vers midi et vers 15 h 45,
en ville, d'autres accidents se sont produits.
Dans un cas, c'est la borne lumineuse si-
tuée au carrefour Bordey-Haldimand qui a
subi des dégâts importants ; la voiture est
pratiquement hors d'usage. Dans le second
cas, un autre véhicule circulant rue des
Remparts en direction du Casino a eu
sa route coupée par une voiture françai-
se venant du poste de police. La conduc-
trice de l'auto vaudoise a été légèrement
blessée ; elle a été conduite à l'hôpital pour
contrôle , mais a pu en ressortir peu après.

PAYERNE
« Le Disciple du Diable »

(c) Les « Artistes associés » de Lausanne
ont donné à la maison de paroisse, de-
vant un auditoire hélas trop restreint , une
représentation de la célèbre pièce de Ber-
nard Shaw : « Le disciple du Diable ».

Exposition scolaire
(c) Samedi et dimanche, un nombreux pu-
blic a rendu visite, à la maison de pa-
roisse, à l'exposition annuelle des travaux
exécutés par les élèves des écoles de
Payerne.

CONSTANTINE
Soirée familière

de la P.A.I.
(c) Samedi soir, une quarantaine de mem-
bres du P.A.I. du district d'Avenches se
sont retrouvés pour une soirée familière
qui a remporté un franc succès. Au dé-
but de la manifestation , présidée provisoi-
rement par M. Alfred Buache, d'Avenches,
l'assemblée a procédé à la nomin ation d'un
nouveau président, en la personne de M.
Roger Parisod , de Constantine.

Au cours de la soiée, les participants
ont entendu un exposé de M. Pierre
Teuscher, conseiller national , qui a fait
un tour d'horizon sur les problèmes agri-
coles du moment, tandis que M. Marcel
Blanc, député à Brenles, parlait de la ré-
forme scolaire.

FAOUG

Alerte à la pollution
(c) Hier, vers 11 h 30, les pompiers de
Payerne ont dû intervenir à Faoug dans
un cas de pollution des eaux. Une citerne
appartenant à une industrie de la localité,
dans laquelle se trouvait une certaine quan-
tité de mazout, a perdu une partie de son
liquide, qui s'est déversé à I'égout. Les
pompiers ont dû prendre les mesures s'im-
posant en pareil cas, afin de récupérer
l'huile qui s'était déversée dans le lac
de Morat en petite quantité.

GRANDSON
Importantes décisions

(c) Dans sa première séance de l'année, le
Conseil communal de Grandson a pris
connasisance d'un préavis municipal solli-
citant un crédit de 131,300 fr. pour ache-
ver la construction du port de petite ba-
tellerie et en aménager les abords. Il a
décidé l' achat de la maison de commerce
de tabacs Berger et Simon pour le prix
de 250,000 fr. et renvoyé à la municipa-
lité pour complément d'information le pro-
jet d'aménagement de la partie nod de
la place du Château.

De même qu'éclosent les fleurs , en ce
retour du printemps , de même se transfor-
ment les chrysalides en autant de fleurs
volantes : les papillons. Leur beauté est re-
cherchée et de nombreux chasseurs les
guettent. Chasse pour chasse, nous préfé-
rons la chasse aux lots de la Loterie ro-
mande. Elle est moins cruelle et certaine-
ment plus bénéfique. Jugez-en ! Pour le
3 avril , 24,864 lots dont 11 de 100, U de
200, 11 de 300, etc., jusqu 'à 11 de 1000
francs , puis 1 de 5000 et bien sûr 1 de
100,000 francs. Chasseurs, sachez chasser I

La chasse aux papillons !

Etienne Beuret de Delémont et An-
toine Houlmann de Lajoux , comparaî-
tront le 30 mars prochain devant un
tribunal militaire à Berne , dans le bâ-
timent de la Cour d'appel. Tous deux
sont objecteurs-patriotes récidivistes. An-
toine Houlmann avait déposé ses ef-
fets militaires devant le Palais fédéral
à Berne le 4 mai 1969 ; il a « tiré »
45 jours sans sursis. Quant à Etienne
Beuret , c'est en Appenzell , sur le pa-
lier de l'appartement de M. Broger ,
qu 'il avait déposé armes et effets, ce
qui lui avait valu aussi 45 jours de pri-
son. Cette fois, les deux objecteurs
ont refusé d'accomplir un cours de
répétition , toujours pour les mêmes mo-
tifs : ils ne veulent pas servir la Con-
fédération tant qu 'elle se refuse à ré-
gler le problème du Jura.

Antoine Houlmann sera défendu par
Mme Benoîte Saucy-Crevoisier, institu-
trice à Lajoux et Etienne Beuret par
le député Pierre Gassmann, président de
la députation jurassienne.

Nouveau procès
pour deux « Béliers »

objecteurs
de conscience



Nous offrons situations stables avec
caisse de retraite à :

monteurs-électriciens
au courant des installations électri-
ques simples, ainsi qu'à

monteurs-électriciens
au courant des installations télépho-
niques A.
Faire offres à ELEXA S.A., av.
de la Gare 12, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 45 21.

Fabrique de boîtes de montres
cherche

OUVRIERS
pour tournage sur machine semi-
automatique.
Très bon salaire pour personne
habile.
Se présenter ou téléphoner à
S.A. G et E. Bouille,
Monruz 17, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 77 33.
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La Direction centrale d'une importante société
industrielle cherche une

secrétaire
de langue allemande avec bonne connaissance du
français, sachant travailler de façon indépendante.
Nous offrons un salaire intéressant, la semaine de
5 jours et un climat de travail agréable, possibi-
lité de caisse de retraite.
Faire offres à Pierres Holding S.A.
Ruschli 6, 2500 Bienne.
Tél. (032) 6 02 66.

Nous cherchons

f VENDEUSE
capable de s'occuper des achats et de !a
gérance de notre rayon

TOUT POUR L'ENFANT
Nous demandons personne qualifiée ayant de

i la pratique. Nous offrons salaire en rapport
avec les capacités, semaine de 5 jours, pres-
tations sociales avancées.

Faire offres ou prendre rendez-vous.

Direction Grands magasins, Treille 4, Neu-
châtel, tél. (038) 24 02 02.
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_ MIGROS ,

cherche

pour ses entrepôts de Marin (transport
depuis Saint-Biaise assuré par. nos soins)

BOUCHER-
DESOSSEUR

Place stable, bonne rémunération, horaire
de travail régulier, avantages sociaux
d'une entreprise moderne. Restaurant d'en-
treprise.

ÊWm -Participation

Adresser offres ou demander feuille d'inscrip-
tion à la Société Coopérative MIGROS NEU-
CHATEL, service du personnel, case postale
228, 2002 Neuchâtel, tél. 33 31 41.
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Nous engageons
POUR NOTRE DÉPARTEMENT TERMINAISON
DE LA MONTRE

chef du
posage cadrans
Se présenter, téléphoner, ou écrire à :

Gruen Watch mfg. Co S.A. Bienne
MANUFACTURE D'HORLOGERIE

Haute-Route 85, 2501 Bienne
Tél. (032) 2 71 22, interne 38.

Nous cherchons , pour immeuble
résidentiel à Neuchâtel, couple
suisse pour la

CONCIERGERIE SOIGNÉE
Logement moderne de 4 pièces
à disposition.
Adresser offres écrites détaillées
sous chiffres GX 640 au bureau
du journal.

Pour important immeuble neuf en
propriété par étage, on cherche
pour le poste de

CONCIERGE
couple valide pouvant assumer
une permanence. Préférence se-
ra donné à personne de métier.
Logement de 4 pièces à dispo-
sition. Conditions de salaire et
sociales à débattre.
Adresser offres, avec prétentions
de salaire et références à : •
Etude F.-R. CARTIER, notaire,
Concert 6, 2001 Neuchâtel.

Seulement
30 c. le mot!
C'est le prix
d'une petite

annonce au tarif
réduit dans la
< Feuille d'avis
de Neuchâtel ».
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Les oeufs »pas cassés" se vendent mieux! A HW Agence générale
Schinznach Bad

Pour transporter des produits fragiles. Des Un châssis étonnamment sportif pour un L'utilitaire VW est conçu pour ceux qui cal-
œufs par exemple. Et rouler avec des charge- utilitaire! D'où une excellente suspension, une culent. Et qui l'achètent pour bénéficier de
ments lourds ou encombrants-en montagne, tenue de route parfaite et un confort routier tout ce qui caractérise un utilitaire VW: sûreté
en ville, sur autoroute-on dispose pratique- exceptionnel. légendaire VW, construction robuste, fini •
ment toujours d'un utilitaire marqué à l'avant Le confort surtout! L'habitacle offre une am- minutieux, longévité. A quoi s'ajoute le service
dusigleVW. biance de limousine: intérieur entièrement impeccable assuré par quelque 400 
Car partout où l'on exige des prestations hors capitonné de cuir synthétique, sièges indivi- agences VW en Suisse, offrant ĵf̂ O ĵfc i
ligne, l'utilitaire VW s'impose avec maîtrise. duels moelleusement rembourrés, un système toutes le service technique systé- âW^ /A\
Son châssis est l'un des plus modernes qui d'aération air frais impeccable, et bien d'autres matique le plus moderne : le dia- y\%/%Jj/
soient : avec suspension indépendante des roues, avantages encore auxquels il faut générale- gnostic VW. ^gOf̂
stabilisateur transversal et le même axe ment renoncer sur un utilitaire. Mais pas sur un ¦¦¦w» »̂ ^ammèiA 1
arrière à double articulation que la Porsche. utilitaire VW. liïlC _C€îll 11® S

' ~̂~y ^~^ ^fat ^~̂  ¦ ¦ :¦.,.. -̂r< . . . ¦ eaàa& i ï__g___etmi ÈsÇ ——^~~̂
VW 1200. Nouveau: VW 1600 L berline. VW1600TLfastback.Nouveau: VW 1600 LVariant. Nouveau: VW 411 E. Nouveau: phares VW411 E Variant: Nouveau: VW 181. Nouveau: phares
phares solidairesdel'allumago. Nouveau: phares solidaires pharessolidairesdei'allumage, pharessolidairesde l'allumage , solidaires de l'allumage, trans- phares solidaires de l'allu- solidaires de l'allumage ,
carburateur, soupapes de l'allumage, dispositif d'aé- 20% de coffres à bagages dispositif d'aération sans mission automatique (en mage, transmission auto- moteur 1,6 litre, différentiel
d'échappement chromées, ration sans courant, à débit en plus, dispositif d'aération courant, à débit réglable option), réglage électronique matique (en option), réglage autobloquant, etc.
etc., fr. 6995.- + fr.40.- réglable sur deux positions, sans courant, à débit ré- sur deux positions, phares du chauffage, etc. électronique du chauffage,
pour frais do transport. phares de recul, etc. glable sur deux positions,. de recul, etc. / etc.

phares de recul, etc.

i ¦ .

Entreprise de construction cherche, pour son siè-
ge à Neuchâtel, avenue des Alpes 115,

EMPLOYÉE QUALIFIÉE
habile sténodactylo, consciencieuse et aimant les
chiffres, capable de travailler de manière indé-
pendante.
Salaire en fonction des prestations et aptitudes.
Ambiance de travail agréable. Entrée immédia-
te ou à convenir.

Faire offres ou téléphoner à :
BIERI & GRISONI S.A.
Boulevard des Eplatures 13,
2300 la Chaux-de-Fonds.
Service du personnel.
Tél. (039) 26 02 02.

E L E C T R O N A
Nous cherchons, pour entrée immédiate
ou à convenir,

collaborateurs (trices)
pour nos départements :

accumulateurs
matière plastique ou
appareillage de télécommunica-
tion

Nous offrons :
Situations stables et bien rétribuées.
Horaire de travail normal ou en équipe
selon convenance. Prestations sociales
d'une grande entreprise.
Semaine de 5 jours.
Formation assurée par nos soins .

—. Prière de s'adresser ou de téléphoner

^P à 
M. 

TSCHANDER.

HJECTRONA Electrona S.A.,

• 

2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 42 15 15.

Pour notre service de

CONCIERGERIE
nous cherchons un jeune collaborateur à plein
temps, marié, ayant de l'initiative et aimant les
responsabilités ; capable de travailler de manière
indépendante. Place stable.

Adresser offres, avec curriculum vitae, sous chif-
fres 80.0.18937 aux Annonces Suisses S.A., « ASSA »
2501 Bienne.

•
' GENDARMERIE
_. GENEVOISE
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Us WTM *  ̂ Ŵm\ *<* *SSm\

OFFRE EMPLOIS INTÉRESSANTS
ET VARIÉS

. .  Veuillez me (sire parvenir votre documentation iltustréa. \

M Nom : Prénom : B

Adresse : 

i - j  Lieu : | \

A découper et i envoyer eu j

L 

COMMANDANT DE LA GENDARMERIE
19, bd Carl-Vogt ¦ 1205 GENEVE :
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Polémique autour d un immeuble de Péry
dépassant les mesures prescrites

uiHjm:̂ iEi^î m=j«î î m-^

Les citoyens auront sans doute à se prononcer
De notre correspondant :
Trop de logements à Péry, on pourrait

être tenté de le croire en analysant le
cas qui préoccupe actuellement les autori-
tés et la commune de Péry. Nous avons
appris de source autorisée, que les citoyens
de Péry étaient convoqués en assemblée
extraordinaire, aujourd'hui à 20 heures. A
l'ordre du jour , un seul point : orienta-
tion de la construction de M. André
Etienne et prendre une décision quant à
la suite à donner à cette affaire.

Nous avons mené une enquête à ce sujet.
Péry, qui se développe considérablement
et qui enregistre un afflux de nouveaux
citoyens , grâce surtout à sa quotité d'im-
pôts peu élevée (1,5 %), a vu , ces der-
nières années, plusieurs blocs locatifs se
construire. Pour l'un d'entre eux, immeu-
ble de dix logements construit par M.
A. Etienne, l' autorité communale estima
que la hauteur prévue de 10 mètres était
largement dépassée et fit arrêter les tra-
vaux. Depuis 1968, la construction de cet
immeuble, situé dans le haut du village
en direction de la Heutte , est toujours
un même point.

PROCES
M. Etienne a reçu , à fin 1967, l'auto-

risation de construire un bâtiment de trois
étages d'une longueur de 16,80 m, 13,70
ni de largeur et 10 mètres de hauteur.
Au cours des travaux , des transformations
ont été entreprises en raison des condi-
tions défavorables du sol , ce qui déclen-
cha , de la part de la commune, des mesu-
res selon art. 40 de la loi sur la régle-
mentation des constructions. Les travaux
durent être arrêtés sur ordre préfectoral .
M. Etienne attaqua cette décision en tri-
bunal , les autorités communales maintin-
rent leur point de vue. Un procès eut
lieu.

Estimant 1 que par suite de modifications,
le bâtiment prévu n'était plus conforme
aux plans établis, la municipalité fit arrê -
ter les travaux. La commune exigea donc
la suppression d'un étage et demi, ce
qui équivaudrait à une réduction d'envi-
ron 4 mètres de la hauteur de cet immeu-

ble. Si satisfaction n'est pas donnée, le
conseil municipal refusera de lever son
opposition. Aucun autre arrangement ne
peut entrer en considération.

REBONDISSEMENT
Le Conseil exécutif du canton de Berne

fut obligé de s'en mêler et après avoir
étudié ce cas, rendit son jugement lors
de sa séance du 27 janvier 1971. Dans
l'extrait du procès-verbal du Conseil exé-
cutif nous lisons :

L'expert judiciaire a fait appel à M.
Meister, géomètre d'arrondissement, et il
est arrivé à la conclusion que la hauteur
de 10 mètres admise pour le bâtiment
est dépassée de 10 centimètres. Lors de
la visite des lieux, les représentants de
In commune se sont déclarés d'accord avec
cette marge de tolérance de 1 %.

Attendu que les prescriptions communa-
les sont muettes en ce "lui concerne le
mode de mensuration et que l'existence
d'un usage local ne peut pas être prouvée,
c'est la jurisprudence du Conseil exécutif
qui fait règle.

Les divergences d'opinion sont dues au
fait que dans les dispositions précitées il
est simplement prescrit que la hauteur du
bâtiment se mesure « depuis le niveau du
sol jusqu 'à la corniche » et que le règle-
ment ne renferme rien de concret quan t
à la' question de savoir quand on est en
présence d'un étage complet.

Les mesures effectuées sur cette base
ont révélé que la façade accuse, par rap -
port aux 11 mètres autorisés, un dépasse-
ment de 20 centimètres au minimum,
tandis que sur sa façade sud, il n'y a
pas de dépassement, l'a hauteur étant de
10,30 mètres.

Comme l'a d'ailleurs démontré la visite
des lieux, le bâtiment d'un conseiller muni-
cipal ancien président de la commission
des constructions accuse aussi environ 11
mètres de hauteur côté vallée.

Selon le principe de la proportionnalité,
le dépassement peu important de la hau-
teur maximum admise ne justifie pas le
refus du permis de construire. De toute
façon, la mesure exacte devra encore être

Le bâtiment en cause. (Avipress - Guggisberg!)

établie par le géomètre officiel. On ne
saurait retenir l'objection de la commune
déclarant que le remblayage est trop éle-
vé. En camouflant ce dernier en bonne
et due forme, il n'y a pas lieu de crain-
dre que le site soit déparé.

Par ailleurs, il ne faut cependant pas
oublier que la commune, en tant (l 'au-
torité de police des constructions, pour
avoir admis le gabarit s'expose, en cas
de sanctions éventuelles ultérieures, au re-
proche de s'être comportée d'une manière
contradictoire et d'avoir par là enfreint
les règles de la bonne foi.

Par ces motifs , le Conseil exécutif arrête :
1. Le permis de construire requis pour

un bâtiment de dix logements sur parcelle
No 669 à Péry selon plans des façades
du 24 août 1970 portant remblayage du
terrain , plan en coupe « construction ac-
tuelle » du 9 octobre 1970 et trois plans
du 11 novembre 1969 est accordé sous
réserve des droits des tiers des autorisa-
tions spéciales légalement nécessaires.

La gouttière (corniche) sera abaissée se-
lon indications du géomètre officiel (envi-
ron 20 centimètres) .

Les frais de procédure en instance
supérieure , liquidés à 500 fr. ainsi que
les frais de motification , sont mis à la
charge d'André Etienne.

Les dépens sont compensés. Le préfet
du district de Courtelary est chargé de
notifier le présent arrêt , aux avocats des
parties.

Que va faire la commune? Elle a la
possibilité de recourir au Tribunal admi-
nistratif. Le fera-t-elle ? C'est ce que de-
vront probablement décider les citoyens
de Péry au cours de l'assemblée de ce
soir. Il faut toutefois être conscient que
les frais d'avocats subsistent pour chacun
et que cette affaire risque de coûter pas
mal d'argent , depuis le temps qu'elle dure !

Il est à souhaiter que les citoyens sau-
ront faire preuve de clairvoyance en fai-
sant fi de toute considération de prestige,
car on peut se demander si 20 centime-,
très justifient de telles procédures.

Nous ne manquerons pas de tenir nos
lecteurs au courant des suites de cette
affaire.

Les taches de lumière de Walter Simon
Avec Walter Simon à la Galerie des

beaux-arts de Lyss, nous retrouvons la
lumière et le soleil du Midi , de quoi
surprendre le visiteur actuellement aux
prises avec le froid rigoureux. Une im-
pression de vie joyeuse se dégage de
l'ensemble d'une trentaine de tableaux
que cet artiste originaire des Grisons
nous présente, exécutée sans broncher
avec les techniques les plus diverses —
huiles, acryls, aquarelles, gouaches —
tous sous le signe de l' allégresse.

Né loin de la capitale fédérale, il y
accomplit néanmoins sa formation artis-
tique et pédagogique, au Séminaire can-
tonal de Berne-Hofwil principalement,
où il fut élève puis enseignant.

Durant plusieurs années, il compléta
encore ses études à l'Ecole des beaux-
arts de Berne et à l'Académie Julien
de Paris, avec Jean Souverbie pour pro-
fesseur. En 1948, il fût promu officiel-
lement professeur de dessin au Séminaire
cantonal de Berne-Hofwl. Toutefois
ses fonctions ne l'empêchèrent pas d'en-
treprendre voyages et séjours dans diffé-
rents pays, du Sud notamment (Italie,
Espagne, Grèce et souvent en Provence).
Autant d'aubaines pour peindre à cœur
joie.

De 1939 à 1947 il avait développe
sa première phase qui tient du post-
impressionnisme-peinture de climat, pay-
sages et figures insérés dans des entou-
rages qui marquent le ton de façon
frappante. Ensuite vint l'époque cons-
tructive au cours de laquelle l'artiste
s'évertua à créer un ordre accentué dans
la composition, s'adonnant surtout à dis-
tribuer géométriquement les taches de
couleur. La structure devint l'essentiel ,
la forme se dépouilla et prit un carac-
tère constructif avec des valeurs d'ex-
pressivité fort relevées. La palette accu-
sa des tons sombres à l'époque et elle
resta ainsi j usqu'au moment où, sous
l'influence des stages de l'artiste dans
le Sud, les couleurs devinrent de plus
en plus claires et lumineuses. Ses sujets
préférés de cette époque étaient les pay-
sages, toujours; les poissons et le bois
apparaissent également.

Depuis 1966, il s'opère en l'artiste une
libération de la rigueur du dessin et du
profil des choses, qui avaient été son
souci majeur, pour aboutir à une indé-
pendance et une intensification des ta-
ches aux couleurs ensoleillées. Cette at-
titude picturale est considérée par Simon
comme le mouvement le plus significa-
tif de sa vie qui l'amène progressive-
ment à l'enrichissement et l'approfondis-
sement d'une expression. Pour notre
peintre, la « chose vécue » est détermi-
née — la perception visuelle intensifiée
par l'émotion.

De 1 avis de Simon , la figuration reste
de moins en moins présente dans sa
production pour se dissiper de plus en
plus dans l'abstrait. Dans cet esprit , il
peint beaucoup de paysages et de ports ,
mais il se meut aussi bien dans , un
monde hétéroclite. Il ne fait pas l'om-
bre d'un cloute que Simon a conscience
de cette évolution, il témoigne d'une très
large expérience des jeux et de l'interac-
tive ondulation de la couleur. Ses fonc-
tions didactiques peuvent y avoir con-
tribué puissamment. Les effets visuels
de la juxtaposition et assemblage des

teintes n'ont pas de secret pour lui. Les
couleurs pures, simples , disons même
les pltis faciles sont traitées avec une
telle adresse et une telle intuition que
les meilleurs artistes de nos jours voués
au « op-art » pourraient le jalouser. Par
ailleurs, il y a sur ses œuvres deux re-
marques encore à consi gner, les plus
importantes peut-être. D'une part , com-
me s'il avait souffert du manque de

Une œuvre de Walter Simon

lumière durant la période de ses pre-
mières productions, l'artiste s'en montre
avide et une joie immense l'assouvit.
D'autre part , sa forme d'expression par
taches — élimination de profils et du
dessin , comme si celui-ci lui occasion-
nait quelque gêne — dépasse malgré
tout et de beaucoup sa conception pic-
turale.

A.R.S.

Restaurant cherche

sommelière ou
sommelier

Gain élevé. Horaire et congés
réguliers. (Congé un week-end
sur deux.)
Tél. (039) 3124 54.
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Société de la branche électronique en pleine }
\\ expansion engage un

INGÉNIEUR-TECHNICIEN
?¦ il [j j  en qualité de

CHEF D'UN GROUPE
DE CONSTRUCTION

d'appareils électroniques, apte à seconder le chef
du bureau d'études. Si vous possédez de l'ini-
tiative, une certaine expérience et le goût des res-
ponsabilités, veuillez adresser vos offres à

É OSCILLOQUARTZ S.A., réf. EH, 2002 Neuchâtel 2

Nous engageons du personnel féminin
en qualité de
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ft Vj*?y\ ^O fKy 
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wBpW Jfirrrfei&fJU LIIJIlJJlluJJI écrit jusqu'au 3 avril 1971
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mbâmm PU i H Direction
â̂ ^̂ ^Ms^̂ ^P̂ ^̂  

d'arrondissementBm™mmmm̂ m̂ mm̂ am̂ mmmt postal
2001 Neuchâtel

L'engagement, prévu pour juin 1971, se fera sur la base
d'un test d'admission et d'une visite médicale.

Lieu d'emploi : Neuchâtel ou Bienne.

Occupation bien rétribuée et intéressante. Avantages sociaux
d'une grande entreprise.

Pour tout renseignement complémentaire (horaires de tra-
vail, salaires) prière d'appeler le No de tél. (038) 22 12 06.
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Pour tous renseignements , n'hésitez pas à prendre ÎllI fPcontact avec nous par écrit ou par téléphone. 1111111

||t fl|l Agence générale de Neuchâtel - Direction : M. André |f||lll
*|||||P Berthoud , rue Saint-Honoré 2, 2001 Neuchâtel . télé- Éllflp
IIIIIP phone (038) 25 78 21. Direction générale à Winterthur , É|||l|t
MXfffiik, service de l'organisation externe , Général-Guisanstrasse |I|§ 1P
|||§||| 40, 8401 Winterthur , tél. (052) 85 11 11. IIIIIP

LA BANQUE DES REGLEMENTS INTERNATIONAUX
une institution Internationale à Bâle

cherche une

JEUNE STÉNODACTYLOGRAPHE
intelligente, consciencieuse.

— Vous êtes de langue maternelle française.
— Vous avez une bonne culture générale.
— Vous avez une solide formation professionnelle.
— Vous avez de bonnes connaissances de l'an-

glais et peut-être aussi de l'allemand et vous
aimeriez les perfectionner.
Vous aurez l'activité que vous désirez en deve-
nant membre de notre personnel international.

Nous vous offrons :
¦— une bonne rémunération (indemnité d'expatria-

tion le cas échéant) ;
— la semaine de 5 jours ;
— des avantages sociaux de premier ordre.

Si notre offre vous intéresse, envoyez votre candi-
dature avec curriculum vitae, copies de vos di-
plômes, et photo, à la Banque des Règlements
Internationaux, service du personnel, Centralbahn-
strasse 7, 4002 Bâle (Suisse).

URGENT
Nous cherchons, pour quelques semaines ou mois :

dessinateur-architecte
menuisier
manœuvres (divers travaux)

Pour tous renseignements , s'adresser à

ADIA INTERIM S.A., fbg de l'Hôpital 13,
2000 Neuchâtel. Tél. (038) 24 7414.

Apollo (tel. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
Joséphine Mutzenbach , jusqu 'au 23 mars.

Capitole (tél. 2 25 47), à 20 h 15, samedi ,
dimanche à 15 h : Le Cercle rouge
jusqu 'au 23 mars .

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h .
4 heures du matin , jusqu 'au 28 mars.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 :
La Grande Vadrouille.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h , mercredi ,
samedi , dimanche à 15 h : Ne tirez
pas sur le Shérif - Tempo de Charleston.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Oswalt Kolle - Ton enfant cet inconnu.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h 15 :
La Femme de l'autre jusqu 'au 23 mars.
Lundi à 17 h 45 : Léo le Dernier.

Roxy (tél. 2 11 77), à 15 h et 21 h :
La Liberté sexuelle - Willst du Ewig
Jungfrau bleiben jusqu 'au 28 mars.

Scala (tél. 2 26 45), à 15 h et 20 h 15 :
Un beau salaud.

Studio (tél. 2 17 37), à 15 h et 20 h 15 :
Die Hochzeits Reise.

DIVERTISSEMENTS
Astoria : Les 5 jeunes Oberkrainern.
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, di-

vertissement musical .
Café-bar Saint-Pauli : mercredi , vendred i ,

samedi et dimanche : divertissement mu-
. sical. Mercredi soirée dansante.

City-Center : Vendredi , samedi soir ainsi
que dimanche" après-midi : ' Disc-Jockey
François Bauder.

Chambord Night-Club : Le pianiste Alain
Dobas.

Domino : Orchestre tchèque-hongrois The
Csillik Set.

Fantasio : Orchestre 7 Mladihs.

Scefels : Dise-Jockey Ringo , light-show.
Hôtel Rotonde : samedi , dimanche , diver-

tissement musical.
Stadthaus Nidau : Le pianiste Léo Freitag.
La Chartreuse : bar à l'étage, tous les

soirs , ambiance créée par des pianistes
amateurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Jacques
Borres.

EXPOSITIONS
Palais des congrès : Exposition : Livres

d'URSS jusqu 'au 21 mars.
Galerie d'art Lyss : Walter Simon, jusqu 'au

28 mars.
Galerie Lydie Ray, rue Centrale 14 : Expo-

sition permanente d'oeuvres de Fofoli ,
Friboulet , Rummel Kischka , Lambert.

Galerie 57 : Lis Kocher et Dieter Seibt ,
jusqu 'au 31 mars.

Galerie Flury : Pham Thuc Chuong, jusqu'au
3 avril.

Galerie Pot Art : Walter Mafli , jusqu'au
20 mars.

Cave du Ring : Exposition « l'Action-loca-
tion » jusqu 'au 17 mars.

Médecin de service : tél. 6 55 66 (police
renseigne). \

Dentiste : dimanche , tél. 7 23 85 et 11. ;

Pharmacie de huit et du dimanche : Phar-
macie Hilfiker, place de la Gare 10,
tél. 2 24 83.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
la Gare, avenue de la . Gare 36, télé-
phone 2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr
Jolissaint, rue de l'Union 16, téléphone
2 41 13. Pharmacie Stern, T. Demény,
rue des Maréch aux 9, téléphone 2 40 05.

Restaurant cherche

sommelière
Travail agréable
avec deux horaires.
Tél. (038) 31 66 98.

J'engage

OUVRIERS
pour travaux
de garage et
de démolition.
S'adresser à
Bruno Borer ,
démolition d'autos ,
2006 Neuchâtel.
Tél. 31 66 66.

VENDEUSE
est demandée d'urgence.

Tél. (021) 241819., boulangerie
Criblez, rue Couchirard 15,
Lausanne.

Pour insérer une petite
annonce au tarif réduit
de 30 centimes le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de
réception, 4, rue
Saint - Maurice,, ou
d'inscrire votre an-
nonce au dos du
coupon d'un bul-
letin de versement
postal.

Ces annonces ne
sont pas accep-
tées par télépho-
ne et elles doivent
être payées avant
la parution. Les
annonces commer-
ciales ainsi que les
annonces pour la
vente de véhicules
à moteur ne sont
pas admises dans
la catégorie des
petites annonces.



IIS ONT PREVU DE RESSUSCITER EN 21DU I
Réunis à Paris chaque semaine dans une petite salle à manger
au décor pompeux, une poignée de Français moyens force
l'attention des , hommes de science, des juristes et des gens
d'Eglise, tout comme celle du grand public.

Comme une bombe, ils ont fait éclater une idée qui bou-
leverse la pensée contemporaine : ils pensent pouvoir échapper
à la mort. Dans cet espoir pathétique, à la fois si banal et
extraordinaire , ils ont fondé « La Société Cryonics de France ».
Pour eux , ce qui hier était vue de l'esprit, est la réalité de
demain. Pour y parvenir , jour après jour , graves et diligents ,
ils travaillent. Les uns scrutent les pronostics et étudient les
progrès de la science, les autres argumentent, démontrent, dif-
fusent cette croyance qui prend les aspects d'une religion car
elle ne peut aboutir sans prosélytes. C'est par le nombre que
ces nouveaux docteurs Faust peuvent prendre les mesures né-
cessaires à leur conservation et à leur... résurrection.

En contact avec les sociétés Cryonics d'Espagne, d'Italie et
d'Allemagne, ils parviennent à réaliser cette union des hommes
si difficile à obtenir. Et, au nom de la mort... ont donné nais-
sance à la Société européenne de cryogénisation.

Ont-ils raison ? Ont-ils tort ? Ni Jean Rostand , ni le doyen
de l'Institut catholique, le père dominicain Dubarle, ni Maurice
Marois, professeur à la Faculté de médecine, ni son confrère
Laborit ne peuvent répondre. Tous sont pourtant d'accord pour
reconnaître la bonne foi des futurs cryogénisés qui savent bien
eux-mêmes que « science sans conscience n'est que ruine de
l'âme ».!.

La mort : une maladie
jusqu'à présent incurable

Ce qu 'il convient d'appeler jusqu'à plus ample informé leur
idéologie se base sur cette affirmation : dans 50 ans l'hom-
me pourra être immortel , 50 ans, c'est bien peu en regard des
millénaires historiques, si peu que ces pionniers considèrent
que c'est une grande malchance d'être né dans la première
moitié du siècle. A moins que, si près du but : l'im-
mortalité, il y ait un moyen inespéré d'y parvenir , une façon
d'attendre en état de vie suspendue, cette heure- bénie ou la
science toute puissante régnera sur la durée de la vie.

Aux Etats-Unis, le professeur C.W. Ettinger appuya de
son autorité les premières conclusions d'Alexis Comfort , gé-
rontologiste anglais qui affirmait :

— La mort n'est pas l'issue immuable de la matière vivante.
Elle n'est qu 'un des termes provisoires qui rendent possible
son évolution.

Ettinger, lui , en 1964, publia un livre au .titre fracassant :
« L'Homme est-il immortel?», dont Jean Rostand préfaça la
version française parce que le savant américain rejoignait avec
hardiesse des hypothèses qu'il avait lui-même parfois envisa-
gées. Le livre d'Ettinger s'appuyait sur les travaux des spé-
cialistes qui avaient obtenu une suspension de la vie dans le
corps au moyen de diverses méthodes.

Il soulignait que la mort n 'était pas une fin inéluctable , mais
une maladie jusqu 'alors incurable, et que les progrès de la
science en l'an 2100 environ permettraient de la guérir à une
seule condition : le corps ne devait pas être en état de décom-
position, . . .r . * ' " .. '

Congelé et stocké
En 1967, un médecin de Californie, le docteur Renaud

Able, pratiquait la première cryogénisation du monde sur la
personne du professeur Bradfort mort de leucémie à 73 ans.
Il se basait sur les travaux d'un Britannique du XVIIIe siècle ,
William Hunter qui, le premier, avait cherché à remplacer le
sang des veines et des artères par un liquide conservateur.

Able, en cryogénisant Bradfort , affirmait :
à>: — 196°, température de l'azote liquide , un tissu bio-
logique ne subit aucune détérioration.

Il suffit seulement d'éviter les pertes de produits chimiques
et la formation de cristaux de glace qui peuvent provoquer
des lésions dans les cellules.

— Bradfort mourut le 12 janvier 1967 à 13 h 15, ra-
conte Robert F. Nelson qui fit le récit de cette première ex-
périence. C'était dans une clinique de Glendale, en Californie.
Après l'arrêt de son coeur, Renaud Able constata le décès du
professeur, lui fit un massage cardiaque externe tout en lui
appliquant un masque à oxygène et le refroidissant au moyen
de sacs de glace.

Puis assisté de deux médecins, les docteurs Dante Brunol
et Robert Prehoda, le Dr Able pratiqua la perfusion , plaça le
corps de Bredford dans une première capsule contenant de la
glace carbonique avant de le stocker dans une autre où de-
vait le rejoindre quelques mois plus tard une femme, Mme
Phelps Sweet qui mourut, elle, dans des conditions ne per-
mettant la congélation que douze heures après l'arrêt de son
cœur.

Depuis, onze défunts aux Etats-Unis ont porté à 13 l'ef-
fectif des futurs ressuscites.

Le Dr Hope démontre le fonctionnement de la « machine
à congeler les corps ». (Photo RBD)

De la pure science-fiction
C' est de la pure science-fiction, dit le professeur Laborit.

L'hypothermie , même celle que réalisent spontanément les ani-
maux hibernants autour de 2 degrés, est déjà pratiquement
irréalisable pour une longue durée chez l'homme ; on y
arrive avec des moyens techniques très difficiles , pendant
un court laps de temps permettant certaines interventions qui
ne seraient pas tolérées autrement. Mais au-dessous du point
de congélation , et mettez , au-dessous de 10°, actuellement ,
dans un organisme entier, il est impossible de la réaliser,
pour la bonne et simple raison que malgré certaines amélio-
rations techniques, telles que l' emploi du glycérol ou dé
éiméthylsulfoxyde, Veau intracellulaire devient de la glace ei
détruit entièrement les cellules. Donc, on se rend compte
que les corps conservés dans leur pap ier d'étain, sont uni-
quement quelque chose qui est très semblable à ce que lei
Egyptiens f a isaient avec leurs bandelettes. C'est une enve-
loppe qui n 'a aucune possibilité de résurgence , de revie a
l'intérieur. Pensez que les fragiles cellules cérébrales sonl
détruites et disparaissent en deux ou trois minutes. Elles sont
mortes et mortes définitivement . Ce n'est pas parce qu 'on
Jes refroidira après... On refroidira des cellules mortes . Donc ,
déjà,  c'est tin mort qu 'on congèle.

En vie ralentie, mais certainement pas à - 196° , on con-
serve sa mémoire pour des temps qui n 'ont jamais été longs .
Je suppose que si la mémoire est g r e f f é e  dans le système ner-
veux sous form e de matière protéique d' un type particulier ,
on peut la conserver. Mais je pense que c'est mélanger les
problèmes. On i>eut concevoir une . vie ra lentie - suffisamment
ralentie pour se prolonger pendant un certain temps : des an-
nées) peut-être 'des siècles. *, C' est ..imaginable scientifiquement.
On ne peut pas le nier. Maintenant , actuellement , ce qu'on
peut nier, c'est que les cryogénisés sont en vie. Ça, on peut
le nier de toute façon.

... et le « mort » est enfermé dans sa boîte, avant de ressuciter plusieurs années
après. (Photo RBD)

L'intérieur d'une machine conçue par

le docteur Hope, dans laquelle les

corps seront congelés pendant plusieurs

années. (Photo RBD)

Des rats gelés, des cœurs d'embryons de poulets et des cerveaux de chats ranimes
annoncent la possibilité d'une survie

Après des larves et des anguillules de vinaigre qui ont
survécu à la congélation, les biologistes citent l'exemple
des clams qui gèlent et dégèlent 2 fois par jour suivant la
marée, puis celui des cœurs d'embryons de poulets qui se
sont remis à battre après un séjour à ^-190 ° C, et le cas
des hamsters que le docteur Y. Smith a ramenés à la vie
après les avoir maintenus congelés sans aucune protection.

Les rats gelés, ressuscites par les docteurs Andjus et Love-
loc dans une proportion de 80 à 100 % , les chiens dont
le cœur a subi un arrêt complet et qui ont survécu , enfin ,
au Japon le cerveau de chat placé par le professeur Suda
à -20 ° sans glycérol pendant six mois et demi et qui
a pu fournir ensuite un électroencéphalogramme normal , ont
été autant de preuves que les cellules élémentaires ne sont
pas détruites par la congélation. Si bien qu 'il y a tout à
gagner et rien à perdre à tenter l'expérience pour un être
humain plutôt que de le laisser se décomposer , disent les
partisans de la cryogénisation.

La tête hors du sac
Comme tous les scientifiques le professeur Marois , direc-

teur-adjoint de l'Institut de radiologie cellulaire de la facul-
té de médecine de Paris, s'avance prudemment sur le che-
min de cette anticipation. Ses travaux portent actuel-
lement sur l'hibernation et les moyens d'éviter la forma-
tion de cristaux de glace dans les corps. Sur eux, se fon-
dent les plus grands espoirs des futurs ressuscites. Cepen-
dant , le professeur Marois reste réticent.

Dans son laboratoire d'histologie, au lime étage du
C.H.U. de Saint-Antoine (lire Centre hospitalier universitaire
de l'hôpital St.Antoine) à la faculté de médecine , il multi-
plie ses expériences sur des rats qu'il a maintenus durant
4 à 6 heures quotidiennement à une température de -18 °.

— Par quel procédé ?
— En utilisant la méthode du physiologiste yougoslave

Giaja qui a montré que l'on provoque l'hypothermie, c'est-

à-dire une température plus basse que celle du corps en
associant le refroidisement ait confinement.

— Qu'entendre par confinement ?
— Plongés dans un bain , la tête hors du sac clans le-

quel ils sont suspendus, je laisse les rats dans un bocal
que je ferme hermétiquement avant de les introduire clans
le réfrigérateur.

— Ils s'asphyxient ?
— Non , puisqu 'en hibernation ils n 'usent pas de calories

et n'ont pas besoin de plus d'oxygène que n 'en contient le
bocal. Je soumets les animaux à un bain d'eau glacée
durant  4 à 6 heures.

A leur sortie ils se réchauffent spontanément et en une
heure ont retrouvé leur température normale de 37°, leur
activité et leur appétit. On peut répéter tous les jours le
traitement sans jamais nuire à leur santé.

— Quel est le but de cette hibernation ?
— Cette méthode permet d'étudier le retentissement de

l'abaissement de la température sur l'évolution de la gros-
sesse, sur le développement des petits et sur la croisanec
d'une tumeur greffée. '

— Oui , mais au détriment de l'animal , puisque le froid
le tue.

— Les partisans de la cryogénisation affirment que ce
ne sera pas toujours vrai.

L'expérience sur les hommes
— Pour le moment, les expériences réalisées ne leur

donnent pas raison. En 1938, aux Etats-Unis, des hommes
atteints d'un cancer furent mis en état d'hibernation avec
l'espoir de les guérir. Tous moururent.

— Pourtant, il y a un effet positif chez le rat lorsque
vous démontrez que le cancer ne se développe pas quand
l' animal ou même la partie malade de l'animal seulement ,
est maintenue à basse température.

— Oui. Tout comme j 'ai prouvé que la gestation de
la rate n'est pas arrêtée. L'animal accouche avec un retard
d'une durée égale aux heures durant lesquelles elle a été
maintenue en état de refroidissement.

— C'est ce qui fait penser que les hommes, un jour ,
pourraient être en état de vie suspendue.

— Il faut bien distinguer l 'hypothermie de l 'hibernation .
L'hibernation désigne le processus physiologique qu 'on

peut observer spontanément chez certaines espèces dans la
nature. C'est une vie ralentie , celle qu 'adoptent par exemple
les marmottes-.

L'hypothermie expérimentale , celle que pratique le profes-
seur Marois est un processus artificiel provoqué par certa ins
procédés : des drogues qui abolissent le mécanisme de con-
trôle de la thermorégulation , telle le largactil qu 'utilise le
professeur Laborit , et aussi les procédés physiques telle
l' asphyxie que pratique le professeur Marois.

— Personnellement , précise celui-ci , j'ai mis des animaux
en vie ralentie en abaissant leur température centrale à 17°.
Chez de tels animaux , les cellules cancéreuses ne se mul-
tiplient plus.

L'homme en bocal
— On peut alors considérer que le vieillissement est une

maladie, une sorte particulière de cancer et qu'il serait arrê-
té par cette hibernation ?

— Pour reprendre aussitôt l'exp érience terminée. Cela n'est
pas constructif. Je ne peux pas répéter ce qui est réalisé
pour le moment.

Ces animaux offrent une plus grande résistance aux rayon-
nements atomiques, mais dès que la température redevient
normale , les cellules cancéreuses prolifèrent à nouveau et la
gestation reprend son cours.

D'où l'on pourrait conclure que l'homme ne survivrait par
exemple que... dans un bocal et suspendu dans un bain gla-
cé. Encore faudrait-il  qu 'il fut malade et non pas mort com-

me l'homme sur lequel les partisans de la cryogénisation
voudraient agir.

Entre l'hibernation et la congélation , il y a un fossé qui ,
pour le moment , est infranchissable.

Sous le pôle Sud depuis des millénaires
Quand les rotifères , les nématides, les tardigrades , petits

animaux vivant dans les mousses et les lichens, se trouvent
en milieu desséché, ils suspendent leur vie durant plusieurs
années s'il le faut.

On peut alors les plonger dans l'air liquide à — 189°,
l'hydrogène liquide à — 254° ou au voisinage du zéro
absolu à — 272°. Au dégel, les phénomènes physico-chi-
miques de la vie reprennent.

Et il se peut qu 'il existe des germes ou des organismes
au pôle Sud sous une épaisseur de plusieurs milliers de mè-
tres de glace. Ces organismes ensevelis par les cataclysmes
géologiques attendent avec la patience millénaire de la vie ,
les conditions de leur revivescence.

Mais les organismes supérieurs ne disposent pas de telles
possibilités d'adaptation. La rançon de l'organisme est d' une
plus grande fragilité.

A chaque instant, la mort fait équilibre à la vie et nous
savons bien que chaque battement de notre cœur scande
notre marche vers Ja mort.

Stéphane GREGORY
(à suivre)

DROITS RÉSERVÉS FAN-L'EXPRESS

PROCHAIN ARTICLE : La survie reste improbable
pour Jean Rostand qui est allé le plus loin dans l'hy-
pothèse de l'immortalité : « Même au moment de ma
mort , je ne saurai trancher ».

——¦—¦ . -_— 

Certains le croient, qui envisagent de se faire congeler à leur mort pour ressusciter dans un siècle

En France , Anatole Dolinoff a pris en main cette entre-
prise d'envergure : la cryogénisation.

Le teint rubicond , l'œil vif , cet homme de 44 ans qui
connaît tout, qui sait tout, pilote un avion, joue du piano
et de la guitare , traduit Ostrovski et ne craint pas de
l'interpréter avec une troupe d'amateurs de l'Union des étu-
diants russes, est un ancien élève du lycée Janson de
Sailly. Diplômé de l'Institut de physique et chimie , il est
ingénieur chez Renault où il est chargé d'étudier les applica-
tions de Ja radioactivité.

Les candidats a la résurrection
Son père était metteur en scène en Russie, puis directeur de

fabrication de l'usiné de T.S.F. comme ingénieur électroni-
cien. L'un de ses grands-pères fut directeur du Théâtre
impérial de Saint-Pétersbourg, l'autre appartenait à l'Académie
de médecine et fut directeur de l'Institut d'ophtalmologie de
médecine militaire. On pourrait poursuivre son arbre généalo-
gique longtemps en y découvrant toujours des hommes placés
à la pointe du progrès.

Energique et passionné, intarrissable sur tous les sujets
scientifiques, il fait preuve d'une grande culture. Ses antici-
pations s'étayent sur des connaissances précises. Avec un
désintéressement total et une opiniâtreté un peu puérile, il
a su convaincre une dizaine de Français de ne pas finir  dans
un cimetière.

Avec lui , une jeune fille de seize ans, un couple de
jeunes mariés de vingt ans, un ingénieur-conseil , un inspec-
teur des impôts, un spécialiste des pompes funèbres, sans doute
impressionné par son métier, un professeur de 60 ans, deux
secrétaires, se feront congeler.

Ils portent sur eux une carte de « candidat à la résur-
rection » spécifiant les dispositions à prendre en cas de décès.
En attendant leur rendez-vous dans l'avenir , les réunions de
cette étrange assemblée ont lieu dans l'appartement aux tapis-
series rouge et or du président , après 9 heures du soir.

Là , devant un verre de vodka , ils dessinent et perfection-
nent leur tombeau , mettent au point les mesures indispensa-
bles à leur conservation , examinent une à une les indéter-
minables possibilités qui pourraient survenir pour les empê-
cher d'atteindre leur but. Et , par un effet de boomerang
inattendu , eux qui ne croient pas à la mort , ne s'entre-
t iennent  que d'elle.
' Le cœur battant , déjà , la voix brève, le souffle coupé,
ils n 'ont qu 'un sujet de conversation : « Quand je mourrai ,
que se passera-t-il ? » Ou bien , ayant banni le mot cadavre
de leur vocabulaire , ils interrogent avec pudeur :

— Et après ? Après ce qu 'il est convenu d'appeler la fin ?
— Quand le cœur ne bat plus , leur explique leur maître

es espérance, ce n'est pas la fin. Cependant, il faut appeler
un médecin qui constate le décès, pratique un massage car-
diaque externe, insuffle de l'oxygène dans les poumons tout
en travaillant au refroidissement progressif du corps. Quand
celui-ci n'est plus qu'à quelques degrés au-dessus du zéro,
on en retire le sang pour le remplacer par une solution
à base de glycérine. Alors la température est abaissée à
— 79° pour qu 'il soit possible de transporter le corps dans
sa capsule de conservation après l'avoir enveloppé de papier
d' a luminium.

Un modèle à deux places
Anatole Dolinoff a construit lui-même dans sa salle-à-

manger , la première des capsules de conservation qui sera
utilisée en France. Elle est en aluminium et polystyrène

expanse, ce p lastique léger utilise pour transporter les crèmes
glacées. Ce modèle exclusif est , pour l ' instant , entreposé dans
le hangar d' une tannerie à Saint-Maure de Touraine.

Grâce à de la neige carbonique , cet « emballage » provisoire
maintient la température qui ne descendra au — 196° C
nécessaire paraît-il à la conservation éternelle des cellule ,
que dans la capsule où sera placé le corps déf ini t ivement .
Cette capsule numéro deux , dite de conservation , atteint cet
abaissement de température par ébullition de l'azote l iquide
sous la pression atmosphérique.

Elle a 72 cm de diamètre intérieur , est munie d' appareils
de mesure, de poignées et de roulettes qui laissent à penser
que viendra le jour où l'on transportera ses morts avec soi
comme un attirail de joueur de golf. Le modèle sur lequel
est fixé le choix des Français est à deux places. Les corps
y sont placés dos à dos, séparés par une mince cloison
et calés dans un récipient de cuivre à l'aide de matière
plastique molle. Aucun industriel français n 'en fabrique enco-
re. Quelques-uns en ont cependant calculé le coût : 30.000
francs.

Des morts qui clament la vie.
à une région

Plus de cimetière. Les capsules de conservation sont ras-
semblées à l'abri des retombées radioactives dans un abri
en béton ou « cryotorium ».

Celui qu'a dessiné un des adeptes de la congélation ,
Jean-Michel Huet, commis d'architecture, est un carré de
6 m 20 de côté qui sera creusé à 1 m 20 sous terre.
11 ne sera guère possible de déposer des fleurs sur les
morts qui ne seront pas pleures puisque nous les retrouve-
rons un jour , à condition que , comme eux , nous soyons
convaincus des progrès illimités de la science et que 

^ 
nous

ayons la chance de mourir dans notre lit un médecin à nos
côtés.

Dans le cryotorium d'ailleurs, pas de dalles funéraires ,
mais des corps placés deux par deux , verticalement , comme
un rang d'élèves prêts à rentrer en classe au signal.

Mais, figés dans leur position debout , ces morts ou plutôt ,
selon eux , ces vivants « en suspens » ne connaîtront pas le
silence des lieux sacrés. Leur cryotorium, catacombe d' un
nouveau genre, sera plutôt une véritable usine souterraine
où l'azote liquide devra bouillir à perpétuité.

On comprend que, dans ces conditions, Anatole Dolinoff
ait les plus grandes difficultés à obtenir le statut de cime-
tière. Il a cependant trouvé un terrain et le premier cryoto-
rium de France sera construit à Marcillac, une localité située
entre Rodez et Decazeville.

M. Auzel, son maire, est ravi de voir sa petite ville promise
à l'immortalité. Il envisage de faire construire un aérodrome
à proximité, et ces morts apporteront la vie à une région
trop calme. C'est une initiative prémortelle qui ne laissera
pas indifférent le préfet dont l'autorisation est nécessaire.

Le mini-cryotorium dessiné par J.-M. Huet , qui ne com-
prend que 40 places, ne coûtera pas plus de 40,000 francs.
Facilement équipable en eau et électricité, il est situé près
d'une petite chapelle, détail qui laisserait à penser , que,
soucieux de la résurrection de leur corps, les futures cryo-
génisés ne négligent pas celle de leur âme.

L'éternité par mensualités
' Premier point très important : à combien revient la cryo-

génisation, c'est-à-dire la conservation du corps par le froid V
— 175,000 francs actuellement, parce que les membres de

la Société Cryogénie ne sont que 10. Mais du dixième au
quarantième on prévoit un prix de revient de 107,000 fr.,
puis d'environ 90,000 fr. pour le centième.

En effet, 4 litres d'azote sont nécessaires par jour et par
personne. Comme il est prévu deux places dans la première
capsule, le premier mort en usera 8 litres qu 'une grande
compagnie française se promet de fournir à 2 fr. le litre ,
prix qui sera augmenté de celui du contenant , soit 3 francs.

Tant d'exigences à l'heure que l'on avait l'habitude de
considérer comme celle de toute humilité , ne saurait durer.
Dès que d'autres cryogénisés seront venus lui tenir compa-
gnie, ce premier homme congelé ne coûtera plus si cher.
A partir du douzième, la ration de l'indispensable gaz à survie
ne reviendra plus qu'à 85 centimes le litre, grâce à uni -
machine à produire l'azote, et au-delà du 40me, il sera
établi un circuit fermé d'azote qui « permettra d'abaisser
les prix sans sacrifier la qualité »...

Ces calculs approximatifs mais évalués très rationnellement
tiennent compte eux-aussi des progrès scientifiques et parti-
culièrement de ceux qui concernent la fabrication de l' azote.
Ils sont la pierre d'achoppement à laquelle se heurtent les
pronostics de Dolinoff II ne faut pas oublier que l' azote
se renouvellera sans arrêt , grâce à un système générateur
d'énergie dont la matière, le mazout par exemple est épui-
sable. Il faudra donc le stocker, puis défendre ces provisions
contre le pillage et les avaries de toute sortes.

Tous les problèmes qui se posent du vivant du futur
cryogénisé et ceux, pis encore, qui se soulèveront longtemps
après sa mort alors que plus aucun de ses contemporains
ne pourra faire respecter ses instructions, peuvent paraître
insolubles. Ce serait compter sans l'ultime recours que parfois
rencontre l'homme à l'heure du danger.

IE PREMIER FRANÇAIS CUNGEIE



Lugano (finaliste) connaîtra peut être son adversaire demain
Demi-finales de la coupe : Servette-Lausanne renvoyé à cause du mauvais temps

Mendrisiostar s'est vaillamment
battu avant de perdre logiquement

MENDRISIOSTAR - LUGANO 0-2
(0-0)

MARUQUEURS. — Blaettler , 53me ;
Tippelt, 69me.

MENDRISIOSTAR. — Rovelli ; Blu-
mer, Terruzzi , Barollo , Ghielmetti ; Ben-
koe, Caccia, Tomjelovic ; Allio, Scacchi ,
Guarisco. Entraîneur : Sebastiani.

LUGANO. — Prosperi ; Roth , Coduri ,
Pullica , Berset ; Dolmen , Luttrop , Blaett-
ler ; Tippelt , Brenna , Arrigoni. Entraî-
neur : Sing.

ARBITRE. - M. Keller , de Kehrsatz.
NOTES. — Stade municipal de

Mendrisio. Pelouse en bon état , si l'on
pense que la pluie n'a cessé que quel-
ques heures avant le début du match.
Elle tombait sans interrpution depuis
jeudi. 8500 spectateurs. Mendrisiostar ali-
gne sa meilleur formation , Lugano est
privé de Signorelli et de Bernasconi.
A la 13me minute , Luttrop souffrant
d' une ancienne blessure à l'aine, cède
sa place à Boffi. A la 49me minute.
Brenna seul à huit mètres de Rovelli
expédie une , « bombe » sur un montant.
A la 65me minute, Mendrisiostar rem-

place Guarisco par Antonietti. A la 68me
minute , c'est Blaettler qui voit son tir
toucher un montant. Allio cède sa place
à Simonetti à la 75me minute puis
Benkœ et Roth sont avertis deux minu-
tes plus tard. Coups de coin : 6-5 (3-5).

MENDRISIOSTAR MENAÇANT
La surprise n'a pas eu lieu. Lugano

participera à la finale de la coupe.
Mais cet honneur , l'a-t-il mérité ? Oui
et c'est le moins que l'on puisse dire,
sa victoire, il l'a obtenue à l'arraché.
Après avoir souvent frisé la capitula-
tion.

Mendrisiostar prit un départ rapide :
de véritables loups affames lâches dans
l'arène. Lugano eut de la peine à s'or-
ganiser. Le centre du terrain appartenait
à Benkœ et à Tomjelovic, qui, sans
temporiser, sans comp liquer le jeu , four-
nirent d'excellentes balles à leurs atta-
quants. Ces derniers, d'une habileté dé-
moniaque, en firent voir de toutes kes
couleurs à leurs cerbères. Le départ de
Luttrop n'arrangea pas les choses pour
Lugano qui pouvait s'estimer heureux
d'arriver à la pause sans avoir encaissé
de but, Mendrisiostar ayant bénéficie
des meilleures possibilités de marquer.

A la reprise, Lugano imposa sa tech-
nique supérieure. Cela lui valut la vic-
toire. Mendrisiostar eut autant d'occa-
sions que son adversaire mais, par man-
que de calme et aussi de classe, il
les rata toutes. Ayant laissé passer sa
chance, l'équipe de Sebastiani dut s'in-
cliner contre plus fort qu'elle. Mais elle
le fit avec courage et correction. Jamais
elle n'eut recours au jeu dur, jamais
elle ne s'avoua battue. Lugano dut être
vigilant jusqu'au bout. Mendrisiostar fit
preuve d'une énergie extraordinaire mais
cela ne fut pas suffisant. Surtout que
ses efforts furent parfois fournis sans
discernement. .

CLAIRVOYANCE
Foncer tête baissée n'est que rarement

payant. Lugano l'a bien démontré. Bren-
na a souvent imité les Scacchi et Allio.
Ce fut la faillite. En revanche, la pon-
dération de Blaettler, de Coduri, de Bof-
fi, de Roth et de Pullica, porta des
fruits. Plus les minutes passaient, plus
ces joueurs imposèrent leur loi et leur
savoir-faire. Mais pour mettre son ad-

versaire sur les genoux, Lugano dut avoir
recours à un coup franc que Blaettler,
de 22 mètres, expédia au bon endroit.
Le second but résulta d'une inattention
de la défense locale qui oublia de sur-
veiller Tippelt.

Deux buts quelque peu chanceux, mais
qui représentent bien la différence tech-
nique entre les deux équipes.

Daniel CASTIONI

PREMIER. — Le gardien Rovelli ne peut empêcher la balle de pénétrer dans son but, sur ce coup franc
de Blaettler. C'est 0-1. (A.S.L.)

Servette - Lausanne
aura lieu demain

La demi-finale de la coupe entre
Servette et Lausanne a dû être ren-
voyée par l'arbitre en raison de la
pluie.

Après la décision de l'arbitre, M.
Clematide, les deux clubs intéressés
ont fixé à mardi 23 mars (coup d'en-
voi 20 h 30), à Genève, cette demi-
finale de la coupe. En cas de mau-
vais temps, elle sera reportée de 48
heures (jeudi 25 mars), toujours aux
Charmilles. Si le match devait se
terminer sur un résultat nul, il se-
rait rejoué le mercredi 31 mars, en
nocturne, au stade de la Pontaise,
à Lausanne.

SPORT-TOTO
Mendrisiostar - Lugano 0-2
Servette - Lausanne renv.
Blue Stars - Buochs 0-1
Breite - Nordstern 4-2
Breitenbach - Soleure 0-3
Chênois - Berne 3-1
Coire - Frauenfeld 1 -2
Emmenbrucke - Le Locle 2-5
Langenthal - Berthoud 1-3
Locarno - Amriswil renv.
Porrentruy - Moutier 2-0
Rarogne - Thoune renv.
Zoug - Rorschach 0-1

Colonne des gagnants
2 1 2 - 1 2 1 - 2 2 2 - 1  1 1 2

Les tips des matches renvoy és
ont été tirés au sort.

Eloges mutuels après la rencontre
Après le match , nous avons pu bavar-

der rapidement avec des joueurs' et diri-
geants des deux camps. A tout seigneur
tout honneur, commençons par relater les
impressions confiées par les Luganais :

« Ce fut un match acharné, nous dit
le président , M. Ferrari. Des consignes
strictes avaient été données. Le départ de
Luttrop créa des difficultés ; d'autres ins-
tructions furent obligatoires. Il y eut quel-
ques moments de flottement mais tout ren-
tra bien vite dans l'ordre et... la logi-
que. »

Pour Sing, l'entraîneur, « Mendrisiostar
se contenta de détruire le jeu, avant le
1-0. Après le départ de Luttrop, l'équipe
luganaise devint nerveuse car elle devait
aussi se battre contre les « tifosi » de Men-
drisio qui ne lui ménagèrent pas leurs
quolibets. » Signoerlli , qui compte reprendre
la compétition dimanche prochain, estimait
que, « pour vaincre Mendrisiostar, il fallait
être dans une condition physique parfaite.
Tous mes camarades se sont bien battus
mais un bravo à Mendrisiostar pour sa
loyauté et son courage. >

De 1 autre coté de la barrière, pas de
déception malgré de la défaite.

Le président , M. Rossi, nous a confié :
« Ce fut un joli match. Après le but
de Blaettler , je n'ai pas perdu espoir. L'équi-
pe a bien réagi. Elle a, par deux fois,
manqué de peu l'égalisation. Son match
fut à la hauteur de ce que j'attendais.
La victoire de Lugano est, cependant, jus-
te. » Pour l'entraîneur Sebastiani, « les
joueurs ne pouvaient pas obtenir davanta-
ge. Je suis content de leur comportement,
expliquait-il, malgré deux occasions comme
celles Qu'ils se créèrent et qu'ils ne réa-
lisèrent pas. L'arrière Barollo , lui, estimait:
« Lugano est une belle équipe. Dans de
tels matches, celui qui ouvre la marque
est gagnant. Nous avons laissé passer no-
tre chance, Lugano a saisi la sienne. Sa
victoire est méritée. » Guarisco , le héros
du match contre Bâle, nous confiait : «Ce
fut plus difficile que devant le champion
suisse. Lugano était plus fort et il fut,
aussi, plus chanceux que nous, qui avons
gâché deux occasions « en or ». Le rêve
est terminé, mais il n'y a pas de regrets
à avoir. » D. C.

CE N'EST PAS MALTE. — On se souvient que la Suisse a joué , il n'y a pas
longtemps , sur un terrain un peu plus mouillé que ne l'était celui des Char-
milles , hier.. . Le renvoi du match Servette - Lausanne se justifiait-il ?

(A.S.L.)

Match mouvementé à Durrenast
où Yverdon récolte deux points

DURRENAST - YVERDON 0-1 (0-0)
MARQUEUR : Glauser 55me.
DURRENAST : Lehmann ; Meyer , Mul-

ler , Frei, Mutti ; Augsburger , U. Witter ,
Tschabold , Casser, J. Wittwer , Schœni. En-
traîneur : Heiniger.

YVERDON : Drapel ; Kramer , Narbel ,
Kohly ; Chappuis , Zadel , Beney, Péguiron,
Comisetti , Glauser, Aquilar. Entraîneur :
Morgenegg.

ARBITRE : M. Utz d'Oensingen.
NOTES : Stade de la Plage , à Thoune.

Pelouse très grasse. 250 spectateurs. A la
mi-temps, Rubini remplace Beney. A la
70me, Straubhaar , Krebs et Morgenegg
remplacent Augsburger, Gasser et Comi-
setti , respectivement.

MOUVEMENTÉ
L'entraîneur Morgenegg espérait un point ,

il en a récolté deux avec un peu de chan-
ce mais d'une façon pas totalement im-
méritée. Pendant toute la première mi-
temps, les Vaudois firent jeu égal avec les
rudes Oberlandais. Certes, leurs attaques
étaient un peu décousues, car les ailiers ne
tenaient pas leur place, et les tirs au but
n'étaient ,pas des plus précis et violents.
De l'autre côté, les banlieusards thounois
ne trouvèrent jamais la faille. Il est vrai
que leurs actions isolées étaient d'emblée
vouées à l'échec. Tant Péguiron que Chap-
puis sachant se placer judicieusement. A la
32me minute , Narbel dévia la balle de la
main alors que son gardien était battu
mais l'arbitre ne l'a pas vu.

Après le but de Glauser, Yverdon fit
l'impossible pour maintenir cette faible
avance. En jouant une défense très serrée,
en marquant étroitement chaque adversaire,
l'espoir devint réalité. Même l'aide de l'ar-
bitre , qui donna un penalty imaginaire

cette fois-ci, le faisant même retirer , ne
permit pas aux Bernois d'égaliser. Drapel
retint le premier tir de Krebs, alors que \le second, de J. Wittwer, échouait sur le \montant !

Durrenast a fortement déçu. Mais, tant i
que les Bernois n'auront pas compris que \
le football est un jeu d'équipe, il n'y aura i
pas de résultats concrets. Du côté des i
Vaudois, toute l'équipe, mais spécialement i
Drapel , qui sauva maintes situations criti- 1
ques, mérite des éloges. A. Ch. i

Moulin: pied cassé
L'arriére d Audax, Fred-Enc Moulin , s est

fracturé le pied droit en deux endroits,
tout au début du match de première li-
gue entre son équipe et Nyon, samedi
après-midi. Moulin a été blessé quand,
voulant dégager la balle , il a été charge
par un adversaire. Son pied dans le pTâ-
tre, le jeune défenseur ne pourra certaine-
ment pas reprendre le jeu avant la fin de
la saison. C'est un coup dur pour lui
comme pour son club.

Le Locle en
bonne condition

EMMENBRUCKE - LE LOCLE 2-5
(1-2).

MARQUEURS : J.B. Dubois lOme et
38me, Zust 30me, Bula 65me et 75me,
Brandt 81me, Huguenin 89me (penalty).

LE LOCLE . Eymann ; Frutig, Veya, Hu-
guenin , Morandi ; Kiener, G. Dubois, J.-B.
Dubois , Bula, Porret , Bosset. Entraîneur :
Jaeger.

ARBITRE : M. Bignasca, de Lugano.
NOTES : Terrain d'Emmenbrucke en bon

état. Beau temps. 500 spectateurs. A une
minute de la fin, Bosset est < fauché » dans
le carré fatidique et Huguenin transforme
le penalty.

Jouant enfin au complet , Le Locle a
remporté un succès qui vaudra peut-être
son pesan t d'or. Dominant la situation dès
le début de la rencontre, les hommes de
Jaeger n 'accusèrent guère le coup lors-
qu 'à la 30me minute ils durent concéder
l'égalisation. Ils reprirent l'avantage avant
la pause et s'assurèrent une confortable
avance par la suite, grâce à deux buts
de Bula. Les Loclois doivent ce succès à
leur meilleure technique et à leur bonne
condition physique qui n'a donc pas trop
souffert du repos forcé du dimanche pré-
cédent. Il est pourtant à souhaiter pour
eux que le terrain des Jeannerets soit bien-
tôt débarrassé de la neige afin qu'ils puis-
sent tirer profi t au maximum de leurs
bonnes dispositions actuelles.

P. M».
U
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Delémont tombe dans la facilité
DELÉMONT - ZOFINGUE 4-1 (2-0).
MARQUEURS : Meury (penalty) 5me,

Ruozzi 21me, Meury (penalty) 51me, Hasler
(penalty) 75me, Hochuli (contre son camp)
85mc.

DELÉMONT : Tièche ; Bron , Schri-
bertschnigg, Hof , Anker ; Hoppler , Chèvre,
Bernai ; Fink , Meury, Ruozzi. Entraîneur :
Hoppler.

ARBITRE : M. Blanchoud , de Pully.
NOTES : Stade du Stand , terrain gras.

900 spectateurs. A la 52me minute , Schri-
bertschnigg. blessé , est remplacé par Lu-
thi qui prend le poste d'Anker , ce der-
nier étant muté au centre de la défense.
M. Eymann. arbitre de ligue nationale ,
inspecle la rencontre.

SANS FORCER
Hier, Zofingue a probablement fait ses

adieux au public delémontain. Ayant mo-

difié leur formation de part en part, les
Argoviens ont montré un visage très jeune
mais ils ont présenté un jeu qui n 'a pas
cours en première ligue. Delémont n 'a
pas dû forcer son talent pour empocher
les deux points. Les Jurassiens manœuvrè-
rent leur adversaire avec aisance et pé-
chèrent même par excès de facilité. Au
petit trot , ils imposèrent leur loi sans
grand mérite , il faut l'avouer. Installés dans
le camp argovien 90 minutes durant , ils
eurent une peine surprenante à concréti-
ser leur domination ; deux buts furent ins-
crits sur des penalties et un grâce à la
complicité d' un défenseur adverse. Néan-
moins , on a constaté que la condition phy-
sique des Delémontains est excellente et
il ne leur manque plus désormais qu 'un
peu d'huile dans les rouages pour qu 'ils
retrouvent leur panache d' antan.

LIET

a
L'annonce
reflet vivant du marché

Mi \M SPORTS

Audax nettement battu à Nyon a eu
le mérite de ne pas fermer le jeu

Première ligue : les favoris se distinguent dans tous les groupes

NYON - AUDAX 7-1 (3-1)
MARQUEURS. — Buhler, 14me ; Car-

luccio, 17me, Bertschi , 21me, Chardonnens
29me, Bovy, 57me, Chardonnens 68me, Mer-
lin 76me, Chardonnens 85me.

NYON. — Bron ; Piller , Schwapp, Taî -
lent, Lapaire ; Degaudenzi , Buhler ; Car-
luccio, Bovy, Merlin , Chardonnens. Entraî-
neur : Georgy.

AUDAX. — Meisterhans ; D'Amico ,
Moulin , Burgi , Franco ; Facchinetti , Bert-
schi ; Fiorese, Rub, Debrot , Taddei. En-
traîneur : Bertschi.

ARBITRE. — M. Keller , d'Onex.
NOTES. — Match joué sur le terrain

communal de Nyon , en bon . état malgré
la pluie de ces derniers jours. Moulin ,
blessé à la 16me minute , est remplacé
par Vermot , et Macioli prend la place

: de Carolluccio , à la 66me. A Nyon, Piller ,
^blessé , est remplacé à la 66me également
par Fontana. Coups de coin : 9-15 (7-8).

Les Nyonnais, jouant sans le concours
de leur entraîneur Georgy, lequel avait
préféré s'abstenir en raison d'une grippe
tenace, pouvaient avoir quelques craintes
quant au résultat de cette rencontre. En
tête du classement, ils se devaient de con-
server le petit avantage qui est le leur.
Voilà pourquoi dès le premier coup de
sifflet , ils se ruèrent à l'assaut du but
de Meisterhans, préférant l'offensive inces-
sante.

Cette tactique leur réussit pleinement :
bien appuyés par leurs demis, les attaquants
locaux en firent voir de toutes les cou-
leurs à la défense neuchàteloise, incapa-
ble de contenir les assauts. Après un quart
d'heure de jeu, le match était déjà prati-

quement gagne pour ce candidat à la pro-
motion , même si, dans une envolée assez
spectaculaire et après un fort joli coup
de tête, Bertschi diminuait l'écart.

NOMBREUSES CONTRE-ATTAQUES
Bovy et surtout Chardonnens furent les

meilleurs de la formation victorieuse qui
ne s'arrêta jamais d'attaquer.

Chez les Neuchâtelois, on ' eut pourtant
le mérite de ne jamais songer à fermer
le jeu pour maintenir le résultat dans
des proportions plus honorables. Il y eut
même de nombreuses contre-attaques, com-
me l'indique le nombre des coups de coin,
et c'est sur l'une d'elles que que survint
le but de l'honneur. Mais à part le gardien
de but qui se montra à l'aise devant
les nombreuses sollicitations dont il fut
l'objet, ainsi que l'entraîneur-joueur Bert -
schi, l'équipe visiteuse ne fut jamais en
mesure de lutter correctement. La diffé-
rence était trop grande entre ces deux
formations aux destinées très éloignées.

INTÉRIM

Résultats...
Groupe occidental : Chênois - Berne

3-1 ; Durrenast - Yverdon 0-1 ; Langen-
thal - Berthoud 1-3 ; Meyrin - Salque-
nen 5-1 ; Nyon - Audax 7-1 ; Rarogne -
Thoune , renvoyé.

Groupe central : Turgi - Concordia
0-0 ; Emmenbrucke - Le Locle 2-5 ;
Porrentruy - Moutier 2-0 ; Breite -
Nordstern 4-2 ; Breitenbach - Soleure
0-3 ;. Delémont - Zofingue 4-1.

Groupe oriental : Locarno - Amriswil,
renvoyé ; Blue Stars - Buochs 0-1 ;
Coire - Frauenfeld 1-2 ; Uster - Gam-
barogno 1-2 ; Kusnacht - Red Star 0-0 ;
Zoug - Rorschach 0-1.

... et classements
Groupe occidental

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Nyon 16 9 5 2 37 18 23
2. Chênois . . . .  16 8 5 3 24 13 21
3. Durrenast . . .  16 6 6 4 24 19 18
4. Berthoud . . .  16 6 5 5 23 22 17
5. Meyrin . . . .  15 6 4  5 29 21 16
6. Berne 16 6 4 6 28 22 16
7. Langenthal . . 16 5 5 6 33 34 15
8. Rarogne . . . .  15 4 6 5 17 14 14
9. M i n e r v a . . . .  15 4 6 5 19 23 14

10. Yverdon . . . .  16 4 6 6 16 24 14
11. Thoune . . . .  14 4 4 6 19 26 12
12. Audax 15 5 2 8 18 34 . 12
13. Salquenen . . . 16 3 4 9 21 38 10

Groupe centra l
Matches Buts

J. G. N. P. p. c, Pts
1. Delémont . . .  15 11 2 2 34 12 24
2. Soleure . . . .  16 9 2 5 30 21 20
3. Le Locle . . .  14 8 3 3 29 21 19
4. Breite 15 7 5 3 25 18 19
5. Nordstern . . .  16 7 4 5 26 23 18
6. Porrentruy . . 15 4 7 4 22 18 15
7. Turgi 16 5 5 6 25 27 15
8. Emmenbrucke 15 6 2 7 27 29 14
9. Concordia . . .  15 4 5 6 18 21 13

10. Baden 14 4 4 6 15 19 12
11. Breitenbach . . 15 6 — 9 23 31 12
12. Moutier . . . .  15 5 1 9 28 33 11
13. Zofingue . . .  15 2 — 13 15 44 4

Porrentruy remporte le derby jurassien
L'expulsion cTOergel tue les derniers espoirs de Moutier

PORRENTRUY - MOUTIER 2-0 (1-0)
MARQUEURS : Roucche 13me ; Pheul-

pin 57me (penalty).
PORRENTRUY : Cramatte ; Huguelit ,

Conz, Pheulpin , Parietti ; Vuillaume , Bur-
gunder ; Roueché, Klqpfenstein , Guélat ,
Guillaume. Entraîneur : Jucker.

MOUTIER : Muster ; Oergel , Sbaraglia ,
Joray, Burkhalter ; Schaller , Eschmann; Fail-
li , Feurer , Trajkovic , Monnier. Entraîneur :
Chaignat.

ARBITRE : M. Dcspland , Yverdon.
NOTES : Stade du Tirage , terrain en

bon état. Temps couvert. 1200 spectateurs.
Moutier joue sans von Burg, Porrentruy
sans Mérillat , Guerdat et Isquierdo. A la
lOme minute , avertissement à Oergel et
Klopfenstein. A la 36me minute , Ory rem-
place Feurer. A la 57me minute, Oergel

est expulse pour voies de fait. A la 7Sme
minute , Isquierdo rentre pour Huguelit , alors
que soixante secondes plus tard Kamber
remplace Schaller. Coups de coin : 8-10
(5-5).

Ce derby jurassien a tenu ses pro-
messes et s'est joué avec un rare achar-
nement. Les visiteurs, qui prirent un
excellent départ , dominèrent durant les
dix premières minutes et, avec un peu
de chance, auraient pu ouvrir la mar-
que. Puis les « Ajoutais » se ressaisirent
et Roueche trouvait rap idement le che-
min du but de Muster.

On en resta là jusqu 'à la mi-temps.
Tout n 'était donc pas encore perdu à la
reprise pour les visiteurs mais, malheu-
reusement, le Prévôto is Oergel eut, à
la 57me minute, un geste aussi ridicule
qu 'inutile qui, non seulement, coûta son
expulsion mais encore un penalty que
Pheul pin ne se f i t  pas fau te  de trans-
f o rmer. Réduit à dix , Moutier ne put ,
dès lors, que s'incliner.

A Porrentruy, on signalera la remar-
quable partie de Burgunder au milieu
du terrain, de Pheulpin en défense et
de Guélat , qui f i t  passer totalement ina-
perçu le Yougoslave de Moutier, Traj-
kovic. Les Ajoutais ont ainsi remporté
deux points for t  précieux, ce qui de-
vrait leur redonner confiance. Quant à

Moutier , malgré sa défaite , il est per-
mis de supposer qu 'il parviendra , au
vu de sa prestation , à se tirer d'embar-
ras. M.V.



Neuchâtel Xamax ne convainc pas devant Zurich

BARRAGE. — Avec l'aide de Krcemer, le gardien Jaccottet parvient
a repousser l'assaut du Zuricois Hasler.

(Avipress - Baillod.)

NEUCHATEL XAMAX - ZURICH 1-3
(1-1)

MARQUEURS : Brunnenmeier (penalty)
34me ; Quentin 39me ; Kunzli 62me ; Gru-
nig 81me.

NEUCHATEL XAMAX : Jaccottet ; Egli ,
Mantoan, Paulsson, Krcemer ; Stutz , Man-
zoni, Widmer, Claude, Brunnenmeier , Bon-
ny . Entraîneur : Garbani.

ZURICH : Brog ; Heer, Grunig. P. Stier-
li, Kissling ; Kuhn, Hasler ; Corti , Kunzli ,
Quentin, Volkert. Entraîneur : Schwanner.

ARBITRE : M. Guignet, d'Yverdon.
NOTES : Stade de la Maladière. Terrain

en parfait état. 1400 spectateurs parmi les-
quels M. Louis Maurer, entraîneur de l'équi-
pe nationale. Neuchâtel Xamax se présen-
te sans Monnier, légèrement blessé. Quant
à Zurich, il joue sans Munch et Martinelli.
L'horloge électronique, œuvre d'une mai-
son de Saint-Imier, est en fonction pour
la première fois. A la 33me minute, Gru-
nig « fauche » Krcemer à l'intérieur du
rectangle fatidique ; c'est un penalty que
Brunnenmeier transforme imparablement. A
la mi-temps, Baumgartner remplace Corti.
En fait , il tiendra le rôle d'arrière libre ,
Grunig devenant demi-droit et Hasler, ai-
lier droit. A la 59me, Brunnenmeier, blessé
à un pied, est remplacé par Lochmatter.
Avertissement à Volkert à la 77me minu-
te. A la 90me, tir de Manzoni contre la
latte. Coups de coin : 8-8 (4-5).

. i

En ligue B
Bruhl - Carouge 2-2 (0-1)

Krontal. 2000 spectateurs. Arbitre :
M. Rettig (Gerlafingen). Bruhl sans Zim-
mermann. 63me Duvoisin (B) pour
Dornbierer, 69me Buchel (Ca) • pour
Fatton.

Marqueurs : Fatton (43me 0-1), Turn-
herr (69me 1-1), Muller (79me 1-2),
Nusch (80me 2-2).

CLASSEMENT
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Saint -Gal l . . .  16 10 4 2 36 15 24
2. Granges . . . .  16 11 — 5 29 13 22
3. Aarau 16 7 6 3 21 17 20
4. Carouge . . . .  16 7 5 . 4 28 27 19
5. Bruhl 16 7 4 5 29 20 18
6. Neuch. Xamax 16 7 3 6 24 19 17
7. Mendrisiostar . 16 5 6 5 14 16 16
8. Wettingen.. .  16 5 5 6 32 27 15
9. Monthey . . .  16 6 3 7 23 23 15

10. Chiasso . . . .  16 4 7 5 10 16 15
11. Vevey 16 5 2 9 17 29 12
12. Urania 16 3 6 7 12 27 12
13. Martigny . . .  16 3 4 9 10 29 10
14. Young Fellows 16 3 3 10 15 22 9

Pour une formation de ligue B, perdre
par deux buts d'écart face à Zurich est un
résultat honorable. Il n'empêche que nous
avons quitté la Maladière plutôt déçu, sa-
medi. Nous n'espérions pas, certes, une
victoire neuchàteloise, pus même un partage,
mais nous souhaitions voir les « rouge et
noir » présenter un jeu plaisant et mena-
çant pour l'adversaire. Or, il n'en fut rien.

A l'exception de la défense, qui a four-
ni une excellente prestation d'ensemble, et
des ailiers, qui ont lutté aussi bien qu'ils
ont pu, l'équipe de Garbani n'a pas con-
vaincu. Une fois de plus, en raison, prin-

Autres rencontres
Bâle-Granges 2-1 ; Lucerne - Winterthour

3-4 ; Aarau - Fribourg 3-2 ; Sion-Urania
2-0 ; Monthey-Martigny 0-4 ; Vevey-Lau-
sanne réserves 3-2.

Championnat suisse des réserves
Groupe A : La Chaux-de-Fonds - Win-

terthour 2-2. Groupe B : Etoile Carouge -
Mendrisiostar 3-1.

Odermatt suspendu
Le tribunal de recours de la ligue na-

tionale n'a pas donné suite à la demande
du FC Bâle et de Karl Odermatt d'an-
nuler la décision prise par la commission
pénale de ia ligue nationale. On sait que
l'international bâlois avait écopé d'un aver-
tissement lors du match Bâle-Lugano. Com-
me il s'agissait du troisième depuis le dé-
but de la saison, Odermatt encourait une
suspension pour un match de champion-
nat. Cette suspension devient effective pour
le week-end du 27-28 mars, à l'occasion
du match Râle-T.ucerne.

cipalement, de I cgoisme borné de Man-
zoni et de l'absence de bonne volonté chez
Brunnenmeier, le jeu des Neuchâtelois a
été des plus décousus. Maintes fois, les ai-
liers ont été laissés à leur triste sort, dans
leur coin : sans appui , sans que personne
n'ait eu l'idée de voler à leur secours.

CONTRE LE COURS DU JEU
Ce sont encore les arrières qui ont le

mieux senti la nécessité de se grouper
autour de la balle. Aussi, ne faut-il pas
s'étonner que le but neuchâtelois ait , été,
en fait , l'œuve de l'un d'eux (Krœmcr),
puisque c'est lui que Grunig, alors der-
nier homme de l'équipe zuricoise, a dû
bloquer irrégulièrement à l'entrée des « sei-
ze mètres ». A la 34me minute, Neuchâtel
Xamax pouvait ainsi ouvrir la marque.
Jusqu'alors, il n'avait pas tiré une seule fois
au but , tandis que Jaccottet avait déjà
dû intervenir à plusieurs reprises, au terme
d'offensives généralement emmenées par un
Quentin en brillante forme. Si le but neu-
châtelois a engendré une accélération du
rythme, on doit cependant noter que lu
première mi-temps n'a pas dépassé le niveau
de la ligue B. Après le repos, Grunig étant
monté d'un cran et Kuhn ayant reçu une
consigne plus offensive qu'auparavant , Zu-
rich a largement dominé le débat. Plusieurs
de ses actions classiques et rapidement en-
levées, auraient pu lui valoir un ou deux
buts supplémentaires sans la bonne partie
de Jaccottet et de sa défense.

KUHN EN ÉVIDENCE
A part Quentin, excellent régisseur et

travailleur acharné, Kuhn s'est mis en évi-
dence par la soudaineté de ses tirs et son
habileté à lancer l'offensive. Eu compa-
gnie de l'ex-Sédunois, de Hasler, de Gru-
nig et de Volkert, Kuhn a composé quel-
ques ballets qui ont été uutant de régals.

commencer la partie dans la zone de defen-
commencer la partie dans la zone de défen
se, tout comme Grunig dont l'apport a
été sensible à l'autre extrémité de l'équipe,
après la pause.

Nous ne reviendrons pas sur la partie
des Neuchâtelois , sinon pour rappeler à
ceux-ci que s'ils ne travaillent pas avec
un plus grand esprit d'équipe dimanche,
contre Saint-Gall, ils n'auront pas grand-
chose à espérer. Pourtant , la situation leur
est encore favorable. Alors... nous atten-
dons une prise de conscience, car les
moyens de bien jouer existent certainement.
Et avec eux , bien sûr, ceux de s'imposer.

F. PAHUD

Un seul match en IIe ligue neuchàteloise
COLOMBIER - NEUCHATEL SAMAX

II 2-2 (1-1)
COLOMBIER : Schwarz ; Engler , Comet-

ti , Sandoz, Perone ; Vauthier , Locatelli ;
Frieden, Baechler, Luthi, Weissbrodt (Gen-
dre) . Entraîneur : Mella.

NEUCH ATEL XAMAX II: Turberg ;
Mercier, Dufaux, Mérlo, Natali ; Danuser,
Cagnola ; Lautenschlager, Bonandi , Humpal ,
Bauermeister. Entraîneur : Resar.

ARBITRE : M. Bignens, de Pully.
BUTS : Frieden, Luthy, Bauermeister,

Lautenschlager.
Sur un terrain particulièrement gras, le

football n'a pas été roi au cours de cette
confrontation. On sentait également qu'il
s'agissait d'un match de reprise et la cohé-
sion ne fut pas l'atout principal des deux
formations. Malgré l'importance de Ten-
jeu, le jeu resta correct et on fut mémo
étonné par instants de voir les antagonis-

tes manquer de volonté pour tenter de
faire pencher la balance. Si bien que si
finalement l'équilibre ne fut pas rompu , ce
n'est que justice. S. B.

Troisième ligue
Serières - Les Bois 6-2 ; Audax II -

Marin 1-0 ; Le Landeron - Le Locle II
1-0 ; Bôle - Etoile 3-0 ; Espagnol - Saint-
Biaise 2-3 ; tous les autres matches ont
été renvoyés.

Six records suisses ont été bonus ô Genève
;5£\H~ natation Bonnes performances aux 24mes championnats d'hiver
w. 

¦¦. . .- i. . , 

Six records de Suisse et des meilleures
performances de la saison constituent le
bilan réjouissant des 24mes championnats
suisses d'hiver, qui ont été organisés le
week-end passé à Genève.

L'exploit de la compétition fut sans con-
teste réalisé par la nageuse prodige de
11 ans et dent], Françoise Monod, avec
son nousveau record de Suisse sur 400 m.
nage libre féminin. La petite Genevoise
s'adjugea encore une médaille d'argent et

Messieurs
100 m. nage libre : 1. Charmey (Ge-

nève) 57"8. 2. Strassser (Zurich) 58"4.
3. Henry (Genève) 58"4 (58"41). 200
m.m. brasse : 1. Dubey (Genève) 2'44"2.
2. Gertsch (Berne) 2'51"8. 3. Wohlwend
(Genève) 2'53"4. 200 m. dos : 1. Schwei-
zer (Berne) 2'26". 2. Baudin (Genève)
2'26"5. 3. Kern (Zurich) 2'29"2. 200 m.
brasse papillon : 1. Harisberger (Bâle)
2'26"3. 2. Charmey 2'31"8. 3. De Rae-
my (Genève) 2'35". 200 m. quatre na-
ges : 1. Baudin 2'27"3. 2. Dubey
2'27"8. 3. Strasser 2'33"8. 200 m. libre :
1. Charmey 2'07"2. 2. Strasser 2'08"4.
3. Kubler (Zurich) 2'10"2. 100 m. bras
se: 1. Dubey l'13"l. 2. Jaccard (Ge'
nève) l'18". 3. Schmid (Zurich) l'18"2.
4 x 100 m. dos : 1. Genève Natation
4'36"6. 2. Limmat Zurich 4'46"8. 3.
Polo-Club Berne 4'48"8. 4 x 100 m.
papillon : 1. Limmat Zurich 4'18" nou-
veau record suisse (ancien record :
4'22"6 par le Limmat). 2. Genève Na-
tation Ire 4'24"3. 3. Genève Natation
III 4'38"2. 800 m. libre » 1. Charmey
9'26"6. 2. Genetti (Vevey) 9'32"3. 3.
Kubler 9'56"2. 100 m. papillon : 1.
Strasser l'02"2. 2. Harisberger l'02"9. 3.
Schweizer (Berne) l'05"6. 2. Baudin 1'
08"4. 3. Kern (Zurich) 1*10**2. 4 x
100 m. brasse : 1. Genève Natation
I 5'07"9, nouveau record suisse. 2.
Limmat Zurich 5'20"9. 3. Berne 6'22"8.
4 x 100 m. nage libre : 1-. Genève
Natation 3'51"1. 2. Limmat 4'00"3. 3.
Genève Natation II 4'03"5.

Dames
400 m. libre t 1. Françoise Monod

(Genève). 4'57"5, nouveau record suis-
se, ancien record : Christiane Flamand
(Genève) en 4'57"8. 2. Christiane Fla-
mand (Genève) 4'59"3. 3. Julie Car-
ter (Genève) 5'10"8. 100 m. dos i 1.
Suzanne Niessner (Zurich) l'12"l. 2.
Heidi Baeggli (Zurich) l'16"l. 3. Rita
Cordey (Berne) 1*17". 200 m. brasse :
1. Erika Ruegg (Zurich) 2'55". 2. Jac-
queline Schwaar (Berne) 2'59"9. 3. Ka
tia Gartmann (Berne) 3'07"1. 4 x 100 m.
dos : 1. Zurileu Zurich 5'13"3. 2. Ge-
nève Natation 5'23"9. 3. Limmat Zu-
rich II, 5'27". 4 x 100 m. papillon :
1. Genève Natation 5'05"66. 2. Lim-
mat Zurich 5'05"67, nouveau record suis-
se en 5'05"6 pour les deux clubs. 3.
Zurileu 5'11"4. 100 m. libre : 1. Flamand
l'05"3. 2. Rita Vollmin (Zurich)
l'07"2. 3. Doriane Armand (Genève)
l'07"9. 4 x 100 m. nage libre : 1. Ge-
nève Natation 26"8 (nouveau record
de Suisse, ancien record Genève Nata-
tion 4'08"9. 2. Limmat 4'31"1. 3.
Zurileu 4'38"7. 200 m. nage libre :
1. Flamand 2'21"8. 2. Greth Husser
(Zurich) 2'28"6. 3. Katja Gartmann
(Berne) 2'28"9. 100 m. brasse : 1. Ruegg
l'20"6. 2. Schwaar l'23"6. 3. Gartmann
l'25"l. 200 m. nage dos : 1. Niesner
2'35"7. 2. F. Monod 2'42"6. 3. H. Baeg-
gli 2'47". 100 m. brasse papillon : 1.
Margrit Thomet (Berne) l'12"8. 2. Chris-
tine Borer (Zurich) l'12"8. 3. Marie-
Thérèse Basso (Zurich) l'15"3. 200 m.
quatre nages : 1. S. Niesner 2'40"4 (nou-
veau recod de Suisse, ancien record
F. Monod 2'42") 2. E. Ruegg 2'41"2.
3. F. Monod 2'43"6.

une de bronze sans compter deux médail-
les d'or en relais. Les prouesses de la cham-
pionne en herbe de Genève Natation ne
constituent pas un fait isolé. Plusieurs jeu-
nes nageuses et nageurs ont amélioré leur
performance personnelle et ont, ainsi, té-
moigné des progrès réalisés à la base.

SURPRISE
Au cours de la seconde journée, le suc-

cès d'Alain Charmey au , 100 _ m. nage li-
bre, où il affrontait des spécialistes cotés,
est considéré comme une surprise. Le se-
cond record individuel des championnats
a été battu par Suzanne Niesner (17 ans)
au 200 m quatre nages où Erika Ruegg
lui offrit une farouche résistance. Susanne
améliora de 1"6 l'ancien record. L'équipe
féminine de relais de Genève Natation
paracheva la série de ses succès par un

AUX AMES BIEN NÉES. — La valeur n'attend pas le nombre des années
ainsi peut-on s'exprimer à propos ds la petite Françoise Monod.

(Photopress)

nouveau record au 4 x 100 m. nage libre :
elle abaissa de 2"! le précédent record
qu'elle détenait déjà.

LES PLUS FÊTÉS
Alain Charmey et Suzanne Niesner ont

été les concurrents les plus fêtés. Char-
mey remporta les trois titres en nage libre,
plus une d'argent et une de bronze ainsi
que deux d'or en relais. Chez les hommes,
Jean-Pierre Dubey avec 2 or, 1 argent, 0
bronze plus une médaille d'or en relais ;
Jurg Strasser 1-2-1 plus une médaille d'or
en relais ; Urs Schweizer 2-0-0 . et Alain
Baudin 1-2-0 plus deux médailles d'or en
relais, méritent la citation. Le jeune Rolan-
de Harisberger (16 ans) a obtenu son pre-
mier titre national.

Chez les dames, le bilan de Suzanne Nies-
ner avec quatre médailles d'or (dont une
en relais) est exceptionnel. Christiane Fla-
mand (16 ans) 2-1-0 plus deux médailles
d'or en relais, Erika Ruegg (19 ans)
2-1-0 et Françoise Monod (12 ans) 1-1-1
plus deux médailles d'or en relais, furent
ses principales rivales.

Un «mulet» cosmopolite gagne à une moyenne record
iSjljjrjj automobilisme INCIDENTS ET ACCIDENT AUX DOUZE HEURES DE SEBRING

Une Porsche 917 appartenant à une écu-
rie allemande patronnée par une entrepri-
se italienne et pilotée par un équipage an-
glo-français, Elford-Larrousse a remporté,
à une moyenne record, les douze heures
de Sebring, troisième épreuve du cham-
pionnat du monde des marques 1971.

Les deux premières épreuves du cham-
pionnat avaient déjà été gagnées par des
Porsche (1000 km d'Argentine et vingt-
quatre heures de Daytona Beach).

D'AUTANT PLUS SURPRENANT
Le succès du bolide de l'équipe Martini-

Rossi sur les puissantes Porsche courant
sous couleurs anglaises, sur une meute
d'agressives Ferrari et sur les ambitieux
prototypes Alfa-Romeo, tous éliminés ou
retardés par des incidents de course, est
d'autant plus surprenant qu'il s'agissait d'une
voiture de réserve. C'est en effet le « mu-
let » de l'écurie allemande — terme dési-
gnant le véhicule d'essai sur lequel on pré-
lève des pièces de rechange — qui , tout
juste repeint vendredi soir, a enlevé la
grande course d'endurance floridienne.

Elford et Larrousse prirent le comman-
dement de l'épreuve après la mi-course,
alors que s'achevait la sixième heure. Ils
doublèrent , au 149me passage, le proto-
type 3 litres Alfa Romeo de l'Italien Galli
et de l'Allemand Stommelen, prototype qui ,
depuis la cinquième heure, avait relayé
en tête le tout nouveau prototype Ferrari
conduit par Andretti et contraint à l'aban-
don sur défaillance mécanique.

L'épreuve changea cinq fois de « leader »,

depuis l'Américain Donohue, qui s'était as-
suré la position de tête au départ, jus-
qu'aux vainqueurs, Elford et Larrousse.

Outre l'abandon d'Andretti alors qu'il
était en tête, un autre incident et aussi
un accident spectaculaire mais sans con-
séquence, marqua la plus ancien com-
pétition d'endurance américaine. La Porsche
917 du Suisse Siffert fut, en effet, péna-

lisée de quatre tours lorsque le Fribour-
geois, en panne d'essence sur le circuit,
emprunta une motocyclette pour se ren-
dre à son stand y chercher du carburant.

FORTES ÉMOTIONS
Auparavant, un accident avait donné de

fortes émotions aux spectateurs mais le
pilote, le jeune Américain Greg Young,

s'en tira miraculeusement indemne. L'accé-
lérateur de sa Ferrari 512/2 bloqué, il es-
calada un talus en pleine vitesse et son
bolide effectua cinq tonneaux avant de
prendre feu en se renversant dans un fossé.
Young fut éjecté et s'en sortit avec quel-
ques ecchymoses seulement.

Trente voitures, sur les cinquante-sept
qui avaient pris le départ , étaient en pis-
te à la fin de la course.
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j^|| football Match amical samedi à la Maladière

Allemagne
Championnat de la ligue fédérale : Rot-

weiss Essen - Werder Brème 2-2 ; Borussia
Dortmund - Eintracht Braunschweig 1-1 ;
Hanovre - Bayent Munich 2-2 ; Eintracht
Francfort - Cologne 1-1 ; Borussia Moen-
chengladbach - Schalke 2-0 ; Herta Ber-
lin - Duisbourg 3-1 ; Hambourg - Rotweiss
Oberhausen 0-0 ; Arminia Bielefeld - Kai-
serslautern 2-1. Classement : 1. Borussia
Moenchengladbach 23 matches, 34 points ;
2. Schalke 04 25-33 ; 3. Bayern Munich
22-32 ; 4. Eintracht Braunschweig 25-31 ;
5. Hertha Berlin 25-29 ; 6. Cologne 24-26.

Espagne
Championnat de première division : Sa-

badell - Espanol Barcelone 0-0 ; Barce-
lone - Real Sociedad - Saint-Sébastien
4-0 ; Atletico Bilbao - Séville 1-0 ; Atle-
tico Madrid - Grenade 3-0 ; Celta Vigo-
Rea Mladrid 2-0 ; Elche - Las Palmas
2-0.

Angleterre
Championnat de Ire division : Arsenal

Blackpool 1-0 ; Buroley - Tottenham Hot-
spur 0-0 ; Chelsea - Huddersfield Town
0-0 ; Leeds United - Crystal Palace 2-1 ;
Liverpool - Derby County 2-0 ; Manches-
ter City - Coventry City 1-1 ; Newcastle

United - Southampton 2-2 ; Nottingham
Forest - Everton 3-2 ; Stoke City - Man-
chester United 1-2 ; West Bromwich Al-
bion - Wolverhampton Wanderers 2-4 ;
West Ham United - Ipswich Town 2-2.
Classement : 1. Leeds United 34-54 ; 2.
Arsenal 32-48 ; 3. Wolverhampton Wan-
derers '34-43 ; 4. Chelsea 34-42 ; 5. South-
hampton 33-38 ; 6. Liverpool 32-37.

France
Première division : Metz - Strasbourg

2-1 ; Marseille - Nancy 3-0 ; Rennes - Red
Star 3-0 ; Valenciennes - Angers 1-3 ; Ni-
ce - Bordeaux 0-1 ; Angoulême - Ajaccio
2-0 ; Sochaux - Nantes 2-0 ; . Lyon - Se-
dan 0-0 ; Reims - Saint-Etienne 2-2 ; Bas-
tia - Nîmes 2-2. Classement : 1. Marseille
25-35 ; 2. Saint-Etienne 24-34 ; 3. Metz-
24-30 ; 4. Nantes 25-30 ; 5. Rennes 25-29.

Italie
Première division : Fiorentina - Cagliari

1-2 ; Foggia Rome 1-0 ; Internazionale Mi-
lan-Naples 2-1 ; ' Juventus - Turin 3-3 ;
Vicence - Milan 1-1 ; Lazio - Catane
1-0 ; Sampdoria - Bologne 0-1 ; Varèse -
Vérone 2-0. Classement : 1. Milan et
Internazionale 33 p ; 3. Naples 29 ; 4.
Juventus 26 ; 5. Bologne 25 ; 6. Caglia-
ri 24.

Nette défaite suisse
en Italie

A Viareggio, devant 1200 spectateurs,
l'Italie a battu la Suisse, en match inter-
national par 7-1 (4-0). Les couleurs hel-
vétiques étaient défendues uniquement par
des joueurs du HC Montreux , plusieurs
titulaires de la sélection nationale étant
indisponibles.

Jâphockey sur roulettes

Succès final de Laver
L'Australien Rod Laver a remporté la

série classique des champions, dotée de
210,000 dollars de prix , pour la deuxième
année consécutive , en battant le Hollandais
Tom Okker 7-5 6-2 6-1, en finale à New-
Cork.

m tennis

Challenge de l'Amitié
Challenge de l'Amitié (officieux cham-

pionnat suisse) : Hôteliers Lausanne - Zu-
rich 5-22 ; Stade Lausanne - Uni Neuchâ-
tel 44-3 ; Albaladejo Lausanne - CERN
Genève 9-8.

@ rugby

ASSAUT. — Le Valaisan Guy Evêquoz (à gauche) lors d'un de ses
assauts victorieux.

(Avipress - Baillod.)

Wjpffi  ̂ escrime Le championnat suisse

juniors à l'épée s'est déroulé à Neuchâtel

A Neuchâtel , le Sédunois Guy Evêquoz
à, comme prévu , remporté .une nouvelle
fois le titre de champion suisse junior à
l'épée. Nous reviendrons en détail sur cette
compétition dans notre édition de demain.

Catégorie A (de 17 à 20 ans) : 1. Guy
Evêquoz (Sion) 7 victoires. 2. J.-B. Evê-
quoz (Sion) 5 victoires - 28 touchés. 3.
R. Nyffeler (Bâle) 4-25. 4. P. Cramer (Lau-
sanne) 4-26. 5. A. Notter (Fribourg) 3.
6. J. Sobel (La Chaux-de-Fonds) 2-30. 7.
K. Bûcher (Berfle) 2-29. 8. D. Pierrehum-
bert (La Chaux-de-Fonds) 1. Catégorie B
(moins de 17 ans) : 1. Michel Poffet (La
Chaux-de-Fonds) 4. 2. B. Matthey (La
Chaux-de-Fonds) 3-20-22. 3. P. Muehle-

mann (Berne) 3-20-18. 4. D. Thiébaud
(Neuch âtel) 2-17-16. 5. B. Weber (Zurich)
2-20-18. 6. L. Crelier (Neuchâtel) 1-22.

Victoire du Sédunois Guy Evêquoz
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Au volant de la nouvelle Ferrari 312/B

Le Tessinois Clay Regazzoni a remporte
la deuxième grande victoire ' de sa car-
rière (après le grand prix d'Italie à Mon-
za) dans la « course des champions », à
Brands Hatch. Au volant de la nouvelle
Ferrari 312-IÎ , il a devancé de 23"6 l'Ecos-
sais Jackie Stewart, ancien champion du
monde qui, sur la nouvelle Tyrell-Ford ,
s'était montré le plus rapide aux essais.
Le Britannique John Surtees, également sur
une nouvelle voiture (la Surteees TS-9) a
pis la troisième place à un tour.

En début d'épreuve, sur une piste mouil -
lée, Stewart semblait parti vers une vic-
toire facile. Lorsque la piste commença à
sécher, Regazzoni entama cependant une
remontée spectaculaire qui lui permit non
seulement de rejoindre Stewart mais de le

distancer nettement.
Le tour le plus rapide a été réussi par

le Britannique Graham Hill, sur Brabham,
à la moyenne de 177 km 066. L'ancien
champion du monde a toutefois été con-
traint à l'abandon au 36me tour! La Lo-
tus a turbine, qui avait été confiée au
Brésilien Emerson Fittipaldi, n'a pas ter-
miné la course elle non plus. Des ennuis
mécaniques l'ont stoppée au 38me tour.

Classement : 1. Regazzoni (S) sur Fer-
rari 312-B, les 213,2 km en 1 h 13'35"
(173,860) ; 2. Stewart (GB) sur Tyrell-
Ford, 1 h 13'58"6 ; 3. Surtees (GB) sur
Surtees TS-9, à un tour ; 4. Schenken
(Ans) sur Brabham, à deux tours ; 5.
Howden Ganley (NZ) sur BRM ; 6. Allen
(GB) sur March ; 7. Miles (GB) sur BRM.

Regazzoni gagne a Brands Hatch 1. Porsche 917 (Elford-Larrousse) 181,200
de moyenne (nouveau record) ; 2. Alfa
Romeo (Galli-Stommelen) à trois tours ;
3. Alfa Romeo (de Adamich-Pescarolo) à
douze tours ; 4. Porsche 917-K (Rodriguez-
Oliver) à douze tours ; 5. Porsche 917-K
(Aiffert-Bell) à douze tours ; 6. Ferrari
512-M (Donohue-Hobbs) à dix-huit tours .

Mandature |||
I ! 

soignée au bureau du journal,
| qui la vend au meilleur prix.

Titre mondial
pour le Canada

Pour la quatrième fois consécutive, l'équi-
pe du Canada a remporté le championnat
du monde de curling, qui se déroulait cette
année, à Megève.

En finale, la formation canadienne, com-
posée de Duguid, Hunter, Pettapièce et
Wood, s'imposa avec une relative facilité
face aux écossais J. Sanderson, W- San-
derson, J. Baxter et C. Baxter, par 9-5.
En demi-finale, le Canada avait battu la
Suisse par '9-5 également.



Tchécoslovaquie : deuxième défaite
Suède : les espoirs les plus fous

TCHÉCOSLOVQUIE - SUÈDE 5-6 (1-2
2-0 2-4)

MARQUEURS.  — Hl inka , 4me , 46me
el 49me ; Lundstroem , 8me et 52mc ;
Hammarstroem. 19me. Nedomansky 26me;
I'anchartek , 39me ; Nilsson , 41me ; Nord-
lander , 4Sme ; Steiner. 50me.

TCHÉCOSLOVAQUIE. — Sakac ; Su-
chy, Pospisil , Panchartek , Machac ; Bubla ,
Horesovsky ; Martinec,  Hl inka , Stastny ;
Kochta , Farda, Cerny ; Havel, Nedoman-
sky. Holik.  Entraîneur : Pitner.

SUÈDE. — C. Abrahansson ; Carlsson ,
Svedberg ; Nordlander , T. Abrahamsson ;

lH De notre envoyé spécial III

Bergmann , Milton ; Hammarstroem, Wick-
berg, Lundstroem ; Lindberg, Steiner , Nil-
sson ; Pettersson , Palmqvist , Johansson. En-
traîneur . Stromberg.

ARBITRES. — MM. Baader (Allemagne)
et Ehrensperger (Suisse).

NOTES. — Patinoire de l 'AUmend. 11,000
spectateurs. Le palet a tendance à sauter
sur la glace ! Les Tchécoslovaques jou ent
sans l'arrière Tajnar , blessé à un pied
contre les Etats-Unis. Il sera probablement
indisponible pour tout le premier tour. A
la 4me minute, un tir de Wickberg frappe
le montant  droit du but de Sakac. A
la 9me. un tir de Kochta touche le montan t
droit du but de C. Abrahammsson. A
la 39me, T. Abrahammsson sauve, sur la
ligne alors que son gardien était battu
par un tir de Farda. A la 43me, Carlsson
supplée son gardien qui était battu par
un tir de Stasny. Lors du changement
de camp dans l'ultime période , six sépa-
ratistes font irruption sur la glace (voir en

page régionale) .

PÉNALITÉS. — Deux fois deux minutes
contre ta Tchécoslovaque . Etrois fois deux
minutes  contre la Suède.

ERREURS INDIVIDUELLES
Longtemps, la Tchécoslovaquie a espéré.

Longtemps, elle a cru pouvoir redresser
une situation ébranlée par sa défaite contre
les Etats-Unis. Longtemps, les jouers de
l'Est ont pensé ressortir de l'AUmend vain-
queurs . Mais tout s'écroula. Certes, les
élèves de l'entraîneur Pitner évoqueront une
certaine malchance (des tirs de Farda et
Stastny ont .été retenus par un défenseur
alors que le portier suédois était battu).
Mais est-ce suffisant pour expliquer ce
deuxième insuccès ? La Tchécoslovaquie a
été battue à la régulière. Sa défaite pro-
vient , avant tout , d'erreurs individuelles gra -
ves. Dans ce contexte, le gardien Sakac
porte une part de responsabilité, même
si sa défense se montra peu attentive (deux
buts concédés en raison du marquage in-
existant d'un attaquant seul devant le gar-
dien) !

MACHINE DÉRÉGLÉE
Et pourtant ! Après quatre minutes , Hlin-

ka ouvrait la marque. Tout commençait
bien pour les joueurs de l'Est. Une fois
l'égalisation concccJe (Lundstroem tournant
autour de la cage et marquant dans l'an-
gle opposé à sa « sortie »), il fallut une
grave erreur de Sakac pour que la Suède
reprenne le commandement des opérations.
Certes, les Nordiques s'appliquèrent à dé-
régler la machine tchécoslovaque tout com-
me les Américains l'avaient fait vendredi.
.< Forecheckant .. sans cosse, dominant leurs
adversaires dans les charges .à la bande
et lors des « bodychecks », les Suédois sem-
blaient partis pour une victoire pour ' le
moins certaine à défaut de facile, tant
les Tchécoslovaques s'enferraient dans leur
propre toile , ne parvenant pas à trouver

l'ouverture. Puis , tout  changea au second
tiers-temps.

Au fil des minutes , les « ennemis héré-
ditaires » de l'URSS imposèrent leur jeu.
Rapides, incisifs , ils renversaient la mar-
que. Mais les Suédois ne restèrent pas
inactifs. Constamment, ils repartaient à l'at-
taque d'un Sakac hésitant. L'égalisation
tomba. El les Tchécoslovaques de repren-
dre l'avantage. Et les Suédois d'égaliser
à nouveau. Une véritable course poursuite
qui se prolongea jusqu 'à la cinquantième
minute de jeu. Tout était encore possible.
Alors qu 'on attendait généralement un flé-
chissement des Nordiques après leur dur
match contre les Etats-Unis, ce fut , au
contraire, les Tchécoslovaques qui relâchè-
rent , non pas leur rythme, mais leur at-
tention. Et Lundstroem (encore une fois
délaissé devant Sakac) porta l'estocade fi-
nale.

PUISSANCE PHYSIQUE
De ce match ,  on retiendra différents

facteurs : rapidité (dans sa première partie
surtout), puissance physique des Suédois,
la correction des antagonistes (cinq pénalités
mineures), la clarté de certaines actions
d'un côté comme de l'autre. On retiendra
surtout le fait que la Tchécoslovaquie sem-
ble à la recherche de son équilibre. La
machine est grippée. Or, que lui reste-t-il
après ces deux défaites ? A jou er le rôle
« d'outsider » . Quant à la Suède, les rêves
les plus fous lui sont permis. Pour ce
faire, il faudra encore battre l'URSS. Et
rencontrer à nouveau les Etats-Unis et
les autres , Tchécoslovaquie comprise...

P.-H. BONVIN

L'URSS a tremblé puis
...balayé la Finlande

URSS - FINLANDE 8-1 (1-1 2-0 5-0).
MARQUEURS : Maltsev Ire et 46me ;

Koskela 12me ; Vikulov 23me ; Michailov
40me ; Firsov 46me ; Petrov 49me et 52me;
Davidov 60me.

URSS : Tretiak ; Ragulin , Lutchenko ;
Kuskin , Davidov ; Tsigankov, Romichevski;
Vikulov , Maltsev, Firsov ; Michailov, Pe-
trov , Charlamov ; Michakov, Starchinov ,
Zimin. Entraîneur : Tarassov.

FINLANDE : Ylœnen ; Lindstrœm, Kos-
kela ; Jaern , Marjamaeki ; Oeystilae, Luojo-
la ; Peltonen , Ketola , Oksanen ; Linnonmaa,
Murto , Salmelainen ; L. Mononen , E. Mo-
nonen, Repo. Entraîneur : Liitsola.

ARBITRES : MM. Dahlberg (Suède) et
Daemmerich (Allemagne de l'Est) .

NOTES : Patinoire de l'AUmend. 6400
spectateurs. Pénalités : cinq fois 2 minutes
contre l'URSS, trois fois 2 minutes con-
tre la Finlande.

Le temps d'un demi-match , le géant a
tremblé. Puis, la machine soviétique a lit-
téralement balayé la résistance des Finlan-
dais et la marque est tombée : URSS -
Finlande 8-1 ! .

Les Finlandais, qui avaient paru crispés
et timorés la veille contre les Allemands,
ont livré une partie très courageuse. En
décontraction , ils sont parvenus durant la
première partie du match , à inquiéter leurs
prestigieux adversaires. Jouant très bien
la charge, ils ont manifestement contrarié
les actions soviétiques. Jusqu'au moment
où, ayant livré le meilleur d'eux-mêmes,
ils ont dû subir, très logiquement, la loi
du plus fort.

Ainsi, pour ses deux premières sorties,
l'URSS aura à deux reprises terminé le
premier tiers-temps sur un résultat nul :
2-2 contre l'Allemagne, 1-1 contre la Fin-
lande. Il semble qu'il faut un certain temps
aux hommes de l'entraîneur Tarassov pour
trouver leur rythme. Mais quand ils l'ont
trouvé , ils deviennent alors irrésistibles.
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Les Finlandais vainqueurs du match de
la peur contre les Allemands de l'Ouest

FINLANDE - ALLEMAGNE DE
L'OUEST 4-3 (2-1 1-1 1-1)

MARQUEURS. — Hanig, 8me ; Oksa-
nen, 16me et 17me ; Isaksson , 27me ; Kuhn ,
37me ; Ketola , 51me ; Philipp, 55me.

FINLANDE. —¦ Valtonen ; Lindstrœm ,
Koskela ; Marjaeki , Luojola ; Peltonen , Ke-
tola, Oksanen ; Linnonmaa, Murto, Salme-
lainen ; Vehmanen, Isaksson, Tamminen.

Entraîneur :
ALLEMAGNE DE L'OUEST. — Kehlc;

Thanner, Langner ; Modes, Schneidberger ;
Schichtl , Riedmeier ; Hofherr, Eimansber-
ger, Egger ; A. Hofherr , Funk, Philipp ;
Schloder , Hanig, Kuhn. Entraîneur :

ARBITRES. — Karandin (URSS) et Ger-
ber (Suisse).

NOTES. — Patinoire de l'AUmend. 4600
spectateurs. Pénalités : sept fois deux minu-
tes contre la Finlande ; sept fois deux
minutes contre l'Allemagne de l'Ouest.

LE MOINS D'ERREURS...
La Finlande a gagné le match de la

peur. Elle s'est , en effet, imposée d'une
courte longueur, contre l'Allemagne ' de
l'Ouest, à l'issue d'une rencontre qui n 'a
jamais atteint le niveau que l'on est en
droit d' attendre d'un tournoi mondial A.
Finalement, la formation qui a commis
le moins d'erreurs l'a emporté , justement
malgré tout.

L'an dernier , à Stockholm, les Finlan-
dais avaient créé la sensation en battant
la Suède. Déjà par le passé, ils avaient
souvent réussi un « truc », aux dépens des
Tchécoslovaques notamment en 1967. Cette
année, la formation finnoise est apparue
très inférieure à celle rie l' an dernier. Pour-

tant
^ 

si l' on excepte l' absence de Keinonen ,
opéré d'un genou au mois de décembre
passé, et qui est resté à la maison , ce
sont lés mêmes joueur s qui évoluent à
Berne après Stockholm.

MÉFORME PASSAGÈRE ?
Alors comment expliquer cette méforme ?

Peut-être est-elle passagère. C'est ce que
l'on peut • souhaiter aux Finlandais , qui
ont tout de même acquis un succès très
important en disposant de l'Allemagne de
l'Ouest. Accrocheurs en diable , la veille
contre l'URSS, les Allemands ont paru
souffrir du même mal face aux Finnois.
Après un début de match assez bon , les
hockeyeurs d'outre-Rhin marquèrent le pas ,
laissant apparaître une condition physique
nettement insuffisante pour une compéti-
tion d'un tel niveau.

Les malheurs des
gardiens suédois

= Dernière à entrer en lice dans
= ces championnats du monde, puis-
g que ne débutant que samedi soir
= face aux Etats-Unis, la Suède avait
= donc tout loisir de parfaire son
s entraînement pendant que. les au-
= très équipes jouaient déjà. Vendre-
s ai, lors de l'avant-dernière séance
= de préparation, un palet, bien ma-
g lencontreusement, s'en vint finir sa
= course sur. la joue d'Abrahamsson,
= le deuxième gardien de but des
= Scandinaves.
S Un instant « groggy », le blessé
s put néanmoins s'en aller sur ses
H j ambes à l'infirmerie, où l'on diagnos-
H tiqua une bonne petite commotion,
= une contusion à la pommette et
= une blessure légère à l'œil. « Il fau-
= dra quelques jours pour qu 'il s'en
= remette. Il vaudrait mieux qu'il ne
g joue pas jusqu'au milieu de la se-
= maine prochaine > , informa le mé-
SS decin de service. On espéra donc
g que Holmqvist (le titulaire) ne con-
= naîtrait pas d'ennuis. Mais, samedi
S matin, ce fut l'accident : un violent
= tir lui fractura la mâchoire. Là,
M pas de possibilité de revenir en
= condition avant trois semaines.
= Contre l'avis de la Faculté, on
1 demanda donc à Abrahamsson de |
= se changer et de se préparer à af- |
1 fronter les Etats-Unis. Holmqvist, lui , |
§ ferait de la figuration pendant la |
I rencontre, le règlement étant for- |
| mel et prévoyant deux gardiens de |
| but changés. Mais hier , en ce pre- |
| mier dimanche de printemps, deux |
= places ont été trouvées sur la li- |
1 gne Stockholm - Genève - Stock- |
= holm. L'une, dans le sens nord-sud , =
I pour Lœfqvist, qui était resté « de f
= piquet » en Suède, l'autre pour le =
I malheureux Holmqvist qui suivra les |
1 prestations de ses camarades à la =
I télévision. « Avec un bandeau au- I
I tour de la tête, ce qui t'ira parfai - |
= tement bien > , lui ont dit ses ca- E

I marades , à l'approche des fêtes de |
| Pâques... H
= Les Suédois espèrent maintenant |
| qu 'ils en ont terminé avec les en- f
| nuis de ce genre, sans quoi un de §
= leurs attaquants devrait jouer au s
Ê but. * I
i Mais n'est-ce pas là le revers i
| de la médaille, si l'on songe que =
I les deux gardiens Scandinaves sont |
= les seuls à évoluer sans masque ? |
= Mis à part Vetzel (Etats-Unis) qui |
= joue sans masque et sans casque... =
1 Serge DOURNOW f
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Trois «cadeaux » des Américains pour un succès Suédois
SUÈDE - ETATS-UNIS 4-2 (1-1 1-1 2-0)

MARQUEURS : Sterner 9me ; Boucha
19me ; Falkman 24me ; Lindberg 25me ;
Wickberg 48me et 59me.

jjj . SUÈDE : C. Abrahamsson ; Carlsson ,
Svedberg ; ¦ Nordlander,  T. Abrahamsson ;
Bergman , Milton : Karlsson , Wickberg,
Lundstroem ; Lindberg. Sterner . Nilsson ;
N ygren , Palmqvist , Johansson. Entraîneur :
Stromberg.

ETATS-UNIS : Curran ; McElmu», Ko-
nik ; Riulta.  Ross ; Falkman , Boucha, Lily-
holm ; Patrick , Gambucci. Christiansen ;
Schilling, Sheehy, Ahearn. Entraîneur : Wil-
liamsson.

ARBITRES : MM. Wycisk (Pologne) et
Baader (Allemagne de l'Ouest).

NOTES : Patinoire de l 'AUmend. 8800
spectateurs. Pénalités : six fois deux mi-

nutes  contre la Suéde ; deux fois deux
minutes contre les Etats-Unis.

TROIS CADEAUX
Il aura fallu aux Suédois trois véritables

« cadeaux » pour venir à bout des Etats-
Unis : Lilyholm d'abord, puis Ross et
enf in  le gardien Curran y allèrent chacun
de leur petit numéro , offrant à chaque
fois un but aux Scandinaves. Certes, il
n'est pas sûr que la Suède ne l'aurait pas
emporté tout de même, mais les Américains
ont payé très cher leurs rares erreurs, rares
mais monumentales.

« Tombeurs » la veille de la Tchécoslo-
vaquie , les Américains n 'ont pas fini d'éton-
ner , face à des Suédois , qui incontestable-
ment possèdent une meilleure organisation,
ils ont à nouveau fait étalage d'une rapi-
dité , d'un engagement et d'un sens du
geste exact gui ont fait merveille durant

quarante minutes. La dernière période leur
fut néfaste. Visiblement, ils se ressentaient
des efforts fournis la veille et ils terminè-
rent le match très éprouvés.

FORCE DE FRAPPE SUÉDOISE
Les' Suédois pour leur première appa-

rition dans ce tournoi mondial ont confir-
mé leurs qualités de vigueur et d'organi-
sation. Malgré l'absence du gardien Holm-
qvist , la défense Scandinave fut rarement
prise en défaut par les véloces attaquants
américains, qui exploitèrent au maximum
les rares chances de but. Quant à l'atta-
que, elle dispose de trois avant-centres de
première valeur. Tant Wickberg, que Ster-
ner et Palmqvist représentent un danger
permanent.

Devant un public qui avait pris le parti
américain, le match débuta sur un rythme
très élevé. Après l'ouverture de la marque
obtenue à la neuvième minute, par Sterner,
les Américains connurent une excellente
période. Cette pression trouva un abou-
tissement logique, lorsque Boucha profita
d'une expulsion suédoise pour égaliser.

LA SEULE ERREUR
La seconde période fut à l'image de

la première, à cette différence près que
ce furent lés Américains qui prirent l'avan-
tage par Falkman. Mais trente secondes
plus tard , Lindberg reçut une passe en or
de... Lilyholm et partit battre l'excellent
Curran. Lors de la dernière période, Te
jeu baissa sensiblement d'intensité, en gran-
de partie en raison de la fatigue des Amé-
ricains. Une erreur de Ross, exploitée par
Wickberg, et une autre faute de Curran
— la seule ¦— utilisée par le même Wick-
berg, permirent aux Suédois de l'emporter.
Les dernières minutes furent assez mouve-
mentées, et l'on assista même à un début
de bagarre générale lorsque Christiansen
chargea brutalement le gardien suédois
Abrahamsson.

TRIPLE SUISSE EN SLALOM GEANT
\j Ê£^& sk« Les courses des. Trois pistes à Arosa

L'Uranais Walter Tresch a remporté dans
le cadre des courses des Trois pistes à
Arosa sa cinquième victoire de la saison.
En effet, Heiuini , en tête après la pre-
mière manche du slalom géant ex aequo
avec Bruggmann, ne possédait pas une van-
ce suffisante pour se mettre à l'abri d'un
retour de Tresch.

Celui-ci maîtrisa à merveille le passage
le plus difficile, celui de la 56mc porte.
Semé d'embûches, ce véritable piège vit
sombrer bien des espoirs. A commencer
par ceux de Bruggmann. L'Allemand Lesch
y fut disqualifié. Porteur du dossard No
6, Tresch réussit le temps remarquable de
l'37"42 sur le parcours de 1 km 550

(420 m deniv. -62 portes). Derrière lui , les
meilleurs temps furent signés par Schlager,
Neureuther et le champion du monde de
descente Russi. Malgré un mauvais numé-
ro de dossard, Russi a permis la réalisa-
tion d'un trip lé helvétique.

i ^kz. . *,- ~m^mmsm^.
"»&: ch»»"»"»

1. Tresch (S) 3'28"17 ; 2. Hemmi (S)
3'29"65 ; 3. Russi (S) 3'30"44 ; 4. Neu-
reuther (Al) 3'30"78 ; 5. Schlager (AI) 3'
31"05 ; 6. Zingre (S) 3>31"81 : 7. Grubcr
(Aut)  3'32"46 ; 8. Filippa (I() 3'33"38 ;
!». Choffat (S) 3'33"41 ; 10. Collomb-Patton
(Fr) 3'34"04.

VAINQUEURS. — De gauche à
droite, J.-P. Junod, F. Keller el
R. Fatton qui se sont imposés chez
les seniors. (Avipress - Fyj)

A Frei le slalom spécial
Les skieurs alpins suisses ont poursuivi

leur série de victoires aux courses des
Trois pistes à Arosa. Dans le slalom spé-
cial de dimanche, ils ont réussi un nouveau
double grâce à Peter Frei , champion suisse
de la spécialité, et Rœsti.

Frei (No 10) se montra le meilleur dans
la première manche (140 m de dénivella-
tion , 65 portes) devant Rœsti (No 40)
et un troisième suisse, Tresch. Ce dernier
devait manquer une porte dans la deuxiè-
me manche et être éliminé. Sur le second
parcours (140 m de dénivellation , 56 por-

tes), c'est l 'Allemand de l'Ouest Schlager
qui se montra le plus rapide mais sans
parvenir à inquiéter les deux représ entants
helvétiques. 35 seulement des 83 partants
ont terminé les deux manches. Outre Tresch ,
le vainqueur du slalom géant , les princi-
paux éliminés furent les Suisses Bruggmann ,
Russi , Hemmi , les Allemands de l'Ouest
Neureuther , Rieger et Lesch, l'Italien Com-
pagnon! et le Français Collomb-Patton , tous
victimes de la première manche.

SPADA ZURICH
EST CHAMPION SUISSE

Spada Zurich a conservé son titre de
champion suisse. Chez les dames, Uni
Bâle s'est imposé pour la huitième fois
consécutive. Les résultats de la dernière
journée du championnat suisse :

Ligue A : Spada Zurich - Musica Ge-
nève, 3-0 ; Servette - Saint-Jakob Bâle
3-0 ; La Chaux-de-Fonds - Star Genève
0-3 : Bienne - Xamax 2-3 ; La Chaux-
de-Fonds - Servette 0-3 ; Star Genève '
Servette 1-3. Classement final (14 matches):
1. Spada Zurich, 27 p. ; 2. Servette Ge-
nève 26 ; 3. Star Genève 24 ; 4. Saint-
Jakob Bâle 22 ; 5. Musica Genève 20 ;
6. Xamax Neuchâtel 18 ; 7. Bienne 17 ;
8. La Chaux-de-Fohds 14.

Ligue féminine : V.B. Bâle - Lausanne
0-3 ; Uni Bâle - Xamax 3-0 ; Uni Berne-
Servette 3-2 ; V.B. Bâle - Uni Bâle 1-3 ;
Bienne - Lausanne 3-1. Classement final
(12 matches) : i. Uni Bâle 24 p. ; 2.
Servette 19 ; 3. Bienne 19 ; 4. Lausanne
18;  5. V.B. Bâle 17; 6. Uni  Berne 16;
7. Xa: ax Neuchâtel 13.

^̂  
volleyball

Triomphe des Cernets - Verrières
au premier Relais des neiges

Le premier  Relais des neiges organise
par le Ski-club des Cernets et Verrières
s'est déroulé , dimanche après-midi , par un
temps maussade et une neige mouillée.
Malgré des conditions peu favorables, les
coureurs ont fai t preuve de volonté et
d' un bon moral. Le public , fo rm é de con-
naisseurs pour la plupart , a suivi ces relais
avec un intérêt soutenu. La formule, nou-
velle cette année aux Cernets-Verrières, inci-
tera certainement les organisateurs à réci-
diver.

En catégorie O.J. (3 coureurs , 3 km 800),

l 'équipe des Cernets et Verrières I formée
des frères Pierre-Eric, André et Jean-Pierre
Rey. a nettement dominé l'épreuve. Chez
les juniors (3 coureurs , 10 km), Chaumont
I (Renaud) passait en tête au 1er relais
devant Chaumont II , La Brévine I et La
Chaux-de-Fonds. Lors du 2me relais , M.
Garin , des Cernets et Verrières, faisait une
remontée sensationnelle et transmettait le
témoin en première position à L. Québatte.
Ce dernier maintenait  ce rang malgré une
course magnif ique de E. Schertenlieb (Chau-
mont 1).

En catégorie seniors (3 coureurs , 10 km),
la supériorité de l'équipe première des Cer-
nets et Verrières , formée de J. -P. Junod,
F. Keller et R. Fatton n'a jamais été
mise en doute.
. Ainsi , dans les trois relais , les Cernets

et Verrières ont terminé en tête , ce qui
prouve que les < poulains > de Michel Rey
sont en forme. Deux fois (en O.J. et
en seniors), La Brévine a pris la 2me
place. Fyj

CLASSEMENTS

Catégorie O.J. ! 1. Cernets et Verrières
50T1" ; 2. La Brévine I. 52'54" ; 3.
Malleray-Bévilard II , 54'32" ; 4. La Chaux-
de-Fonds I , 55' 16" ; 5. Cernets et Verrières
II. 55'16"5.

Juniors. — 1. Les Cernets et Verrières
I , l h 32*36"; 2. Chaumont  1, 1 h 34*06";
3. I.a Brévine. 1 h 35'48".

Seniors. — 1. Cernets et Verrières 1,
1 h 24*11"; 2. La Brévine I. 1 h 29'00";
3. La Sagne, 1 h, 30T4" ; 4. La Brévine
II. 1 h 33'52 : 5. Mont-Soleil , 1 h 34*38".

%p. athlétisme Dave Breuford gagne
dans la tempête le 58me Cross des Nations

Sous les rafales de pluie qui balayaient
à 80 kilomètres à l'heure l'hippodrome de
Saint-Sébastien , l'Anglais Dave Bedford (21
ans), un ancien vainqueur de la compéti-
tion chez les juniors , a remporté le 58me
Cross des Nations, après avoir parcouru
seul onze des douze kilomètres du par-
cours. Cette victoire a été applaudie par
10,000 spectateurs , Espagnols et Français ,
qui ont apprécié la valeur de l'exploit du
jeune Britannique. Le parcours avait été
transformé en un véritable . bourbier et

les concurrents se trouvèrent rapidement
recouverts de boue, à tel point que l' on
ne pouvait distinguer la couleur des maillots
et le numéro des dossards.

Cette 34me victoire anglaise se complète
par un 41me triomphe par équipes pour
l'Angleterre.

RÉSULTATS
Seniors : 1. Bedford (Ang) les 12 km

en 38'42" ; 2. Wright (Ang) à 23" ; 3.
Gray (NZ) à 29" ; 4. Alvarez (Esp) à
33" ; 5. Standing (Ang) à 37" ; 6. Mal-
colm (Galles) à 40" ; 7. Tijôu (Fr) à 47" ;
8. Haro (Esp) à 56" ; 9. Stewart (Ecosse)
à 59" ; 10. Dixon (NZ) à l'Ol". Puis :
47. Menet (S) ; 75. Moser (S) ; 78. Si-
dler (S) ; 84. Wirth (S) ; 85. Faehndrich
(S) ; 87. Corbaz (S) ; 90. Mangold (S).
Juniors : 1. Rose (Ang) les1 7 km 200 en
23T2" ; 2. Smedley (Ang) à 5" ; 3. Brown
(Ecosse) à 45".
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A l' occasion des championna t s  du mon-
de du groupe A, la Li gue internat ionale a
tenu une assemblée durant  deux jours.

Aucune décision importante n 'a été prise
à cette occasion. Les délégués présents se
sont bornés à aborder des problèmes d'or-
dre administrat if  concernant le déroule-
ment de ces championnats du monde. Tou-
tefois , une chose est d'ores et déjà cer-
taine : . M. Schubert (Tch), vice-président
de la Ligue internationale , l' a d' ailleurs dé-
claré à la presse : « Les championnats du
monde du groupe A seront organisés l'an
prochain à Prague, à une date qui res-
te encore à fixer. »

En ce qui concerne le groupe B , une
décision interviendra en principe le 25
mars, date à laquelle le congrès de la Li-
gue internationale doit se réunir une .nou-
velle fois , à Berne.

Les « Mondiaux » 72
en Tchécoslovaauie

Suède : un candidat sérieux au titre

ARRÊT. — Cette fois, le Tchécoslovaque Farda (11) en est pour
ses frais , le gardien Abrahamsson s'étant saisi du palet.

(Téléphoto AP)

Qui l' eut pronostique ? Apres trois
jours  — Unîtes les équipes ayant joué
deux rencontres — la Tchécoslovaquie
se voit  créditer d' un zéro dans la
colonne des points ! Une surprise. De
taille. Ainsi , l' un des prétendants au titre
est presque él iminé de la course. Certes,
il reste encore huit  rencontres jusqu 'au
3 avril , date limite de ces 38mes cham-
pionnats  du monde. Et là toute l'impor-
tance des matches aller et retour prend
plus de relief.

Hier , les Tchécoslovaques ont essuyé
une défaite dont ils se seraient passés.
Us tinrent longtemps le couteau par le
manche. Us finirent par abdiquer. Or,
leur insuccès contre les Etats-Unis pou-
vait passer sous l' effet de la surprise ;
en revanche , la défaite contre la Suède
confirme une baisse de valeur de l'équi-
pe nationale de Prague par rapport aux
années passées. Que lui reste-t-il dès
lors ? A arbitrer le duel URSS - Suède ?

Vainqueurs des Américains, « fos-
soyeurs » des Tchécoslovaques, les Scan-
dinaves deviennent les principaux con-
tradicteurs de l'URSS dans la course
au titre. Or , les élèves de Tarassov
possèdent , eux aussi , quatre points .
Mais acquis contre l'Allemagne de
l' ouest — le relégué en puissance —
cl la Finlande. Les choses sérieuses

vont donc commencer ce soir pour les
champions du monde. Aux Etats-Unis
d'en fixer les réelles possibilités.

Ainsi , après trois jours de lutte , une
déception (Tchécoslovaquie), une agréa-
ble surprise (Etats-Unis), une confirma-
tion attendue (URSS), un dangereux
candidat au titre (Suède) et une autre
confirmation en ce qui concerne l'Alle-
magne de l'Ouest et le peu de chance
qu 'elle possède de rester dans le grou-
pe A.

P.-H. B.

HIER...
Tchécoslovaquie - Suède 5-6 (1-2, 2-0,

2-4).
URSS - Finlande 8-1 (1-1, 2-0, 5-0).

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. URSS 2 2 0 0 19 3 4
2. Suède 2 2 0 0 10 7 4
3. E t a t s - U n i s . . . .  2 1 0 1 7 5 2
4. Finlande 2 1  0 1 5 11 2
5. Tchécoslovaquie 2 0 0 2 6 11 0
6. Allemagne-Ouest 2 0 0 2 5 15 0

... ET AUJOURD'HUI
Tchécoslovaquie - Allemagne de

l'Ouest (16 heures).
URSS - Etats-Unis (20 heures).

J.  Frei (S) 98"03 ; 2. Rœsti (S) 98"31 ;
3. Schlager (Ail) 98"57 ; 4. Dorncr (Aut)
98"77 ; 5. Brechu (Fr) 99"17 ; 6. Jakober
(S) 99"46 ; 7. Sprecher (S) 100"73 ; 8.
Figl (Aut) 101**14 ; 9. Zingre (S) 10l"21 ;
10. Binder (Ail) 101"26.

• Col des Mosscs. — Fond 30 km :
1. Louis Jaggi (Im Fang) 1 h 32'37" ;
2. G. Ducommun (la Sagne) 1 h 40*40" ;
3. L. Bernet (le Brassus) 1 h 42'47" ;
4. R. Tschanz (Spielgacrten) 1 h 47'41";
5. P. Gertsch (Yvorne) 1 h 48'33". Vété-
rans : 1, Georges Gottofrey (Albeuve) 1 h
34'49" ; 2. F. Tschanz (Spielgacrten) 1 h
54'08" ; 3. R. Stricker (Spielgacrten) 1 h
54*19". Juniors (10 km) : 1. E. Buchs (Im
Fang) 61*07" ; 2. W. Turler (Im Fang)
61'55" : 3. M. Rochat (L'Orient) 67'09".

«4V o : -——
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Le Suédois Kjell Isaksson n'aura été
dépossédé de sa meilleure performance mon-
diale en salle du saut à la perche que du-
rant cinq jours à peine. Le jeune Sué-
dois , qui avait été battu dimanche der-
nier par l 'Allemand de l'Est Wolfgang Nor-
*ig (5 m 40), a repris son bien en réa-
lisant 5 m 41 au cours d'une réunion or-
ganisée à Cleveland. Le meilleur résultat
m salle du Suédois était , jusqu 'alors, de
5 m 38 et constituait la meilleure perfor-
mance mondiale depuis le 12 février der-
nier.

Isaksson
retrouve son bien

Record à Bienne
Un nouveau record de la course natio-

nale sur route de Bienne a été établi par
le Grison Alfred Berger, qui a couvert
les 25 km en 1 h 21'29*!. L'ancien record
était détenu par le Genevois Jean-Pierre
Spengler en 1 h 21'35".

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction, générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Le sauteur suisse Hans Schmid a élé
le héros du concours de Zakopane. Avec
un bond cie 112 mètres, il a établi un
nouveau record du tremplin. L'ancien re-
cord (11 m 50) était détenu depuis deux
ans par l'Allemand de l'Est Manfred Wolf ,
détenteur du record du monde de vol- à
ski. Schmid a dû cependant se contenter
de la deuxième place derrière le Polonais
Krzysztofiak , qui obtint une note de style
nettement supérieure.

Classement : 1. Krzysztofiak (Pol) 231,9
(106-102,5) ; 2. Schmid (S) 231,5 (100,5-
112) ; 3. Galuchine (URSS) 217,6 (100-103);
4. Daneil (Pol) 214,6 (95-105) ; 5. Kocjan
(Pol) 214 ,3 (101,5-98). Puis : 13. von Gruni-
gen (S) 193,6 (101,5-87,5).

Schmid saute
112 mètres à Zakopane

Votre convalescence
ira plus vite...
... si vous raccompagnez d'un bon re-
montant Le VIN DE VIAL est justement le
tonique qui vous conviendra. Il est a base
de quinquina, extrait de viande et lacto-
phosphate.

V I N  D E  V I A L

SANCTIONS EN URSS
Pour avoir abusé de boissons alcoolisées ,

trois hockeyeurs soviétiques ont été. exclus
de la Fédération soviétique de hockey sur
glace. Il s'agit de Vladimir Mopulanov ,
l'international du CSKA Moscou, de V.
Malov (Dynamo Riga) et de V. Itkov
(Torpédo Gorki) . Ces trois joueurs ne
pourront plus, désormais, participer aux
rencontres de première et deuxième divi-
sions.

Mopulanov avait déjà été exclu en dé-
cembre 1970 pour les mêmes motifs mais
il avait ' pu participer au championnat
d'URSS.
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Par celte annonce nous voulons,
pour une fois,

nous adresser uniquement
aux fournisseurs spécialisés
de téléviseurs couleur Philips*
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f*Ohers Partenaires, larité exceptionnelle de nos appareils
Nous savons maintenant qu'en 1970, multinormes PAL-SECAM. ^ „ , ,

nous avons vendu deux fois plus de té- C'est vous, chers partenaires, qui
léviseurs couleur qu en 1969. Et nous avez expliqué aux clients pourquoi les
pensons que noû  vous devons un téléviseurs Philips sont les plus vendus,
grand merci. ce qu'il en est du système PAL-SECAM,

Car que pouvons-nous faire de plus quelle antenne est nécessaire. Et c'est
que construire de solides téléviseurs grâce à votre aide que nous possédons
couleur, faire une bonne publicité, met- aujourd'hui, avec vous, la plus grande
tre au point de bons appareils pour les organisation-service pour téléviseurs
laboratoires de service et bien former couleur de Suisse.
vos techniciens? En un mot: vous avez bien vendu un

Guère plus. Car, parfois, nous ne bon produit. Dans votre intérêt et celui
pouvons pas livreraussi rapidementque de vos clients. Et c'est ce qui nous fait
nous le voudrions devant suivre le particulièrement plaisir. Encore une fois
rythme de notre production. Et nous un grand merci,
savons que vos clients ont souvent dû
patienter pour avoir leur téléviseur cou- Cordialement vôtre, Philips SA
leur Philips.

Que vos clients aient attendu et que P.-S. Nous profitons de cette occasion
près de la moitié des téléviseurs cou- pour vous annoncer que le prochain
leur installés en Suisse (plus des trois cours de service (K-8 Châssis) pour
quarts en Suisse romande) soient des téléviseurs couleur commencera en
Philips n'est pas uniquement dû à la mai 1971 à Zurich. Veuillez faire inscrire
qualité de nos téléviseurs ou à la popu- à temps vos collaborateurs techniques.

PHILIPS
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Développement du cerveau :
ATTENTION A LA TAPISSERIE!
LE DÉVELOPPEMENT du cerveau dépend dans une certaine
mesure de l'environnement visuel ! C'est ce qu'ont démontré
deux chercheurs anglais, Colin Blakemore et Grahatn Cooper,
au terme d'une curieuse expérience ; ils ont élevé des chatons
à l'intérieur de grands cylindres dont la paroi était couverte
de raies noires et blanches, horizontales dans les uns, verticales
dans d'autres.
Après n'avoir jamais rien connu d'autre et avoir passe vingt
semaines dans ce cadre un peu particulier, les jeunes chats
ont été soumis à des tests très simples. C'est alors que leurs
réactions ont été surprenantes.
En plus de certains troubles de la vision auxquels on pouvait
s'attendre, et qui disparurent d'ailleurs très rapidement, d'au-
tres défauts se sont révélés ' permanents. Il ne fut pas rare
en effet de voir certains ..chatons tenter plusieurs fois d'attra-
per des objets situés, de toute évidence, hors de leur portée,
alors que les contours perpendiculaires aux raies qu'ils avaient
vues pendant des mois ne leur apparaissaient plus ! Les étu-
des des savants britanniques ont . montré en outre des différen-
ces marquantes entre les chats élevés en milieu « horizontal »
et ceux élevés en milieu « vertical ».
En .ce qui concerne enfin.la distribution géométrique des neu-
rones du. cerveau chargés de la vision, Blakemore et Cooper
ont constaté une distribution très dense dans la direction corres-
pondant aux raies, alors qu'aucun neurone n'était orienté dans
la direction perpendiculaire !

Les cailloux lunaires ?
ILS FONT RECETTE

La pierre de lune, le bijou le plus cher au monde.

LA NASA vient de faire le bilan de son succès auprès des foules.
Ou du moins du succès dont ont bénéficié les innombrables frag-
ments de roches lunaires qui ont été présentés tout,autour du
monde. Au total, ce sont 41 millions, de personnes qui .ont fait
la queue,, un peu partout, pour contempler la pierre philosopha-
le moderne !
Durant la seule exposition universelle d'Osaka, les échantillons
lunaires rapportés par Apollo-11 et Apoïlo-12 ont vu défiler
14 millions de visiteurs, sur les 30 millions de'personnes qui,
en dehors des Etats-Unis, ont voulu ' admirer ces quelques .'cail-
loux noirâtres.
Aux Etats-Unis même, on estime le nombre dès amateurs à 11
millions, qui se sont succédé au long des 128 expositions que
la NASA a organisées dans les cinquante Etats de l'Union.
Les roches lunaires ne sont cependant pas le seul attrait de la
NASA ; en 1970, ses divers centres ont accueilli plus de 3 mil-
lions de visiteurs, dont 1̂ 200,000 à Cap Kennedy ! (CEDOS)

LE TÉLÉPHONE ROUGE DE LA MÉTÉO
LA PREMIÈRE liaison d'un réseau révolu-

tionnaire à l'échelle du globe a été inaugurée
récemment par le service météorologique -na-
tional des Etats-Unis. Il s'agit d'une ligne télé-
phonique directe, en service 24 heures sur
24, .  et reliant pour l'instant la ville fédérale
américaine à la capitale du Japon, Tokio.
Premier élément d'un réseau devant permettre
l'échange instantané des informations météoro-
logiques entre tous les continents, il va
véhiculer plus de 3000 caractères à la minute.
« C'est plus que ne peut en suivre l'œil
ou le cerveau humain »,, concède le chef du
projet, John Straiton. « Cela devient ainsi un
dialogue entre ordinateurs... » Le système pro-
jeté à l'échelle de la p lanète devrait être
achevé d'ici à 5 ans. Il comprendra 3 centres
météorologiques mondiaux — Washington, Mos-
cou et Melbourne — parallèlement à 8 sta-
tions de télécommunications régionales situées

La ligne du téléphone rouge de la météo mondiale :
1. Melbourne, 2. Washington, 3. Moscou — tous trois centres météorologiques mondiaux
Centres régionaux de télécommunications : 4. Delhi, 5. Tokio, 6. Brasilia, 7. Londres,
8. Paris, 9. Prague, 10. le Caire, 11. Nairobi. (Document CEDOS)

<5 Brasilia, Londres, Paris, Offenbach , Prague,
le Caire, Nairobi et Delhi.
Ce réseau constitue l'un des éléments de ta
« Veille Météorologique mondiale », un pro-
gramme international destiné à l'amélioration
des prévisions météorologiques et que l'OMM
a lancé en 1967. Cette amélioration passe na-
turellement par la mise en commun de la
somme exorbitante d'informations qui sont ré-
coltées quotidiennement autour du globe : pas-
sé 100,000 observations à terre et 12,000
dans l'atmosphère, récoltées par 3500 avions
de reconnaissance ou de transport ainsi que
par 4000 navires marchands.

Plus ces informations deviennent nombreuses,plus il est nécessaire d'accélérer leur traite-
ment ou . leur diffusion autour du globe.
C'est à cet impératif essentiel que répond
dès aujourd'hui le premier « téléphone de lamétéo ».

Eric SCHAERLIG

Des cigarettes sans tabac
ON NE PEUT IMAGINER l'inquiétude que doivent ressen-

tir les fabricants de cigarettes devant la campagne internationale
lancée contre le tabac. L'opinion a été alertée à un point
tel qu'ils ne peuvent plus espérer étouffer les mises en garde
des médecins à propos de la nocivité des cigarettes.
Que l'on se rassure, cependant ; ces braves gens ne seront pro-
bablement pas réduits au chômage pour autant. En effet, cer-
taines informations scientifiques récentes font état de progrès
réalisés dans l'étude de cigarettes contenant du. tabac artificiel.
Des chercheurs allemands se v proposent en effet de substituer
au tabac un mélange à base de cellulose, dont l'arôme serait
identique à celui du- tabac naturel. L'avantage de telles ciga-
rettes résiderait dans le fait qu'elles se consumeraient à une
température trop basse pour provoquer une inhalation suffisam-
ment dangereuse de « goudron » cancérigène. Quant à l'effet
stimulant du tabac naturel, il pourrait être préservé dans le
mélange de cellulose par l'adjonction d'un produit étranger.
Les spécialistes espèrent mettre ces- nouvelles cigarettes au point
au cours - des prochaines années. Reste à savoir si, au moment
de passer du vrai au faux tabac, les fumeurs invétérés n'y ver^
ront que du feu... (CEDOS)

POLLUTION: LE CRI D'ALARME 00 COMMANDANT COUSTEAU
LE COMMANDANT COUSTEAU, célèbre
pour son travail d'océanographe à bord de
la « Calypso », étudie les phénomènes marins
depuis plus de 30 ans. D'après lui et son
équipe de plongeurs, dans l'ensemble des
mers du globe, depuis 20 ans, l'intensité de
la vie a diminué de 30 à 50 %. Cette dimi-
nution de plus d'un tiers règne à tous les
niveaux, car les observations ne se bornent
pas seulement en surface, mais s'étendent
jusqu'à au moins 500 mètres de fond, et
quelquefois plus. Ces remarques portent sur
la faune fixée, sur la végétation, sur le planc-
ton, les coquillages, les poissons comestibles
ou non et sur l'ensemble de la vie marine.

Des exemples
«Nous avons vu dans le cours de ces 20 der-
nières années, les récifs de coraux de la mer
Rouge se réduire au nord et au sud comme
peau de chagrin, c'est-à-dire que les récifs
sont morts, progressivement, en partant du
golfe de Suez et du détroit de Bal-el-Man-
deb. Il ne reste plus aujourd'hui de récifs
vivaces que dans une zone extrêmement limi-
tée du centre de la mer Rouge, à peu près
au niveau de Port Soudan.
» Nous avons vu mourir les récifs du canal
de Mozambique, nous assistons au déclin des
grands récifs de Tuléar, au sud de Mada-
gascar, aux îles Chagos, aux îles Seychelles.
Les coraux, animaux très fragiles qui vivent
en symbiose avec les algues monocellulaires
du plancton qui s'y fixent sont particulière-
ment sensibles et touchés par les phénomè-
nes de l'industrialisation de la planète, mais
ils ne sont pas les seuls, loin de là. »

En 1959,
je parlais dans le désert...
«Les cris d'alarme que nous avons jetés en
1959 étaient presque un scandale. Aujour-
d'hui, on est bien obligé de s'apercevoir que
nous avions hélas ! raison, parce qu'à cette
époque, nous étions à peu près les seuls à
ouvrir les yeux sous l'eau. Maintenant il y
en a d'autres.
>Le témoignage de Thor Heyerdahl qui a
traversé sur un radeau de paille l'Atlantique
sud et qui 'a littéralement traversé' cet océan
sur une nappe de pétrole est un témoignage
qui vient confirmer simplement un phénomè-
ne qui est beaucoup" plus général, car étant
resté en surface, il n'a vu que le pétrole.
S'il avait pu comparer en plongeant d'une
manière répétée sous son radeau, il se serait
aperçu que la clarté, même des eaux du large,
diminuait.
» D'autres témoignages, par milliers, confir-
ment les nôtres... Je vous cite une observa-
tion de plongeurs faite au large de Long
Beach en Californie par des Américains à
bord d'un sous-marin spécial : « ils ont plongé
et pris des photos de la vie sous-marine au

large du port, mais a partir de 25 pieds, sur
les fonds situés au nord des îles Catalina,
ils ont constaté l'absence de toute vie et
remarqué une couche d'une substance brune
et floconneuse. Cette couche recouvrait les
sédiments normaux sur une épaisseur de 1 cm.
On apercevait quelques filets et des poissons
gisant dans cette substance. Lé sol était par-
semé de traces de vers, mais on n'en voyait
aucun. Le lendemain, à une distance d'un
demi-mile, 500 pieds d'eau se sont révélés
dépourvus de vie, également. »

Depuis la Lune,
que la Terre est belle...
» ...disent les cosmonautes. La Terre est
belle, surtout à cause de cette eau qui rem-
plit nos océans, cette eau qui est rare dans
l'univers entier et particulièrement dans notre
système solaire.- Nous avons la chance d'en
avoir reçu une certaine quantité. Cette eau
précieuse, cette eau rare qui forme les océans
et qui forme aussi la vie ; car l'identité de
l'eau et de la vie est une des vérités essen-
tielles qui doit guider toute notre étude
analytique de la pollution.

Il n'y a qu'une seule pollution
»On fait à l'heure actuelle des divisions
arbitraires entre la pollution de l'air, celle
des eaux douces et celle de la mer, entre
les pollutions de la terre.. Ces divisions ne
font que répandre la confusion dans nos
esprits. Car il n'y a qu'une seule pollution.
Tous lés produits toxiques que nous utilisons
à l'heure actuelle aboutissent en définitive
dans l'océan, tous, sans exception : les échap-
pements de nos automobiles, le jet de DDT
qu'utilise la ménagère pour tuer un moustique
dans son appartement aboutissent tôt ou tard
à l'océan. L'océan est la poubelle universelle.

La pêche
»A l'heure actuelle nous vivons dans une
illusion : c'est de voir le tonnage de poissons
péchés chaque année augmenter. Nous nous
disons qu'il est possible d'intensifier encore
ce tonnage puisqu'il s'accroît régulièrement
tous les ans. C'est une erreur que nous allons
payer très cher. Le réveil sera catastrophique
dans très peu d'années. Le tonnage n'aug-
mente qu'en raison du perfectionnement des
méthodes de pêche et la multiplication des
engins. Le rendement de la pêche pour un
engin déterminé diminue- à toute allure et
il faut maintenant aller traquer le poisson
là où ô'n ne l'a encore jamais péché, endroits
qui se font de plus en plus rares. A l'heure
actuelle, quand la « Calypso » traverse l'océan
Pacifique ou l'océan Indien, sous n'importe
quelle latitude, elle coupe avec ses hélices des
centaines de lignes japonaises qui sont tendues
inlassablement comme une toile d'araignée uni-
verselle par les Japonais dans tous les océans
du monde. Us épuisent les grands poissons du

large. H n'y en aura bientôt plus. Les excès de
pêche ou « overfisching » viennent s'ajouter
aux pollutions pour la destruction des océans.

Les modifications du milieu marin
> On va chercher maintenant, sans avoir fait
d'études sur modèles réduits, des graviers au
fond de la mer pour faire du ciment et on
fait s'effondrer les plages, on fait disparaître
les biotopes ; ces mêmes exploitations faites,
après études, dans des endroits ad hoc n'au-
raient pas présenté d'inconvénients. U y a éga-
lement les transferts d'animaux. On implante
des animaux sans trop savoir ce qui va se
passer, et ces animaux, qui n'étaient pas faits
pour vivre dans ces régions, ou' bien''dispa-
raissent complètement, ou, au contraire, font
la conquête des biotopes en détruisant beau-
coup d'autres espèces.
» Donc, nous avons trois partenaires du crime,
de ce crime contre notre propre vie, de ce
suicide collectif que nous sommes en train de
commettre : la pollution , l'excès de p êche et
les modifications inconsidérées du milieu na-
turel. C'est ce que j'appelle les associations de
nuisance.

Les causes
» Si nous cherchons les causes humaines de ce
phénomène, nous trouvons trois causes princi-
pales : La surpopulation. C'est-à-dire que les
océans peuvent certainement encaisser les pol-
lutions d'un certain nombre d'individus, mais
nous sommes déjà bien au-delà de ce que
l'océan peut absorber. La surpopulation , si elle
continue, est un danger considérable pour les
océans.
«La deuxième raison humaine, c'est que dans
notre société, telle qu'elle est structurée, la
loi de la concurrence règle les problèmes éco-
nomiques. On recherche pour un produit don-
né le prix de revient le plus bas, ce qui mène
au mépris des conséquences sur la nature.
Un producteur, quel qu'il soit, s'il prenait soin
de la nature, cela lui coûterait plus cher, ses
produits seraient plus coûteux que ceux du
concurrent.
» Enfin la troisième cause humaine est la po-
litique de l'autruche que nous pratiquons pres-
que tous. On ne veut pas savoir ce qui se
passe, on ne veut pas réaliser le danger, et
quand par hasard, le Torrey Canyon laisse
échapper une nappe de pétrole, on cherche les
moyens de la couler, c'est-à-dire de la faire
disparaître, sans se soucier des conséquences,
de cette nappe qui ravage tout sur son passa-
ge et qui détruit d'une façon bien plus grave
le fond de la mer que si elle était restée en
surface.
» Tous les remèdes que l'on cherche sont des
remèdes superficiels qui ne résolvent aucun
problème. U serait temps d'ouvrir les yeux
sur la réalité et de chercher des solutions
réelles au problème. »

H.S.M.

Des ordures comestibles

Pour les rats, de toute façon elles sont comestibles.

LA « NOURRITURE >s, hélas ! ne nourrit pas
toujours. Car pour y parvenir (on l'ignore trop
souvent) elle devrait être riche en molécules
particulières que les chimistes nomment des
«protéines ». Or, à l'heure actuelle, non seu-
lement la quantité de nourriture fait défaut
dans .le monde, mais sa qualité (sa richesse
précisément en protéines) alarme encore davan-
tage. Les savants, ainsi sont contraints de re-
chercher de nouvelles sources de protéines
pour enrayer la famine mondiale.

Déjà, il y a quelques années, on avait décou-
vert que des bactéries pouvaient produire des
protéines en se nourrissant de pétrole. Aujour-
d'hui, un chercheur américain va encore plus
loin : à son avis, il serait possible d'utiliser des
micro-organismes pour transformer des ordures

et pour obtenir des aliments riches en protéines,
comestibles pour les animaux ! 11 a étudié en
effet de nombreuses bactéries susceptibles de
digérer la cellulose, et ses dérivés, dont sont
constitués environ les 2/3 des ordures aux
Etats-Unis. Or il a constaté que ces substan-
ces sont digérées rapidement par les bactéries,
qui les transforment en une «biomasse » ex-
trêmement riche en protéines..

Le Dr .W. Dexter Bellamy, qui a isolé ces bac-
téries, pense ainsi pouvoir les utiliser à grande
échelle et obtenir des quantités importantes de
biomasses pfotéiniques, qui pourraient être ap-
prêtées ensuite aux fins de consommation par
le bétail.

(CEDOS)

Une ORB pour un RUM !

Voilà L'ORB...

LE LABORATOIRE de physi que marine, appartenant
à l'université de Californie, procède aux tests d'un
nouvel engin d'exploration des fonds marins, le RUM
(remote underwater manipulator, manipulateur sous-
marin télécommandé). Semblable à un tank auquel on
aurait ajouté une grue, le RUM est doté d'un long
bras muni d'une «main » mécanique ; il doit être capa-
ble de se déplacer sur le fond de la mer jusqu'à
des profondeurs de quelque 2000 mètres. L'opérateur
qui en commande l'évolution reste cependa nt à la sur-
face , à bord d'un autre véhicule spécialement aména-
gé, l'ORB (océanographie research buoy, bouée océa-
nographique de recherch e). D estinée à mener le RUM
au-dessus dé son lieu de travail, l'ORB est une sorte
de plate-forme carrée, de 15 mètres de côté, munie
des treuils nécessaires â la descente du RUM.
Lors d'une expédition sous-marine, l'opérateur de sur-
face inspecte le fond océanique à l'aide d'un «sonar»

(émetteur-récepteur à ultrasons) et transmet ses ordres
de déplacement au robot. Pour mener à bien les
manœuvres de la « main » mécanique, il dispose en
.outre d'un circuit de télévision. Toutes les informations
sont véhiculées par un câble qui relie l'ORB au RUM ,
sans que leur mobilité soit - pour autant perturbée.
Les deux véhicules peuvent en effet se déplacer à
une vitesse de 2 kilomètres à l'heure. En outre, en
dépit de ses 10 tonnes et grâce aux deux ' gros mo-
teurs électriques dont il -est équipé, le RUM parvient
à escalader des obstacles de 30 centimètres de hau-
teur.
Jusqu 'à présen t les deux véhicules ' ont été essayés
lors de p longées allant jusqu 'à 1100 mètres de pro-
fonde ur. Les essais à 2000 mètres, qui ne devraient
pas tarder, auront lieu au large de Coronado Strand,
en Californie.

E.-F. S.
.. et son RUM. (Photo CEDOS)
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Nos plats du jour à Fr. O. D U W
servis avec potage et dessert m

service Inclus

Semaine du lundi 22
au samedi 27 mars 1971 9

Lundi 22 : Roastbeef à l'anglaise m

Mardi 23 : Piccata à la milanaise

Mercredi 24 : Rôti glacé aux aromates ¦

Jeudi 25 : Pot-au-feu maison R
richement garni ||

Vendredi 26 : Filets de Grey-soles aux |
crevettes Sa

Samedi 27 : Gulasch de bœuf
à la hongroise »

NOS MENUS DES RAMEAUX ET DES K.
FÊTES DE PAQUES SONT A VOTRE §§
DISPOSITION DANS NOS RESTAURANTS |

LES RESTAU RANTS BEAULAC I
Restaurateur : H. Prod'Hom 11

PAPIER-PEINT
ANGLAIS
SANOVA
PLASTIQUE
VELOURS
SALUERA

Fourniture et pose
par le spécialiste
¦

M. Huggler
PLANCHES 23

CORTAILLOD
Demandez mes catalogues

Une carte suffit
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Nous plaçons l'homme
au premier plan
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- Nos différents départements de production offrent
des possibilités d'emplois intéressants pour du

PERSONNEL DE MANUTENTION

Venez nous voir. Notre service du personnel se
tient à votre disposition pour vous donner tout
renseignement à ce sujet.
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Entreprise de bâtiment,
à Neuchâtel , cherche, pour entrée
immédiate ou date à convenir :

Contremaître maçon
expérimenté, ayant de l'initiative
et le sens ' des responsabilités,
en qualité de chef de chantier.

Chauffeurs
permis A, pour transport du per-
sonnel et matériaux.
Bons salaires.
Semaine de 5 jours.
Places stables.
Téléphoner au (038) 31 63 23.

Concessionnaire officiel RéDQfQtîOnS

# 

Révisions
MARCEL GRILLON

t • oofiiRO Route Félix-Bovet 30"*: I
2015 Areuse

Tél. (038) 4128 50
L_ ! ! 

Hôtel du centre de la ville cherche,
pour entrée immédiate ou à convenir :

EMPLOYÉ (E)
de maison.

GARÇON ou FILLE
d'office.

femme de chambre
Congé le dimanche.
Tél. (038) 24 65 98.

Nous engagerions tout de suite ou
pour date à convenir, pour notre
magasin et notre dépôt à Marin,

manœuvre
Place stable,.bien rémunérée.
Semaine de 5 jours , éventuellement
chambre et pension à disposition.

S'adresser au magasin
LEHNHERR FRÈRES,
place des Halles, tél. 25 30 92.Important garage de la place

engage

UN SERVICEMAN
Personnel féminin pas exclu.
Entrée à convenir - Horaire fixe.
Permis de conduire souhaité.
Avantages sociaux - Salaire inté-
ressant.
Faire offres au
Garage Hubert PATTHEY
1, Pierre-à-Mazel, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 44 24.

A vendre

BMW 2002
GRÀHSER

orange et noir, 165 CVD,
14,000 km. Tél. (038) 33 33 33.
GRENACHER - Saint-Biaise

Occasion exceptionnelle
OPEL
CARAVAN 1900

5 portes, modèle 1970, 35,000 km.
Garantie sans accidents.
Expertisée. 8600 fr.
Facilités de paiement. Reprise
exclue.

Pierre Gross, 2013 Colombier (NE)
Tél. (038) 41 1173.

L'hôtel-restaurant Beaux-Arts , Neu-
châtel, engagerait, pour entrée immé-
diate ou date à convenir :

sommelière lien
connaissant les deux services ;

fille de buffet
femme de chambre

¦ capable et consciencieuse ; très bien
rétribuée.
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

S. Bourquin
Dr médecin-

dentiste

ABSENTE
jusqu'au 29 mars

Monteur électricien
40 ans, ayant fonctionné comme :

— monteur
— chef monteur
— chef études et calculatlons
— acquisition
— situation post-calculatlon et ren-

dement
— organisation dans une Importante

entreprise d'installations électri-
ques (environ 50 personnes).

cherche fonctions intéressantes dans
le Jura bernois, le canton de Neu-
châtel ou le canton de Vaud.

Faire offres sous chiffres AS 81-
035,390 aux Annonces Suisses S.A.,
« ASSA », 1002 Lausanne.

Chef fabrication
38 ans. diplôme A.E.T., ayant l'habitude
des chaînes de remontage et connaissances
approfondies du chronographe, cherche chan-
gement de situation. Adresser offres écrites
à DT 637 au bureau du journal.

Jeune fille de
Suisse allemande,
terminant cet été
l'école de com-
merce , cherche
place de

secrétaire
à Neuchâtel pour
le 1er septembre.
Adresser offres
écrites à BT 667
au bureau du
journal.

CADRE I
42 ans, ouvert et dynamique, large I' ;
formation générale et grande expé- W'- -}
rience des secteurs : administration, I. ;
comptabilité, service du personnel, B." j
service des achats (habillement de I
la montre), se voit contraint, pour I ,|
des raisons imprévues, de trouver I I
un nouveau champ d'activité. - J
L'es entreprises intéressées à s'assu- I- v.j
rer les services d'un collaborateur I';"';
stable et précis voudront bien adres- I '
ser leurs offres sous chiffres AS I; |
64,193 N Annonces Suisses S. A., I ,j
2001 Neuchâtel. | '.

Mécanicien de précision
30 ans, spécialisé dans l'automation et
l'entretien des machines, bonnes connais-
sances en électronique, cherche poste à
responsabilités.

Adresser offres écrites à CV 0688 au
bureau du journal.

COIFFEUSE
sachant le français, cherche place
intéressante dans salon de coiffure,
à Neuchâtel.
Faire offres sous chiffres 33-302201
Publicitas S.A., 9001 Saint-Gall.

JEUNE COMPTABLE
(Suisse allemand) cherche travail à
la demi-journée ou à temps partiel.
Faire offres sous chiffres 44-300718
à Publicitas S.A., 8021 Zurich.

A liquider

2CV
pour bricoleur.
Tél. 31 77 15.

Particulier vend

NSU PRINZ
1964.
Prix à discuter.
Tél. (038) 41 34 64,
aux heures des
repas.

A vendre
Fiat 850
Spider
modèle 1969,
20 ,500 km.
Tél. (038) 51 27 58.

Datsun 1000
1969 - 17,000 km
Austin Sprite
1964 - 62 ,000 km
Opel
Rekord
1963 - révisée.
Garage BARDO
Neuchâtel
0 24 18 42.

Je cherche à acheter
une

2CV
Tél. (038) 25 68 22,
heures de bureau.

A vendre

vélomoteur
Allegro
en parfait état,
290 fr.
la région de
Tél. 25 41 32.

A vendre
pour cause de
départ

ALFA 1300 Tl
blanche, modèle 1970
10,500 km.
Tél. (038) 25 33 64,
heures des reoas.

A vendre

Triumph
Spitfire 1963.
Tél. 31 73 66, après
18 heures.

J'ai trouvé
le moyen de faire
exécuter mes photo-
copies et circulaires
à la minute, sous mes
yeux, à un prix avan-
tageux, chez Rey-
mond, Saint-Honoré
5, à Neuchâtel.

Jiadia £ude*
TÉLÉVISION

Vente et réparations soignées
de tontes marques

NEUCHATEL, Sablons 48, tél. 25 34 64

^— FA/V s
Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4 '
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public de 8 heures à midi
et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de 7 h 30 à 12 heures \
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. La

rédaction répond ensuite aux appels jusqu'à 2 heures.... . .

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent paraître le surlendemain.
Pour le numéro du lundi, les grandes annonces doivent parvenir à notre
bureau le vendredi avant 9 heures et les petites annonces, le vendredi

également avant 11 heures. Pour le 'mardi, le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et jusqu'à 23 heures, ils peuvent être !
glissés dans la boîte aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et jus-
qu'à 23 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur
est fixée au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 44 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces locales 34 c, min.
25 mm. Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.20 le mm. — Réclames
Fr. 1.50. Naissances, mortuaires 70 c. le mm. — Petites annonces non corn-

merciales 30 o. le mot, min. 10 mots. I

Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonces Suisses S.A., « ASSA », agence de publicité, Aarau, Bâle, Bellinzone,
Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Winterthour, Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
64.— 33.50 17.50 6.50

E T R A N G E R
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

110.— * 46.— 24— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, Yougoslavie et les pays d'outre-mer
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

140.— * 52.— 27.— 10.—

"Taxes postales internationales majorées depuis le 1.7.71.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

la vrille avant 8 h 30. Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.
Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.

A l'étranger : frais de port en plus.

rfwail ll 11 IH'S'B'JBgZ*»
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WILLY MAIRE
Coiffeur, Seyon 19
réparc et vend
des rasoirs électriques

????????????

Pour insérer une petite
annonce au tarif réduit
de 30 centimes le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de
réception, 4, rue
Saint - Maurice, ou
d'inscrire votre an-
nonce au dos du
coupon d'un bul-
letin de versement
postal.
Ces annonces ne
sont pas accep-
tées par télépho-
ne et elles doivent
être payées avant
la parution. Les
annonces commer-
ciales ainsi que les
annonces pour la
vente de véhicules
à moteur ne sont
pas admises dans
la catégorie des
petites annonces.
????????????

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 25 54 93

F. STIEGER
Bercles 5
Seulement

la réparation.

(^RIEfrançais
I H.Maire , Fleuryl B

Restaurant
de l'avenue de la Gare, cherche

sommelière
et

une barmaid
Bons gains assurés, congé le
dimanche ; éventuellement cham-
bre à disposition.

Entrée immédiate ou date à
convenir. Tél. 25 40 98.

On cherche pour entrée immé-
diate ou date à convenir :

chef de partie
sommelier
fille de buffet

Faire offres à ,j|
l'hôtel des Platanes,
2025 Chez-le-Bart.
Tél. 55 29 29.

m—i ¦mi il
Bureau d'ingénieurs de Neuchâtel,
cherche

dessinateur
en béton armé
pour entrée immédiate.
Semaine de cinq jours.
Prestations sociales élevées.
Horaire libre.
Faire offres , avec curriculum vitae,
références et prétentions de salaire
sous chiffres 0660 au bureau du
journal.

JiM,M\Mmmmmmmmwtmmmmmm \M âi.mm'î

Médecin installé à Neuchâtel enga-
gerait pour le début du mois d'avril
ou une date à convenir une

secrétaire
médicale

Adresser offres écrites à EX 0670
au bureau du journal.

LA CONFISERIE VAUTRAVERS
R. NICOLE SUCCESSEUR
cherche pour entrée immédiate

FILLE D'OFFICE
Semaine de 5 % jours , éventuelle-
ment à la demi-journée.

NEUCHÂTEL
Place Pury 0 (038) 25 17 70

On cherche

G O U V E R N A N T E
pour dame âgée habitant Neu-
châtel. Pas de gros travaux. Bon
salaire.
S'adresser à M. Claude Bonhôte,
rue du Musée 6, Neuchâtel.
Tél. 24 30 24.

FA/V v
Les occasions ne manquent
pas, il suffit de les
découvrir !

i

UNE PETITE ANNONCE
fera certainement votre
affaire si vous l'insérez
dans la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

 ̂ r

YVES REBER
Bandagiste-

orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi.

Francine Huguenin

PÉDICURE
À DOMICILE
0 (038) 33 48 78
Institut Clarlns

Trésor 9
Jeudi - Samedi

(23 (038) 25 61 73

Je paie cher

voitures accidentées
avec ou sans douane ,
modèles récents.
Pierre GROSS
2013 Colombier (NE)
Tél. (038) 41 11 73
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destiné à couvrfr les besoins financiers
de la Commune et des Services
Industriels (Consolidation de la dette
flottante et financement de divers
grands travaux).

CONDITIONS DE L'EMPRUNT :

1 ÉMISSION D'UN EMPRUNT Durée : 15 ans ; droit de rembourse-
ment anticipé réservé à la Commune

64  

/ far dès la 10rne année.

/— /— Titres au porteur de Fr. 1000 et
/4 /O Fr. 5000.

Cotation aux principales bourses
de 1971-86 de Fr. 12 000 000 suisses.

• X -

VILLE
DE SION

''' ,' • ; ''
PRIX D'ÉMISSION DÉLAI DE SOUSCRIPTION

du 22 au 26 mars 1971

CSC3r mvXM W n DÉLAI DE LIBÉRATION
a «/» m̂W't F̂ '' ^̂ mT^mw3 '0 du 15 au 30 avril 1971

Prospectus et bulletins de souscription
plus 0,60 timbre fédéral d'émission sont à disposition auprès des banques.

BANQUE CANTONALE DU VALAIS

UNION DES BANQUES CANTONALES SUISSES

¦ sans caution
M de Fr. 500.— à 10,000.—

^Sft M m Formalités simpli-
~'̂ r

!t
M "̂TMfc " iThn néeSl RaP'dité-

. I£_JrfSSS3BSL!3St Discrétion
*JtëSm r ni I Tmmt rai 1 Fi J (S 15» i:'ff '^ L , trr absolue.

f WÊkwSLn roïïM

Envoyez-moi documentation tans engagement ;
Nom

Rue

Localité

I L e  

plus grand choix de i

MACHINES À LAVER I
des grandes marques mondiales I

REPRISE jusqu 'à Fr. 700.-' 
|

GROS RABAIS j

g ^^ mW ^T ^M \ ^J

«ROSSIERI
J«t-= ELECTRI CITE GENERALE à

\\\E PESEUX BEVAIX CHEZARD |
- S  ̂ 311216 461757 531975 |

I

pourquoi pas vous ? g|
— Oui pourquoi ne seriez-vous pas, vous jeune homme ou vous jeune fille, 

..-̂ iSlife- ia^̂ '̂JB' ET
l'un ou l'une de nos futur(e)s 1ers (ères) vendeurs (euses), voire gérant (te) de j£ ||| » ffe S»

de faire un apprentissage de vendeur (euse) dans une entreprise dynamique \ *sH .\§
et dans une ambiance de travail agréable

une formation professionnelle de base en magasin (dans nos différents rayons) JÈk
complétée par des cours internes de perfectionnement ¦ 'êsimmm. *W È Ê È M  WSL i
la possibilité, une fois l'apprentissage accompli , de parfaire vos connaissances ^H
par des cours et des stages dans les divers secteurs de nos différents _^f jj| ll
magasins, pour occuper ensuite des postes de responsable

— NOUS ENGAGEONS, POUR LE PRINTEMPS 1971, PLUSIEURS APPRENTIS
ET APPRENTIES je m'intéresse au métier de vendeur (euse) et désire
— Le salaire de l'apprenti (e) n'est pas négligeable, vous recevrez, en 1re prendre rendez-vous avec vous...
année, par mois 300 fr. et en 2me année, par mois 400 francs

— Vous aurez 3 semaines de vacances et de plus nous vous offrons la Nom 
possibilité de suivre gratuitement un cours de préparation à l'examen final,
pendant lequel une journée est consacrée à la visite d'entreprises de produc- Prénom 

tion - Rue No 
— Chacun de nos apprentis méritants reçoit, à la fin de son apprentissage,
un carnet d'épargne avec en dépôt une prime pouvant s'élever jusqu'à 500 Localité 

francs. No tél. 
— Vous trouverez, dans nos magasins, une petite brochure qui vous donnera Sianature
de plus amples renseignements sur le métier de vendeur (euse) de la branche —2 ,

alimentaire et sur notre entreprise.
a envoyer à :

Votre candidature peut être effectuée au moyen du talon ci-contre et envoyée Société coopérative MIGROS NEUCHATEL
à l'adresse indiquée. 2074 Marin, service du personnel. Tél. 33 31 41.

COMMERÇANTS
Ns vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

COURS DE CINEMA
(débutants) ;' j

Principes généraux de base ; j

Connaissance de la caméra 8 mm ; j

Prises de vues — Truquage : ,j

Découpage et montage des films i;; J

Analyse de films tournés par les -;
participants — Sonorisation j j

8 leçons de 2 heures : Fr. 40.—

Renseignements et inscription à envoyer à j

ÉCOLE CLUB MIGROS 1
11, rue de l'Hôpital - 2000 NEUCHATEL - Tél. 25 83 48 M

Nom Prénom |||

Rue '_ c/o 

Localité J_éL \

s'inscrit pour le cours de CINÉMA. |

' w ; ¦"
Jeunes gens ayant terminé leur scolarité obligatoire ce printemps et
désirant se diriger dans la branche électricité, trouveront dans notre
entreprise une place

d'apprenti électricien
Le certificat fédéral de capacité qu'ils obtiendront à la fin de cet
apprentissage donne, en outre, les perspectives professionnelles suivantes :

• monteur spécialiste en courant • ou certificat A de l'entreprise
faible - fédérale des PTT

9 ou chef monteur 9 ou maîtrise fédérale
• ou contremaître O ou ingénieur-technicien ETS

Pour tous renseignements, s'adresser à ELEXA S.A., électricité, téléphone
PTT, avenue de la Gare 12, Neuchâtel.

^¦¦¦¦^¦̂ ¦¦«.Br^̂ PMijMijii»». .̂ !!!,!! !!!!!!!!!!!!!!! !!! i|||N| |||| ,,BM||| | i|i|||| mT

J.-J. LUDI

CLÔTURES
Bois - Métal

Béton - Fer forgé
Neuf - Répara-
tion - Rénovation

CORCELLES (NE)
0 (038) 31 76 78
ou (038) 41 26 15

Restaurant Au BoCCalillO
Saint-Biaise - V 33 36 80

Grande période
de la

gastronomie italienne

EaâflggBB
On cherche

apprenti peintre
en carrosserie

Carrosserie Nouvelle
Peseux. Tél. 31 27 21.

Nous offrons , pour le printemps,
une place

d'apprentie vendeuse
à jeune fille désirant apprendre un
joli métier.
Travail facile et intéressant.
Surveillance de l'apprentissage par
personnel qualifié. — faire offres
ou se présenter à Elexa S.A., rue
du Seyon 10, Neuchâtel.
Tél. 25 45 21.

On cherche

apprenti mécanicien-auto
garage Comtesse,
rue des Parcs 40, Neuchâtel.
Tél. 25 28 77.

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
Mod. remb. variés
Tél. (021) 95 24 24

Travaillez sans peine
en utilisant une

machine
à calculer

à main ou électrique,
que vous louez à la
journée, à la semaine
ou au mois chez
Reymond, Neuchâtel,
fbg du Lac 11.

Les annonces qui paraissent habituellement dans votre quotidien vous ont orien-
té sur l'extraordinaire variété du choix en tapis d'Orient que vous trouvez
chez Pfister ameublements, place du Marché-Neuf à Bienne. Jusqu'à ce jour,
nos vitrines ne vous en présentaient qu'une minime partie. Mais actuellement,
tout notre Centre Tapis du sous-sol s'est transporté dans les vitrines de
la Neuengasse. Ainsi vous pouvez voir facilement ce que nos annonces vous
ont décrit. Dans un flot de lumière toute la richesse des teintes orientales,
du petit Luchti jusqu'au milieu le plus rare en passant par le tapis super-
format, sa trouve devant vous. Et n'oubliez - pas que les authentiques Tapis
d'Orient noués main de Pfister ameublements constituent réellement un pla-
cement de valeur rentable pour chacun, et contribuent effectivement à l'enri-
chissement de votre confort. — Pfister ameublements est le premier spécialiste
du tapis à avoir Introduit le certificat de qualité pour les tapis d'Orient.
Ainsi chaque acheteur sait exactement ce qu'il a choisi pour son intérieur et
d'où vient son 'nouveau tapis d'Orient. Venez voir nos vitrines — entrez
et vous découvrirez encore des milliers de surprises en provenance du monde
des mille et une nuits.

j MKmWma»—

Maintenant vous pouvez tout voir !
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Nous ne dénonçons pas seulement»*
la pollution de nos lacs et de nos rivières

nous agissons
en conséquence

A
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... et un pouvoir détergent accru!
(et ne coûte pourtant que 13,4 centimes de plus par kilo !)

_ _ ' ' m''total
Paquet normal 810 g 210 (=» 2.59' par kg)
Paquet géant 6 kg 1480 (= 2.467 par kg)

MIGROS
. Les autres produits de lessive Migros suivront. Nous vous aviserons dès qu'ils sont en vente

i
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NOUVEAU: BEDFORD CF
le plus puissant «««,

dans la catégorie deslOOO à 1200 kg de charge utile

Puissance du moteur 4 cylindres, 2 litres, arbre gl UL̂ g^^^g^^^^Jaass Si j |J * Localité ¦ ¦>
à cames en tête :102CV(SAE). Pour vous cela sighh- npHH B̂ ""*^ 

||| 
|| ^ - "̂  a**

k
- ĵj5giH| ! 2

fie des livraisons plus rapides, donc un meilleur yflM ^
w§sBI *" .- >.¦ r̂ iyî 'l̂ a . A retourner à GéNé

RAL 
MOTORS suisse s.A. 

, / -
 ̂

I

Robustesse d'une grosse cylindrée: la puissance ' 
vJ^K-fiT

^^̂  
^UHJP 

Case postale 2501 BIENNE 
| ^ /̂V "

Economie d'un moteur sobre qui se contente d'essence nor- „_.,,..„. «- ,_ . „ ... </v, ~, «5.0 » „„ BM nn™-!- I yi—  ̂ I
malP Fr-onnmip d'nnp mpraninue pnrnnupA nui ripmandp un Bedford CF - moteur 2 litres. 102 CV (SAE) à essence normale - f̂  ̂ 4 //^̂ rn
mfnirnum d'entretien? 

mecan,que eProuvee <•"' demande un „ïrabIe en four bug (1Q ou 13 p|aoes)i avec pont méfaI ,éger ou ^«̂^ === i (MM?minimum d entretien. 
en châssis/cabine (pour carrosserie adaptée à vos besoins) - charge 

 ̂

IW 

"I pP
Sécurité des freinsassistés àdoublecircuitSuspensionAVindé- "«"e Jusqu'à 1200 kg - 4 vitesses synchronisées - alternateur 12 V. ~' 

«_
pendante, amortisseurs hydrauliques. Remarquable tenue de Hn£EBBM|p'H>«BnIBB flB Ji _____
route. Maniabilité exceptionnelle (diamètre de braquage:10,5 m.). Dimensions: Empattement: 2692 mm Longueur hors-tout : 4300 mm ËctBil nH KO *S H& KFfli
Mettez la puissance du nouveau Bedford à votre service. Dans Largeur hors-tout: 1960 mm Hauteur hors-tout: 1950 mm Volume BJH-I 11 PITBM Bll f| S BP MIME
votre intérêt utile: 5,2 m^. ¦DVSlHV H W0B BBÉP OjB BÔmM

Vente et Service BEDFORD CF en Suisse romande : Ardon Neuwerrh & Lattian (027) 8 17 84, Chippis L. Tschopp (027) 5 12 99, C ourtételle Garage et Carrosserie du Moulin S.A . (066) 2 43 51,
Eysins Garage d'Eysins (022) 61 17 03, Fribourg Garage du Stadtberg (037) 2 41 29, Garage du Pont S. A. (037) 2 15 57, Genève Autôs-lmport S. A. (022) 42 58 02, Lausanne Ets Ramuz et Garage
Edelweiss S. A. (021) 25 31 31, Garage de Saint-Martin S. A. (021) 22 54 54, Neuchâtel M. Facchinetti (038) 24 21 33, Payerne Garage de l'Aviation (037) 61 20 42, Porrentruy W. Affolter (066)
6 68 22, Saint-Cierges A. Freymond (021) 95 61 19, Saint-lmier Garage du Chassera i S. A. (039) 41 26 75, Yverdon Garage des Remparts (024) 2 35 35, Gérald Jaggi (024) 2 88 77 et notre
distributeur local à Agarn (027) 6 66 21.

Bien placer son argent
• VOUS POUVEZ FAIRE RECOUVRIR vos escaliers en

plastiquas spéciaux, résistants, insonores, antidérapants,
aux très beaux coloris chauds, jeunes, modernes I

• POUR L'ENTRETIEN, lavage à l'eau de savon, encaus-
tique inutile.

• NOUS RECOUVRONS LES ESCALIERS ET PALIERS
usagés en bois, en ciment et en granit.

RENSEIGNEMENTS CORRECTS ET AIMABLES - DEVIS

Magasin d'exposition Portès-Rouges 133
8 VITRINES - 400 m2 - PARC - Tél. 25 59 12
Une maison de confiance ! PARC

Remise à neuf des vieux sols et escaliers fades et démodés

I Prêts 1
I express I
M de FfcBOOV-ô Pis.tOOOa- WÈ

IH • Pas de caution: §j %
H Votre signature suffit M
H • Discrétion totale g§
JE ^«v f% Adressez-vouŝ uritàuer KJ
B|î ' '\/S» l ment à ta première §a
||j J banque pour jplj
* ï prêts pe^sonneJs. -,- Q
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m tôL 038/»»iB363 tel
m  ̂ Am\ 

ou,«rt 08.00-12.15 
et

13.45-18.00 Wh
'"{M ^BAL JÊËf fermô 
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BLAZER HOMME taille 48-50, 20 fr. ;
youpala 10 fr., le tout état de neuf.
Tél. 47 17 69.

CUISINIERE A GAZ moderne, le Rêve,
pour cause de départ , moitié prix. Tél.
(038) 33 16 60.

MANTEAU DE FOURRURE, rat musqué ;
1re qualité, taille 44, valeur 3000 fr., cédé
à 1800 fr. Tél. 41 18 69.

ARMOIRE, BUREAU d'enfant, lit, commode,
fauteuils, etc.
Téléphoner aux heures de bureau au No
25 26 26.

PORTES VITREES et autres, fenêtres dou-
ble vitre. Tél. 31 27 21.

BELLE PERRUQUE, cheveux mi-longs au-
burn, neuve, cédée à 70 fr. Tél. 24 07 31,
la soir.

MACHINE A ECRIRE électrique en bon
état de marche. Tél. (038) 57 16 66.

MANTEAU EN CUIR pour dame, taille
36-38, col renard séparé, 100 fr. Tél.
25 26 85.

4 PNEUS MICHELIN (135 - 380 x 135 -
15) 90 % (Dauphine) + 2 jantes, un
porte-bagages. Tél. 24 30 88.

HOUSSES pour petite voiture, 50 fr. Tél.
24 67 17, le soir.

POUSSETTE MODERNE en parfait état.
Tél. 25 92 69.

BUFFET DE SERVICE en noyer, parfait état
bas prix. Tél. 25 37 02.

POUR HORLOGER machine à laver automa-
tique IEMA, 250 fr. Tél. 25 31 57.

POUSSE-POUSSE à l'état de neuf. Télépho-
ne (038) 57 15 38.

BELLE GRANDE CHAMBRE meublée, au
centre, vue, tout confort , à jeune employée
sérieuse, dès le 1er avril. Tél. 25 33 12.

PETITE CHAMBRE, confort, bains, proxi-
mité tram ; libre 1er avril. Tél. 25 34 80.

CHAMBRE INDEPENDANTE libre pour
le 1er ou le 15 avril. Tél. 25 61 14.

A BOVERESSE, APPARTEMENT DE VA-
CANCES meublé, pour quatre personnes,
dès début avril ; piscine et télésiège à
proximité. Tél. (038) 61 25 50.

GARAGE, rue des Saules, Colombier. Tél.
41 36 92.

CORCELLES JOLIE CHAMBRE, tout con-
fort, à personne soigneuse. Tél. 31 18 03.

CHAMBRES à un ou deux lits et pension
soignée, pour étudiants. Tél. 25 51 84. 

URGENT, POUR CAUSE IMPREVUE,
appartement de 2 chambres, cuisine, hall,
salles de bains, balcon, vue, rue Emer-
de-Vattel 21, Neuchâtel, pour 26 mars.
Tél. 24 55 26. Pour visiter seulement le
matin ou le samedi après-midi. 

A CERLIER, POUR LE 1ER MAI, ou
date à * convenir, appartement, A 'I: pièces,
avec garage. Tél. (032) 88 17 60, le soir.

CHAMBRE MEUBLEE NDEPENDANTE
pour demoiselle, pour le 15 avril, près
du centre. Tél. 25 10 50.

JEUNE EMPLOYE DE COMMERCE cher-
che chambre indépendante avec part à la
cuisinette, salle de bains, ou studio meu-
blé, pour les 1er ou 15 avril. Tél. 1 21 11 71
(La Neuchàteloise), Interne 224 (M. Wei-
lenmann).

MONSIEUR CHERCHE CHAMBRE dans
les environs de Serrières. Désire contact
avec la famille. Tél. 21 11 45, interne 257.

URGENT, STUDIO 1 % ou 2 pièces, non
meublé, avec confort. Tél. 25 90 27.

3 SECRETAIRES cherchent appartement
meublé de 2 pièces, pour le 1er septem-
bre, à Neuchâtel. Llsbeth Huber, Hinter-
feld, 6022 Grosswangen.

GEOMETRE cherche studio où apparte-
ment, une pièce meublée, pour le début
de juin, région est de Neuchâtel. Adresser
offres écrites à BR 635 au bureau du
journal.

APPARTEMENT NEUF est cherché, 2
pièces tout confort, rangement, cuisine amé-
nagée ; proximité de transport public. Adres-
ser offres écrites à OF 648 au bureau
du journal.
CHALET OU VILLA, dans région de Neu-
châtel est cherché par deux professeurs
américains avec leur famille pour environ
3 mois à partir du 15 mai ou du 1er
juin. Téléphoner le soir à Jacques Rychner,
No 24 34 85.

URGENT STUDIO ou 2 pièces tout confort,
à Neuchâtel ou environs. Tél. (039) 22 54 96
demander Mlle Procureur. 

APPARTEMENT DE 2 PIECES, MEUBLÉ,
à Neuchâtel ou environs. Tél. (052) 36 14 01,
dès 19 h 30.

POUR ENFANT, SIEGE rembourré pour
auto, avec position relax. Tél. 25 26 85.

QUI OFFRIRAIT UNE PLACE variée à
secrétaire ayant 8 ans de pratique ? Adres-
ser offres écrites à FJ 671 au bureau du
journal. 
ETUDIANT (permis de conduire A) cher-
che travail du 13 au 24 avril. Tél. 25 14 45.

MECANICIEN CHERCHE TRAVAIL à do-
micile pour le samedi, éventuellement le
soir. Tél. (038) 25 00 13 (de 18 à 19
heures).

JE CHERCHE, POUR QUELQUES HEU-
RES par jour, travail comme chauffeur-
livreur ou commissionnaire. Téléphoner au

• 47 14 88.

GARDIEN est cherché pour la période du
15 mai au 15 septembre, pour surveillance
des entrées et petits travaux, dans club
privé (plage). Conviendrait à personne seu-
le et retraitée. Faire offres à case postale
927, 2001 Neuchâtel.

JEUNE FILLE est cherchée pour le prin-
temps dans boulangerie. Tél. 41 23 69.

AIDE DE MENAGE est cherchée à Bou-
dry, une ou deux demi-Journées par se-
maine. Tél. 42 16 25.



EXPOSITION ]
LogAbax S.A.

INFORMATIQUE

à L'HOTEL BEAU-RIVAGE
Quai Osterwald NEUCHÂTEL

le lundi 22 murs 1971 de 13 h à 19 heures
le murdi 23 murs 1971 de 9 h ù 19 heures

vous présente

— Ordinateur de bureau, modèle 3200, avec ou sans
lecteur de fiches à pistes magnétiques, apprécié

v depuis plusieurs années dans tous les domaines
Tambour magnétique

Diverses applications pour le commerce, l'indus-
trie, les travaux fiduciaires, etc.

¦

et ses dernières réalisations

NOUVEAU — Imprimante rapide LX 50

NOUVEAU — Facturière électronique, modèle 2200

LOGABAX S.A.
Rue de Bourg 16
1003 Lausanne

V Tel (021) 23 13 75 /
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BAUX A LOYER
en vente au bureau

du journal

LA SOLUTION DE L'AVENIR
< REGAFLEX

Réfection de cheminées
par chemisage intérieur, sans joints , avec tube flexible
en acier CHROME-NICKEL. Introduction facile par
le haut de la cheminée, sans ouverture intermédiaire.
Garantie de longue"" durée.

Devis gratuit et sans engagement.

AGENCÉ EXCLUSIVE POUR LA SUISSE ROMANDE
Bureau technique A. Bastlan, Chauderon 3, 1003 Lau-
sanne.
Téléphone (021) 22 69 17.k J

Banque Hypothécaire et Commerciale
Suisse

Soleure, Zurich, Genève, Neuchâtel, Schaffhouse

AUGMENTATION DE CAPITAL 1971
de Fr. 10 500 000 à Fr. 15 750 000

par l'émission de

10 500 actions nominatives liées d'une valeur
nominale de Fr. 500.- chacune

aux conditions suivantes:

Délai de souscription! du 22 au 31 mars 1971, à midi

Prix de souscription: Fr. 750.- net par action nomi-
native nouvelle. Le droit de
timbre fédéral d'émission de
2 % est supporté par la
banque.

Proportion! Deux actions anciennes (titres
au porteur et/ou nominatifs)
donnent droit à la souscrip-
tion d'une nouvelle action no-
minative.

Droit de souscription: Coupon No 9

Libération: jusqu'au 15 avril 1971 au plus
tard.

Les nouvelles actions nominatives auront droit au
dividende dès le 1er mai 1971 et seront munies des
coupons Nos 10 et suivants.

Pour les conditions détaillées demandez s.v.p. le
prospectus d'émission à la Banque Hypothécaire et
Commerciale Suisse à Soleure, Zurich, Genève, Neu-
châtel ou Schaffhouse.

Du lundi au vendredi , de 12 à 13 h

ASSIETTE DU JOUR
à 4 fr. ; avec potage 4 fr. 50, au

Restaurant du Faubourg
Bâtiment du service des autos
Hy autorisé de 12 heures à 13 h 3(1
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^. COURSES EN CAR A GENÈVE

©7» ^̂ "̂  Billets d'entrée à disposition

Jeudi 1er avril , dép. 17 h 30 : URSS-Tchécoslovaquie
Samedi 3 avril, dép. 12 h 00: Tchécoslovaquie-Finlande
Samedi 3 avril, dép. 16 h 00 : URSS-Suède

Réservations : AUTOCARS WITTWER!
2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel - Tél. (038) 25 82 82 1
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VOYAGE SPÉCIAL
en car de luxe ! j

HOLLANDE I
EN FLEURS I

DU 3 AU 8 MAI j

6 jours ¦»•  ly».-- I
PROGRAMMES-INSCRIPTIONS : j I

V O Y A G E S  1
"IWiTTWER, ; !

-. Neuchâtel , Saint-Honôrc, Cfj 25 82 82 S

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête
pour vos problèmes de publi-
cité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre
disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
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% * Îsm'
effet seulement de cette manière que M 1 *.''A 4- ï* É||§ §|| î ^̂ ^̂ Hi^s'épanouit son bouquet doucement amer. jK K̂ï^^ f̂efllillpi^ Ŝ^̂ ^̂ Bfe
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¦"H- : çï ŝ=^̂ . &  ̂ W SRI - IM̂
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fl ll mW '- mmmW£^&\ US' ÉÈi^̂ J f'k .mWm ¦ mmWkWmm . W m-  mWmïml m
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La technique spatiale
au service de la mer

Collisions impossibles entre les navires à
la mer grâce à un système de surveillance
maritime embarqué utilisant un radar et un
ordinateur qui vient d'être présenté à une
conférence à Boston , Massachusetts. Basé
sur un autre système de surveillance militaire
de l'espace,. le « digiplot » analyse tous les
échos radar des navires dans un rayon de
trente kilomètres autour du navire équipé de
ce système. En suivant les trajectoires de ces
navires, il détermine ceux qui pourraient se
révéler dangereux et déclenche l'alarme s'il
y a risque de collision. Les spécialistes
estiment qu'un tel système serait particuliè-
rement utile sur les pétroliers géants, qui ont
une marge de manœuvre réduite et ont be-
soin de beaucoup de place pour s'arrêter ou
pour effectuer une manœuvre d'évitement.

NEUCHATEL
Aula de l'université : 20 h 30, De Jean

XXIII à Paul VI, par J. Neuvecelle.
Galerie Club : Exposition Narcisse Niclass

et J.-J. Hofstetter.
CINÉMAS. — Studio : 20 h 30, L'Ouest

en feu. 16 ans.
Bio : 15 h, 18 ' h 40, et 20 h 45, Max

et les ferrailleurs . 16 ans.
Apollo : 14 h 30 et 20 h, Les Canons

de Navarone. 16 ans. 17 h 30, Festival
Charlie Chaplin. 7 ans.

Palace : 20 h 30, Le Cercle rouge. 16 ans.
Arcades : 15 h et 20 h 30, Mourir d'aimer.

16 ans.
Rex : 20 h 30, Tziganes sauvages. 18 ans.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : K.

Kreis, Seyon-Trésor.
De 23 à 8 h, en cas d'urgence , le poste
de police indique le pharmacien à dis-
position.

Service d'urgence des pharmacies, région
Boudry - La Côte : J.-D. Bonhôte, phar-
macien , Boudry, Tél. 42 18 12 (privé
24 23 34).

AUVERNIER
Galerie Numaga : Ted Carrasco, sculpteur ,

jusqu 'au 31 mars.
Caveau des Abbesses : Bar - dancing.

COLOMBIER
Cinéma Lux : Relâche.

PESEUX
Cinéma de la Cote : 20 h 30, Trahison à

Stockholm.

L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel

' FAN — EXPRESS 

Un menu
Potage aux fines herbes
Poulet sauté
Pommes frites
Salade
Pâtisserie

Le plat du Jour :

Poulet sauté
Découper le poulet, saler, poivrer. Faire
dorer de tous les côtés dans 40 g de
beurre et deux cuillerées d'huile chaude.
Réserver sur un plat chaud.
Dans la cuisson, jeter 250 g d'échalotes
hachées en faisant attention qu'elles ne
s'attachen t pas. Réserver, laisser seule-
ment trois cuillerées de jus de cuisson,
y mettre les morceaux de poulet puis les
échalotes et deux feuilles de laurier. Ré-
duire le f eu  et laisser mijoter pendant
un quart d'heure en arrosant de temps
en temps avec le reste de jus de cuisson.
Disposer le poulet sur le p lat de service.
Déglacer la cuisson avec une demi-tasse
de bouillon et un jus de citron, verser
sur le plat , saupoudrer de persil et ser-
vir très chaud.

Yeux
Pour calmer les yeux qui piquent et les
paupières : faire des compresses d'infu-
sion de pétales de rose ou de fleurs de
bleuets.
On peut atténuer — mais non pas faire
disparaître — les cernes provoqués par
la fatique en app liquant des compresses
de thé, ou des compresses d'infusion de
feuilles de noyer. Ces compresses sont
également bonnes pour les yeux et on
prétend même qu'elles font  pousser les
cils.

Votre prénom : Agnès
Agnès vient du latin Agnus, agneau.
Un grand charme émane presque toujours
des personnes portant ce nom. Les Agnès
sont douces, raffinées , avenantes. Elles
sont généralement aussi bonnes épouses
que bonnes mères de famille.

Sol
On dispose actuellement d' une grande
variété de revêtements de sol qui o f f ren t
d'immenses possibilités pratiques et pla i-
santes et leur pose est relativement facile.
Qu'il s'agisse de dalles, de feutres en-
duits ou de tapis, il importe avant tout
que la planêité du sol soit parfaite. La
pose est en e f fe t  une affaire de sp écia-
listes, les amateurs risquent des déboires.

Aluminium
Pour donner un éclat à vos casseroles,
ce dont vous serez fière, ajoutez quel-
ques gouttes d'amoniaque dans l'eau de
lavage.

Cuir
Souliers, ceintures et sacs de box seront
toujours impeccables si vous frottez les
taches avec de l'eau et du vinaigre en
parties égales.

A méditer
L'homme sans patience est une lampe
sans huile.

A. DE M USSET

La matinée sera violente et agitée. L'après-midi retrouvera un peu de calme mais dans
l'ensemble cette journée ne sera guère favorable aux entreprises demandant de la sagesse.
Naissances : Les enfants qui naîtront ce jour seront attirés vers la vie mondaine.

BELIER (21/3-19/4)
Santé : II est temps de vous stimuler un
peu. Amour : Une visite vous fera énor-
mément plaisir. Affaires : Faites preuve de
constance.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Soulagez vos douleurs par des mas-
sages. . Amour : Evitez une rupture défini-
tive. Affaires : Très bonne journée pour
imposer vos idées.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé: Vous travaillez sous un mauvais éclai-
rage. Amour : Ne dévoilez pas pour
l'instant vos projets. Affaires : Vérifiez cons-
ciencieusement tout votre travail.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Exigez des aliments parfaitement
frais. Amour : On vous montrera des preu-
ves d'affection. Affaires : Votre , travail exi-
ge beaucoup de soins.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Evitez les mouvements maladroits.
Amour : Tension dans votre vie sentimen-
tale. Affaires : Continuez vos efforts, la
chance vous sourira.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Essayez de dominer votre nervosité.
Amour : Vos désirs les plus chers seront
comblés. Affaires : Travaillez calmement
loin de l'agitation.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Cessez de grignoter à longueur de
journée. Amour : Les sentiments de l'être
aimé sont sincères. Affaires : Journée fa-
vorable pour demander une augmentation.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Réduisez la quantité de vos ciga-
rettes. Amour : Soyez fidèle à vos enga-
gements. Affaites : Vous avez tous les
atouts en main pour réussir.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Vous consommez beaucoup trop
d'excitants. Amour : Grandes joies dans vo-
tre foyer. Affaires : Ne perdez pas votre
temps en discussions vaines.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Vous ne devez pas négliger vos
dents. Amour : Vous ne pouvez plus con-
tinuer à mentir ainsi. Affaires : Excellente
journée pour .exposer vos projets.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : N'abusez 'pas trop de vos forces.
Amour : Des paroles aimables toucheront
l'être aimé. Affaires : Procédez à un dé-
veloppement de vos activités.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Supprimez pour uu temps tabac et
alcool. Amour : Ne soyez pas si exclusif.
Affaires : Evitez de trop parler de vos pro-
jets.

Problème No 358

HORIZONTALEMENT
1. Vice de la vision. 2. Il a l'habitude

de creuser. 3. Fleuve. — Pic des Pyrénées.
— S'oppose à la force. 4. Le père de
l'aviation. — Degré de ceinture. 5. Rend.
— Petite monnaie d'Espagne. 6. Elle est
abandonnée par un homme débauché. —
Mesure. 7. Est utilisé pour monter un
bateau. — Maniée délicatement. 8. Connu.
— Repaire de malfaiteurs. 9. Permet de
couper à travers bois. — Manche. 10.
Livre. —¦ Il faut être fort pour la soute-
nir.

VERTICALEMENT
1. Rester sans tâche. 2. Dépourvu de

pieds. — Plat de cochon. 3. Un placard
est fait pour l'être. — Attendris. — Pro-
nom. 4. Puissants carnassiers. — Héros
d'un gran d nombre d'oeuvres littéraires. 5.
N'a pas peur. — Personne d'une puissance
extraordinaire. 6. Plante commune dans les
prés. — On le mange par la racine. 7.
Initiales d'un célèbre écrivain russe. —
Tient la perche droite. 8. Moyen de com-
munication. — Dialecte. 9. Vaste étendue.
— Passant à travers la peau. 10. Sur la
mer Noire. Invite à planter sa tente.

Solution du No 357
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Soffens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en village. 6.35, 7.25, 8.10, la
route ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h,
miroir-première. 8 h, informations, revue
de presse. 9 h , informations. 9.05, à votre
service. 10 h, informations. 10.05, cent mil-
le notes de musique. 11 h, informations.
12 h, le journal de midi, informations.
12.05, aujourd'hui , on cause, on cause, un
an déjà. 12.29, signal horaire. 12.30, mi-
roir-midi. 12.45, le carnet de route. 13 h,
variétés-magazine, cause commune. 14 h,
informations. 14.05, réalités. 15 h, informa-
tions. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Les Deux Orphelines. 17 h,
informations. 17.05, tous les j eunes, bon -
jour les enfants. 18 h, le journal du soir,
informations. 18.05, sciences et techniques.
18.30, le micro dan s la vie. 19 h, le mi-
roir du monde. 19.30, magazine 71. 20 h ,
drôle de numéro. 20.30, La Cohorte des
archers du Sussex, pièce de R. Schmid,
sur un thème de A. Derleth, Adventures
of the Sussex archers. 21.20, quand ça
balance. 22.10, découverte de la littérature
et de l'histoire. 22.30, informations. 22.35,
club de nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30,
hymn e national.

Second programme

10 h, œuvres de Sibelius. 10.15, radio-
scolaire. 10.45, œuvres de Sibelius. 11 h,
l'université radiophonique internationale.
11.30, initiation musicale. 12 h, midi-musi-
que. 16 h, Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 18.55, bonsoir les enfants. 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations,
cette semaine en pays genevois. 20.14, on
cause, on cause. 20.15, jeunes artistes.
20.30, musique du XXe siècle. 21.45, en-
tracte, correspondances. 22.30, entre vos
mains. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion

6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,
16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, musique récréative pour les jeunes et
vieux. 6.50, méditation. 7.10, auto-radio.

8.30, concert. 9 h, modes, coutumes et
mauvaises habitudes. 10 h, divertissement
populaire pour jeunes et vieux. 11.05, car-
rousel. 12 h, musique légère. 12.40, rendez-
vous de midi. 14 h, nouveaux livres pour
les enfants et la jeunesse. 14.30, orchestre
récréatif de Beromunster et solistes. 15.05,
les mandolines de Berlin. 15.30, musique
champêtre et jodels.

16.05, La Vie fantastique de G. Rossini.
17.20, mélodies irlandaises. 17.30, pour les
enfants. 18 h, informations, actualités.
18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports, commu-
niqués. 19.15, informations, actualités. 20 h,
concert sur demande, musique populaire.
20.40, boîte aux lettres. 20.55, succès an-
ciens et nouveaux. 21.35, opérettes, opéras
et musique de concert. 22.15, informations,
commentaires, revue de presse. 22.35,
championnat du monde de hockey sur gla-
ce. 22.45, sérénade pour Candide. 23.30,
nocturne musical.

a 
________________

rj HFfWW^BHW'WTïRI!D BMj»iKvuiimzjiki>j :*'j
a ¦¦¦¦¦¦ ¦¦MB MPH

Q 16.00 (C) Hockey sur glace

g 18.00 Téléjournal
E 18.05 Bilder auf deutsch

Q 18.30 Football sout la loupe

g 19.00 (C) Plum-Plum
? 19.05 In soir chez Norrlt

? 19.40 Téléjoumal

g 20.05 (C) Carrefour
E 20.25 (C) Schulmeister,
|| l'espion de l'empereur
? 21.15 Dimensions
a 22.05 C'était hier

g 22.20 Téléjoumal
E -22.310 Télécadre
3 I M |«||« IHI ——¦IWIIII Ia IKTITLVT ^BY! I Jrr.i : MI _1 H_riU__BU_k_l_4_J__l

3 15.55 (C) Championnats du monde
de hockey sur glace

3 18.15 Télévision éducative

pj 18.44 (C) Fin de journée
3 18.50 Téléjournal

3 19.00 L'antenne

3 19.25 (C) Jeune homme
de bonne famille

jj 20.00 Téléjournal
3 20.20 L'Affaire Bohr
3 21.45 (C) Le monde des nouvelles

mathématiques
3 22.15 Téléjournal
:j 22.25 (C) Championnats du monde

de hockey sur glace
-i _________________
3 I _ V. -fIT-_PH5_ H
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3 10.23 Télévision scolaire

3 12.30 Midi-magazine

z\ 13.00 Télé-midi
3 13.30 Cours de la Bourse

3 13.35 Je voudrais savoir
3 14.05 Télévision scolaire
3 14.25 Si j'étais un espion

3 17.30 Télévision scolaire
3 18.30 Dernière heure
3 18.35 Vivre au présent

3 18.45 Pour les petits...

2 19.00 Actualités régionales
3 19.25 Rien que la vérité

3 19.45 Télé-soir

3 20.15 France-lnter magazine
jJ 20.30 Croisade du cœur
3 20.45 La Fin d'une liaison

j  22.20 Championnat du monde
3 de hockey sur glace

\ 23.20 Télé-nuit

D
____________________________ D
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18.00 Cours du Conservatoire ,
national des arts et métiers n

19.00 Actualités régionales
19.20 Colorix g
19.30 (C) 24 heures sur la II i" <
20.00 Journal g
20.30 (C) Variétés en direct
21.30 (C) Futurs D
22.30 (C) Jazz en France
23.15 (C) 24 heures dernière

nc
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15.55 (C) Cecoslovacchia -
' Germania occidentale E

17.30 Telescuola
18.10 (C) Per I piccoll
19.05 Telegiornalo ;

19.15 I servizl del régionale ?
19.50 Obiettivo sport §
20.20 Telegiornalo . 9
20.40 Programma dei partit! E
20.50 (C) La Zuppa del giorno ?
21.40 (C) Enciclopedia TV ':
22.40 (C) URSS - USA E
23.15 Telegiornalo D

E
n
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E

16.15, téléjoumal. 16.20, pour E
les enfants. 16.40, légendes grec- Q
ques. 17.10, voyage en Allemagne. E
17.55, téléjournal. 18 h, program- ?
mes régionaux. 20 h, téléjournal, E
météo. 20.15, panorama. 21 h, n
Blood, Sweat, and Tears. 21.45, §
titres, thèses, tempéraments. 22.30, E
téléjoumal, commentaires. 22.50, Q
conférence de presse TV. E

E
E
D

rl§—_1 T H a_____ -1 M\iis ''¦ -1 - ' E
E

17.30, informations, météo. E
17.35, Alarme en montagne. 1 8.05, 0
plaque tournante. 18.40, café-con- ~

cerf. 19.10, Le courrier de l'Impé- Q
ratrice. 19.45, informations, météo. E
20.15, Les Rivages de l'antiquité, n
21 h. Une femme est une femme. S
22.20, informations, météo. 22.35, n
championnats du monde de hockey S
sur glace Allemagne-Tchécoslova- n
quie. ™

3 5
3 CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- n
3 pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables E
3 du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- §
3 gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- D

 ̂
taires et 

illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- E
3 mes de télévision. 5
3
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3 D'après les romans de Jean Bruce — Décounage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Véronica Akilas vient retrouver Grégory à l'antique
= , marché romain. A-t-elle apporté les renseignements demandés ? !

I ^I Avouer ou se taire

« La liste », dit-il. « Non , murmura Véronica. Donnez-moi d'abord
la carte. » Il sourit : t Ne soyez pas stupide. » — « Je veux être
sûre que vous avez la carte sur vous. » Il sortit une enveloppe de
sa poche, en tira une carte du parti communiste grec établie au
nom de Véronica Pezonis. « Vous l'avez vue ? La liste , maintenant. »
Elle lui tourna le dos pour tirer une feuille de papier de son cor-
sage, et cela le fit rire. La feuille était dactylographiée. Elle por-
tait une série de noms, avec les grades et les nationalités. Tous ces
noms étaient connus depuis longtemps des services secrets soviéti-
ques.

« C'est bien, dit-il. Voilà votre carte. » Le feu aux joue s, elle bre-
douilla : « Merci. J'avais craint... Je m'en vais , maintenant. » —
« Vous êtes bien pressée, protesta Grégory. Nous avons encore à
parler d'une petite chose. » Elle pâlit : «t Qu'est-ce que c'est ? Je ne
comprends pas. » — « Vous allez comprendre tout de suite. En
décembre 1945, sur l'ordre de Constantaras, vous avez accepté l'in-
vitation à dîner d'un général d'infanterie... » Figée, elle l'écoutait,
ses beaux yeux remplis de terreur. « Votre rapport , écrit de votre
main , nous a été très utile. Vous vous en souvenez, n 'est-ce pas?»
Elle s'en souvenait. Cela se voyait au pincement subit de ses nari-
nes et aux marbrures qui" s'imprimaient sur ses pommettes livides.

« Je détiens ce document, dit Grégory. Je pense qu 'il vous serait
agréable de le récupérer , à une petite condition... » Il la saisit par
le bras pour la soutenir , car ses genoux fléchissaient sous elle. «Je
vous hais ! siffl a sa bouche. Ne me touchez pas !»  — « Allons !
Encore des grands mots ! Non, ne vous appuyez pas contre ce
mur , vous allez vous salir. Je n'ai besoin que d'une petite chose
pour vous remettre ce rapport. » — « Que voulez-vous T» — « La
liste de tous les navires de guerre américains qui ont participé aux
grandes manœuvres. » Vaincue déj à, elle baissa la tête. « Cela vous
sera très facile , ajouta Grégory. Il vous suffira d'entrer dans les
bureaux du Q.G. où tout le monde vous connaît. Après, vous serez
tranquille. Je vous téléphonerai lundi. Bonsoir. »

Ce soir-là , Cyrille Akilas s'inquiéta de la mine de sa femme, à =
j laquelle il conseilla de prendre de l'aspirine. Elle eut brusquement ||
I envie de s'asseoir à ses pieds sur le tapis , de poser sur ses genoux s
| son front qui lui faisait mal , et de tout lui avouer. Mais elle eut —

peur et se tut. « Tu devrais aller te coucher », conseilla le capi- ||
! taine Akilas. Elle monta à sa chambre comme une somnambule. =

« Après, vous serez tranquille », avait dit l'homme aux yeux de ve- —
I lours. Oui , elle serait tranquille. Rien ne pourrait plus être tenté ~
! contre elle. Dès demain , elle se procurerait les renseignements qu'il =
\ avait demandés. Et tout serait fini. Elle entendit des pas dans l' es- =
I calier. C'était son mari qui venait la rejoindre. Eteignant la lumière, ||
j elle fit semblant de dormir. M
I (Copyrigh t Opéra Mundi) g

Demain : L'armoire métallique j
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RETRAITÉS - PERSONNES AGEES

RENTIERS AVS - MEMBRES AVIVO
Venez avec nous à

LUGANO ou LOCARNO
Pour la quafrième année, nous vous offrons

ce magnifique séjour qui vous est spécialement réservé.

SOUVENT IMITÉ — JAMAIS ÉGALÉ

6 JOURS FR. 195.-
Voyage en car confortable

B*mmt *«¦ Repas en cours de roule
Hôtel et pension complète

Guide - accompagnatrice pendant le séjour

Départs de Genève, Lausanne, Vevey, Montreux
19 et 26 avril — 3, 10, 17, 24 et 31 mai 1971

ainsi qu'en automne prochain

Hâtez-vous, places limitées
DEMANDEZ LE PROGRAMME

MONTREUX-EXCURSIONS S. A.
Grand-Rue unMTDCIIV Grand-Rue 58
Tél. (021) 62 41 21 MUN I KtUA Tél. (021J 61 46 61

i~B~~~~~fl~~l~~?~~~~~~~~~~~ ^

Votre hôtel
flotte
d'Ancona à Iraclion/Crète et retour,
par le Pirée et l'île de Rhodes
(combiné avec une semaine de
vacances balnéaires sur l'île
de Rhodes) 15 jours fr. 690.-
de Venise à Naples, par le Pirée,
Messine, Palerme (Cristoforo
Colombo). Séjours à Venise,
Naples et Rome 12 jours fr. 1150.-
de Lisbonne à Venise, par Malaga,
Naples, Palerme, Messine
et le Pirée (Cristoforo Colombo) 13 jours fr.1695.-
de Gênes à Lisbonne et retour
par Cannes et Barcelone
(M/N Augustus ou M/N Guilio •
Cesare. 1ère classe). Séjour de
6 jours sur la côte du Portugal 15 jours fr.1980.-
Toutes nos croisières «commencent» déjà en Suisse
sous la conduite d'un guide de voyages suisse.
D'avril à octobre.

[BON pour le nouveau prospectus: !
\ «Voyages accompagnés 1971» [
I Nom Prénom I
I 1j Adresse -̂T->̂  '
I Chiffre postal/Lieu |
I | Prière d'envoyer à KUONI I
5 votre bureau de voyages \ \ I J

~J

* BIENNE Dufour 17/Collège - Tél. (032) 2 99 22
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l'apéritif naturel:
pur—on the rocks

Exposition û
nautique Sais.-

Turirh " ._faUI III Î B" e~^
27mars-4 avril 1971 Uamt**:
4£ 600 bateaux de 12 pd|| ¦ /ÉF ̂  

j kmj  '*V
^T Exposition spéciale «Pme et p\°W^

y>
WimmLl~ f

•SS'Circumnavigateur • _ n»  ̂ ^ _S2_?r

~111». Ĵ Ŝ- ~ 155*
V Jm. ' ¦

''' HËl» ^ ŷ£ *Ns- # .

hr ' i ¥̂ '
~ef ?$F> Wr ŷ mÂ WË

Halles de la Zuspa
«cfl-f - '  ̂ Jr et Hallenstadion
- %3l_- /î / ¦

'* '
' en semaine- 10.30-21.30 h

1̂ ' le dimanche 10.30-19.00h

E1500 places^^% 0^
Grande tombola . "'

3_isr »

NOUVEAU: Le Ford Transit Pick-up,
construit pour augmenter votre rendement.
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'jKI H»r

. ¦ *ws5§p9pwWS^5PS? : : : :
«ISS'- .:'' » ™- - ; ' ¦ .¦oï ' ' ' : ' '^: :- ';:';- .:-ï - :- t

, î . it'' ' . - : " :s5'!f ̂

Le niveau bas du plateau facilite le char- Faut-il q u' un transporteur qui travaille dur Utilitaire « Cent pourcent », le nouveau
gement et le déchargement. Comme soit, de surcroît, assis à la dure ? Ce n'est Ford Transit vous offre davantage pour
tous les autres modèles de la gamme, ^é^p^^fl Pas l'avis de Ford qui a installé dans tous les votre argent: un équivalent d'égale valeur,
ce nouveau Transit concré- ;5 'M \ m nouveaux Transit des sièges d'un confort une contrepartie 

^JSS^SÊ^^^^^ r̂lise la longue expérience , - J '-À 
^ encore inconnu dans les utilitaires. à « Cent f ^  - '¦- W\

tout acier à hayon arrière rabattable. mie , sa robustesse , l'importance du choix ^**'*âli|||fflw
Nouveau aussi : le Transit à plate-forme - qu'il offre à l'acheteur quant aux carrosseries, ^~i 

¦¦ ¦¦ ¦¦ 
' :ï4^¦¦ 
¦¦ 
¦¦

avec charge utile jusqu'à 1800 kg - et dont aux moteurs, et aux charges utiles, sans ¦ 
^ffie __Séîiuustri du nouveau Transit. ~les ridelles sont rabattables sur les trois oublier ses garanties de sécurité. Rj . 3

Côtés. 01 Nom : I l
A l'image des autres modèles, le Transit I Maison : I \

pick-up et le Transit à plate-forme sont Adresse : 
équipés de puissants moteurs V4 placés à FORD RESTE LE PIONNIER g t i
l'avant (le 1,5 1, le 1,7 1 ou le nouveau 2 P__>__1 ~ft_ -_ ¦_«<¦§- -_P^=S-,- - ~ .. ,. ; j  m
litres) de freins assistés à double circuit et fOJfl IfaiISlt €H  ̂ ï ^IrSSSTS-xUnd) S.A. " ¦
d'une boite a 4 vitesses entièrement w»FIIT nATTDCriTTff i Case postale' 8021 Zurich Isynchronisées. _© \,hf i 1 rUUKLIill 1 _ _ _ _ _ _«„ _» !

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. et M. .Nussbaumer , 11 , Pierre-à- Mazel, tél. (038) 25 83 01 — La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A.,
J.-P. et M. Nussbaumer , boulevard des Eplatures 8, tél. (039) 26 81 81 ; maga sin de vente : avenue Léopold-Robert 92 / rue de la Serre 102 — Le Locle :
Garage des Trois Rois, J.-P. et M. Nussbaumer, rue de France 51 , tél. (039) 31 24 31
Saint-lmier : Garage Mérija S.àr.l., 24, rue de Châtillon. tél. (039) 41 16 13

Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 4 N'examinez pas seulement Et rappelez-vous: il existe déjà
le coût des intérêts, mais aussi des crédits Renco avec un
la largeur de vue de votre intérêt de 5%% seulement sur
partenaire pour le cas où il le capital initial, c'est-à-dire
vous arriverait de ne pas 9%% par an. Toute personne
pouvoirtenir vos engagements se trouvant dans une situation
ponctuellement. Tout retard financière ordonnée peut
peut sans cela vous coûter obtenir chez nous un prêt de
beaucoup d'argent et beau- fr. 1000 - à fr. 25000.-.
coup d'ennuis.

Crédit Renco
1211 Genèvel,31,ruedu Rhône iB021 Zurich, Widdergasse 1
Téléphone 022/246353 Téléphone 051/230334

Bulletin de commande
Veuillez m'envoyersans retard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit.

Nom 

Prénom 

Rue 

NP Domicile T/ 391
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f DÉMÉNAGEMEN TS I
S TRANSPORTS RAPIDES |
S •
S SUISSE - ÉTRANGER |

j  ROTHPLETZ (038) 25 35 90 |
• Saint-Nicolas 12 2000 NEUCHÂTEL S
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Un aigle emporte des moulons
le berger valaisan se fâche
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De notre correspondant i
Une scène bien valaisanne se déroule

dans l'humble village de Mase dans la
montagne dominant la vallée du Rhône sur
le versant gauche du fleuve.

Un propriétaire de moutons, M. Miguel
Voide, voit un aigle emporter régulière-
ment ses agneaux et il est dans l'impossi-
bilité de se défendre pour la bonne raison
que l'aigle est un oiseau protégé en Suisse
et qu'il est absolument interdit de le tuer.

M. Voide a alerté la police, l'Etat, la
Société des chasseurs. On lui a répondu :
quoiqu'il on soit il vous est défendu de
tirer.

Jusqu'à ce jour, l'aigle a emporté quin-
ze agneaux de 12 à 18 kilos chacun, des
agneaux de un ou deux mois valant plus
de 60 fr. pièce.

Le troupeau est parqu é en plein air
légèrement en dessous du village. Le proces-

sus est devenu presque classique : vers mi-
di ou 14 heures l'aigle dont les ailes me-
surent plus d'un mètre s'approche du trou-
peau, repère sa proie et fonce sur l'agneau
de son choix. Il le pince dans ses serres et
l'emporte tout vif vers la montagne. Plu-
sieurs habitants ont assisté à la scène d'en-
lèvement.

— Cette fois j'en ai plus qu'assez, a décla-
ré hier M. Voide. Si l'Etat n'intervient
pas, je vais ferrailler. On a promis certes
de m'indemniser pour les agneaux enlevés
mais je ne puis voir tout mon troupeau
partir en pièces détachées.

M. Voide, l'autre jour , s'est emparé d'un
gourdin qu 'il agitait comme un forcené
au beau milieu du troupeau dès qu'il vit
arriver l'aigle. Celui-ci hésita un instant
puis, comme s'il était conscient de la super-
cherie, il piqua de plus belle et enleva le
plus bel agneau du troupeau sans difficulté.

L'affaire se complique depuis la fin de
la semaine en ce sens que deux autres ai-
gles , avertis peut-être par le premier ravis-
seur , ont trouvé à leur tour le procédé
commode et la réserve abondante. L'autre
jour, trois aigles survolaient le troupeau
guettan t leur proie.

On pense que dans les jours qui vont
suivre , une équipe de chasseurs sera envoyée
sur place par le service cantonal de la
chasse pour tenter de déloger les auteurs de
tous ces rapts. L'on va tenter d'effrayer
les aigles à l'aide de balles à blanc en
espérant qu 'ils aillent chercher ailleurs de
quoi satisfaire leur fringale de viande fraî-
che.

M. Voide nous précisait d'autre part que
plusieurs de ses brebis subitement privées
de leurs agneaux étaient en danger, leurs
tétines gonflées de lait n 'étant plus vidées
régulièrement ainsi que la nature l'exige.

Un homme de 56 ans assassiné
à Zurich avec un pied-de-biche

ZURICH (ATS). — Aux premières
heures de la journée de samedi, un
homme de 56 ans, M. Oskar Weiss,
a été brutalement assassiné à son domi-
cile, 276, Schaffhauserstrasse, à Zurich-
Oerlikon. Pour le moment, la police
ne dispose d'aucune piste qui lui per-
mettrait d'arrêter le meurtrier. L'arme
du crime est un pied-de-biche métallique
de 52 centimètres qui a été retrouvé
sur le lieu du crime.

La police de la ville de Zurich n'a
organisé une conférence de presse que
dimanche, vers midi, après avoir enten -
du les proches de la victime. M. Oskar
Weiss était commissaire et gérant d'im-
meubles. Il dirigeait un bureau avec
quelques employés et avait visiblement
une bonne situation financière. Il vivait
avec l'un de ses deux fils, qui était
cependant absent dans la nuit du crime.

C'est samedi matin, peu avant 8 h 30,

qu'un locataire découvrit le corps de
l'homme et alerta la police. La victime,
habillée d'un pyjama, gisait au sol, sur
le dos, dans la chambre à coucher. Il
semble qu'il y ait eu une bagarre entre
l'assassin et sa victime. Un porte-mon-
naie retrouvé vide permet de supposer
que M. Oskar Weiss a fait l'objet d'un
vol. On ne connaît pas l'importance du
montant dérobé, mais il doit s'agir d'une
somme élevée, étant donné que M.
Oskar Weiss avait l'intention de se ren-
dre samedi dans les Grisons.

Selon les déclarations du médecin
légiste. La mort est due à des blessures
crâniennes et cervicales et est intervenue
entre 4 et 6 heures du matin. Les loca-
taires disent avoir entendu du bruit ,
mais ils n'y ont pas prêté attention , car
il y en avait souvent dans le logement
de M. Oskar Weiss. D'autres personnes
déclarent également avoir entendu se

refermer la porte de verre de la maison,
puis immédiatement démarrer une voi-
ture.

On ne sait pas encore comment l'as-
sassin s'est introduit dans le logement.
En revanche, la police sait que le meur-
trier a quitté le lieu du drame norma-
lement, par la porte du logement sis
au parterre et par celle de la maison,
où l'on a découvert les dernières traces
de sang.

Près du lieu du crime, on a retrouvé
des gants de caoutchouc tachés de sang
jetés par le meurtrier. On ne connaît
pas encore le motif du crime. Le crime
crapuleux ou la jalousie ne sont cepen-
dant pas exclus.

La police prie naturellement toutes
les personnes susceptibles de lui four-
nir des renseignements de bien vouloir
prendre contact avec elle.

Deux Anglaises se plaignent des
mesures de sécurité de Kloten

LONDRES (ATS). — A Londres, le
« Sunday Telegraph » rapporte , dans sa der-
nière édition , les propos de deux citoyen-
nes britanniques qui se plaignent de la
manière dont elles ont été fouillées à l' aé-
roport intercontinental de Zurich-KIoten .

L'une des deux voyageuses accuse no-
tamment une fonctionnaire de police de
l'avoir palpée de très près et d'avoir percé
ses tubes de pommade et ses pots de
maquillage. De telles mesures, poursuit l' au-
teur "de l'article, choquent profondément
les touristes qui se rendent par la voie
des airs dans un pays traditionnellement
accueillant comme la Suisse. Les clôtures
de fils de fer barbelés , - les troupes en
tenue de combat pointant leurs armes sur
les passagers , fouilles humiliantes dans les
isoloirs et les films photographiques dé-
truits par les rayons photoélectriques im-

pressionnent défavorablement les touristes.
La petite Suisse paisible a, certes, relève

le « Sunday Telegraph », plus souffert de
la piraterie aérienne que d'autres pays.
De plus , Interpol a récemment lancé un
avertissement contre d'éventuelles 

^ 
nouvelles

tentatives de détournement perpétrées par
les Palestiniens. Pour conclure, l'auteur de
l' article compare les mesures de _ sécurité
appliquées sur les aéroports anglais, fran-
çais , italiens , américains et allemands qui,
selon lui , ne sont nulle part aussi strictes
qu 'en Suisse où on pourrait se croire en
guerre.

Le Salon de I automobile a fermé ses
portes sur un demi-million de visiteurs

GENÈVE (ATS). — Inauguré avec éclat
par M. Nello Celio, le 11 mars dernier,
le 41me Salon de l'automobile et de la
nautique a fermé ses portes dimanche à
19 heures sur un très grand succès popu-
laire. Plus d'un demi-million de visiteurs
y sont venus, manifestant un intérêt sou-
tenu à l'ensemble de l'exposition.

Quelques statistiques sont très révélatrices
du succès acquis. C'est ainsi qu'indépen-
damment des 517,119 visiteurs dûment enre-
gistrés, on peut noter que les diverses
attractions préparées par les organisateurs
ont retenu une très large attention popu-
laire. Par exemple, au stand du bureau
pour la prévention des accidents, essentiel-
lement consacré aux ceintures de sécurité,
l'expérience de* collisions frontales de deux

voitures mise au point par le Technicum
de Bienne, a été répétée 2000 fois. Quel-
que 8000 personnes ont pu ainsi éprouver
l'efficacité de cet accessoire préventif.

Si l'on rappelle que le salon 1971 a
ainsi vécu, on peut d'ores et déjà saluer
celui de 1972 qui aura lieu en deux édi-
tions : les véhicules utilitaires à fin jan-
vier, les voitures en mars.

Trois incendies nocturnes dans
le quartier de Saint-Gervais

Les degats sont considérables
De notre correspondant :
Des pyromanes sévissent à Genève. Ils

se sont déchaînés dans la nuit de samedi
à dimanche, allumant trois incendies dans
le même quartier de Saint-Gervais.

Les pompiers eurent d'abord à maîtriser
un important feu de combles rue Berthelier.
Rapidement la toiture avait été crevée par
les flammes. Les tuiles dégringolaient dans
la rue, endommageant des voitures en sta-
tionnement. Le déluge d'eau déversé par
les pompiers a sérieusement endommagé
les appartements des étages supérieurs. Des
locataires ont dû être évacués. Les dégâts
sont donc très importants. Cela sa passait
vers 23 heures.

Une heure plus tard, nouvelle alerte, à
moins de cent mètres de là, dans des caves
rue du Cendrier. Les pompiers qui étaient
encore à l'ouvrage dans le secteur furent
rap idement maîtres de là situation.

: Enfin, à deux heures, dimanche, un troi-
sième incendie éclatait rue Paul Bouche t ,
c'est-à-dire à proximité immédiate des deux
autres. Les sous-sols étaient ravagés par
les flammes et il a fallu une intervention
massive des sapeurs pour circonscrire le
sinistre, qui a provoqué lui aussi des dom-
mages importants;

Pour les enquêteurs comme pour les
pompiers il n'y a aucun doute que ces
feux sont dus à la malveillance. Des en-
quêtes ont été ouvertes mais on sait par
expérience que rien n'est plus difficile que
démasquer un pyromane.

Collision frontale

Trois morts, un blessé
BELLINZONE (ATS). — Trois morts

et un blessé, tel est le bilan d'nne
collision frontale survenue dimanche en
début d'après-midi, entre les localités
d'Hinterrhein et de Nufenen (GR), à
deux kilomètres au nord do tunnel
routier du San-Bernardino. L'une des
voitures portait plaques grisonnes, tandis
que l'autre était immatriculée en Alle-
magne. Les deux occupants dn premier
véhicule ont été tués sur le coup. Il
s'agit de M. Werner Spadin, âgé de
25 ans, domicilié à Rhaezuens (GR) et
d'une demoiselle dont l'identité n'est pas
encore connue. Le conducteur de la
voiture allemande n'a été que légère-
ment blessé, mais son passager, M. Harry
Pakheiser, âgé de 31 ans, domicilié en
Allemagne, est décédé sur le lieu de
l'accident.

Décès du sculpteur
Edouard-Marcel Sandoz

De notre correspondant :
Le sculpteur bien connu et mécène lau-

sannois Edouard-Marcel Sandoz devait fê-
ter aujourd'hui son nonantième anniversaire.
Il n'aura pas eu cette joie : il s'est éteint
hier matin dans sa propriété du Denatou,
à Ouchy, après une longue maladie.

Né le 21 mars 1881 à Bâle, d'origine
neuchàteloise, fils du fondateur de la gran-
de entreprise de produits chimiques qui
porte son nom, Edouard-Marcel Sandoz
fit ses études artistiques à Genève et à
Paris avant de s'établir à Lausanne.

Sculpteur, peintre et animalier de renom,
il a exposé ses œuvres dans l'Europe en-
tière. Il était membre correspondant de
l'Institut de France, de l'Académie des
beaux-arts de Paris et de plusieurs autres

académies étrangères, et titulaire de la plus
haute distinction française d'encouragement
à l'art.

Très connu pour sa générosité, Edouard-
Marcel Sandoz a donné beaucoup de ses
œuvres pour orner des sites vaudois, il a
fait de gros dons à l'hôpital Sandoz . et à
l'école d'infirmières de la Croix-Rouge à
Lausanne, et il a créé la vaste réserve
naturelle de la Pierreuse, dans les Alpes
vaudoises. En 1960, il a consacré quatre
millions de francs à la sauvegarde du vieil
Ouchy.

L'Université de Lausanne lui a décerné le
titre de docteur honoris causa et les com-
munes de Château-d'Oex et de Lausanne
l'ont fait bourgeois d'honneur.

Edouard-Marcel Sandoz était officier de
la légion d'honneur.

ALTDORF (ATS). — Une infirmière de
l'hôpital cantonal d'Altdorf, qui avait dis-
paru mercredi lors d'une course de mon-
tagne, a été retrouvée morte dimanche ma-
tin, dans la région de Bannwald sur Alt-
dorf , par une colonne de secours de al sec-
tion du Club alpin suisse d'Erstfeld.

Mlle Vreni Muller, âgée de 25 ans, a
probablement glissé sur un chemin escarpé
conduisant aux Eggbergen et a été préci-
pitée au bas d'une paroi de rochers.

Alpiniste
retrouvée morte

Le Symposium international
de la télévision trouvera-t-il

de la place à Montreux en 1973 ?
De notre correspondant :
Le septième Symposium international de

télévision , qui sera solennellement ouvert
par le conseiller fédéral Roger Bonvin ,
chef du département des transports, des
communications et de l'énergie, réunira à'
Montreux , du 21 au 27 mai prochain,
quelque 800 spécialistes en la matière, venus
de toute part, des pays de l'Est aussi
bien que des pays de l'Occident. Pour la
première fois , il sera complété par une
exposition de matériel technique TV d'un
genre nouveau , qui groupera 63 exposants
do 13 nationalités différentes.

Créé en 1961, soit à la même époque
que la « Rose d'or », récompense suprême
du concours annuel d'émissions de variétés
sur le « petit écran » , le Symposium inter-
national de télévision ne bénéficie sans
doute pas de la même notoriété.

II n'en reste pas moins que cette réu-
nion montreusienne de savants et de tech-

niciens suscite un vif intérêt dans les mi-
lieux spécialisés. Elle est considérée comme
la plus importante organisée actuellement
sur le plan mondial. En effet , on admet
que les contacts établis lors de ces sympo-
siums ont grandement facilité l'évolution,
exceptionnellement rapide, de la création
scientifique et technologique au service des
communications humaines.

L'exposition de matériel technique de télé-
vision qui complète ce septième Symposium,
a pris une très grande extension. Elle
est devenue le centre de ralliement des
fabricants et acheteurs éventuels venus du
monde entier. Les plus importantes entre-
prises spécialisées se sont littéralement arra-
ché les mètres carrés disponibles dans
les différentes salles du Casino, à tel point
que les organisateurs ont dû prévoir des
locaux provisoires dans les jardins de cet
établissement.

Aujourd'hui, les responsables de l'expo-
sition admettent qu'ils auraient pu louer
le double de ces surfaces s'ils avaient pu
en disposer. Cette situation démontre le
vif intérêt que manifestent les spécialistes
dé la télévision à l'égard de cette grande
réunion montreusienne! Mais le problème
des locaux qu'elle soulève est si critique
qu 'on estime, dans les milieux bien infor-
més, que le Symposium international de
télévision pourrait en être, cette année ,
à sa dernière présence sur la Riviera vaudoi-
se si Montreux ne parvient pas à ériger
sa maison des congrès pour 1973, soit
pour la huitième édition de cette importante
manifestation biennale.

LOCARNO (ATS). — L'observatoire de
Locamo-Monti communique que, dans la
journée de samedi, de forts vents du sud-
ouest ont soufflé en altitude, vents pro-
venant de l'ouest de l'Algérie et se diri-
geant vers les régions alpines. Ils trans-
portaient une poussière rougeâtre d'origine
saharienne qui, dans la soirée de samedi
et dans la nuit de samedi à dimanche,
est tombée avec la pluie et la neige. Ce
phénomène a été constaté dans différentes
localités du canton et était particulièrement
visible sur la neige.

Des vents de sable
saharien sur le Tessin

Lausanne, (CRIA). — Le secteur de l'ali-
mentation se préoccupe à son tour du pro-
blème de la pollution. L'Association inter-
nationale des denrées alimentaires (AIDA),
« soucieuse d'assurer à l'humanité l'alimen-
tation indispensable à sa santé, à son bien-
être et à sa conservation », a décidé de
consacrer son 5me symposium international ,
qui se déroulera les 19 et 20 avril à
Genève, à l'étude de la protection de notre
alimentation contre lès dangers de pollu-
tion.

Cette association précise qu'elle n'entend
s'ériger ni en censeur, ni en accusateur,
mais qu'elle se propose de débattre du pro-
blème, d'en définir toute la portée, de dé-
gager certaines solutions et, enfin, d'appor-
ter des suggestions à la recherche et à
la technique.

La pollution, sous-produit de la civilisa-
tion industrielle — protéger notre alimen-
tation contre les risques de pollution —
la réaction des Etats-Unis devant ce pro-
blème — la pollution, un problème fon-
damental de notre époque — tels sont ' les
thèmes des quatre rapports généraux qui
seront présentés à Genève le mois pro-
chain. Au cours du symposium, trois com-
missions de travail étudieront les problè-
mes des fruits et légumes, du lait et des
produits laitiers, des viandes, volailles et
produits carnés. En outre, deux cas con-
crets d'action contre les dangers de pollu-
tion feront l'obj et de communications.

Pollution et alimentation :
symposium

international à Genève

GENÈVE (ATS). — Le parti socialiste
genevois a tenu son congrès de printemps
samedi à Onex, près de Genève. Il a
réélu à sa présidence M. Pierre Wyss-
Chodat pour un nouveau mandat d'une
année. Le parti avait invité un représentant
de « la tendance du renouveau » du socia-
lisme • alémanique en la^ personne de M.
Karl Gmunder, ¦ secrétaire du parti zuri-
cois. En outre, M. Arthur Villard, mem- :
bre du comité directeur du parti socia-
liste suisse et président des résistants à
la guerre a fait une conférence à la fin
du congrès.

Le rapport présidentiel, accepté à l'una-
nimité, a souligné les options du parti
qui devaient se faire dans une volonté
de « présence, dialogue et ouverture ». Il
a insisté sur les tâches du parti dans
les domaines du logement, du cadre ur-
bain, de la démocratisation des études et
de la revalorisation de la formation pro-
fessionnelle.

Congrès du parti
socialiste genevois

Le mouvement des ports de Bâle en 1970
De notre correspondant de Bâle :
Le mouvement des quatre ports bâlois

de Petit-Huningue, Saint-Jean , Au et Birs-
felden a atteint , en 1970, 8,924,826 ton-
nes contre 8,016,608 en 1969 et 8,615,250
en 1965 (ancien record). Les produits im-
portés ,par le Rhin représentent 8,620,322
tonnes (7,707,255 en 1969), les produits
exportés 304,504 tonnes (309,353) ; la_ rela-
tion entre les marchandises déchargées et
chargées à Bâle est donc de 96,6 à 3,4 %,
contre 96,1 à 3,9 % en 1969. Si l'on
déduit de ces chiffres 1,122,272 tonnes
de produits en transit (906,056), il reste
7,802,554 tonnes (7,110,552) pour le trafic
strictement suisse. Cela représente 22,8 %
de tout notre commerce extérieur (23 %
en 1969).

32,3 % (30,9 %) de nos importations en
combustibles et carburants liquides sont

>,«9W'vées par le Rhin , soit 3,971,072 tonnes
.(3,397,922). On se gardera toutefois de
tirer de cette sensible augmentation des
conclusions trop optimistes, la perspective
de nouvelles hausses de prix sur les pro-
duits pétroliers ayant engagé nos impor-
tateurs à forcer le rythme et le volume
de leurs commandes.

Les transports de céréales ont passé
de 1,303,711 à 1,414,130 tonnes. Cette amé-
lioration est due au fait que les récoltes
françaises (dont le produit nous arrive
par le rail) ont été moins favorables en
1970 qu'en 1969, ce qui nous a contraints
à commander davantage dans les pays

d'outre-mer. On remarquera toutefois que
la part de nos importations de céréales
arrivée par le Rhin est tombée de 58,1 %
en 1966, à 44,5 % en 1970.

Le poste le moins réjouissant du tableau
est celui des combustilbes solides, qui subit
un nouveau recul de 10,8 % T385.701 tonnes
contre 418,858 en 1959). Le phénomène
semble irréversible , puisque l'on consomme
de moins en moins de charbon. L'usine
à gaz de Bâle, qui alimente tout le réseau
de la Mittelland S.A., a modifié ses mé-
thodes de production et cessé toutes ses
commandes en juin de l'année passée,
et celle de Zurich en fera de même
d'ici à deux ans. Ce poste — jadis le
plus important pour nos compagnies de
navigation — paraît donc définitivement
condamné.

L.

SCHLIEREN (ZH) (ATS). — M. Antonio
Perna, maçon, âgé de 30 ans, a été écrasé
samedi marin sur un chantier par des
éléments préfabriqués. Deux conducteurs de
grue étaient occupés à déplacer les élé-
ments accrochés au câble par le façon.
Le contrepoids d'une grue apant tonché
le câble de l'autre, un des éléments se
détacha et vint écraser M. Perna, qui
fut tué sur le coup.

Un ouvrier se tué
sur un chantier

Bagarre dans un café
zuricois : un mort

ZURICH (ATS). — Une bagarre a écla-
té entre un manœuvre de 35 ans et un me-
nuisier de 30 ans, samedi matin peu avant
7 heures dans un café de Zurich.

Le menuisier Alfredo Zardini, qui tra -
vaillait à Zurich depuis le milieu de mars,
est décédé lors de son transport à l'hôpi-
tal des suites d'une hémorragie interne.
Le manœuvre s'est présenté à la police
dans la nuit de samedi à dimanche. U
était connu de la police pour avoir enga-
gé d'autres bagarres.

La police a été avertie à 6 h 45 qu'un
blessé gisait sur le trottoir, devant un éta-
blissement public de Zurich. La bataille
s'était engagée dans l'établissement, où le
menuisier s'est écroulé. Des clients l'ont
alors transporté sur le trottoir. M. Zardini
a reçu des coups de poing et de pied dans
le ventre. Une hémorragie s'est déclarée
dans la cavité abdominale, ce qui entraîna
In mort.

AARAU (ATS). — « La demande de
films et de littérature pornographiques n'est
pas une raison valable pour en lever l'in-
terdit », a notamment déclaré M. Hans
Walder , procureur de la Confédération, lors
d'une conférence organisée par « Team 67 »
Le thème en était : « Que plaide
le procureur de la Confédération ? » Les
questions auxquelles a répondu M. Walder
avaient été posées par deux journalistes
zuricois.

D'après les déclarations du procureur de
la Confédération , le fait de montrer l'union
sexuelle de l'homme et de la femme n'est
plus, aujourd'hui, considéré comme obscène.
En revanche, le terme d'« obscène » qualifie
le fait de montrer des liaisons sexuelles
contre nature. La notion d'obscénité évolue
parallèlement à celle de moralité. « La tâ-
che principale dû ministère public de la
Confédération est, d'après les déclarations
de M. Walder, la protection de l'Etat,
en particulier la surveillance des groupes
le menaçant. »

Pornographie i
que plaide le procureur
de la Confédération ?

ZURICH (ATS). — Des jeunes gens de
la « République autonome du Bunker > ont
manifesté dimanche après-midi, devant la
maison de rééducation cantonale d'Uitikon,
près de Zurich, qui héberge des j eunes gens
âgés de 18 à 25 ans. Les manifestants vou-
laient exiger une « direction plus humani-
taire » de l'établissement et soutenir leurs
« compagnons d'infortune ». Les jeunes de
l'établissement n'étaient cependant pas pré-
sents : ils se trouvaient au Salon de l'auto-
mobile à Genève.

Septante policiers environ protégeaient le
bâtiment. Une délégation, composée de six
personnes, a obtenu l'autorisation de péné-
trer à l'intérieur du bâtiment afin d'y pré-
senter les revendications des jeunes du
« Bunker ». Quelques manifestants ont été
arrêtés et relâchés peu de temps après.

Manifestation des jeunes
du « Bunker »

SURSEE (ATS). — Le tirage de la lo-
terie intercantona,e qui a eu lieu à Ro-
manshorn, a donné les résultats suivants :

Les billets se terminant par 5 2 691
gagnent 5 francs.

Les 'billets se terminant par 041 730
059 801 884 gagnent 25 francs.

Les billets se terminant par 837 et 285
gagnent 50 francs.

Les numéros 830957 705472 714371 834025
899990 799269 737619 798206 928574 875236
774809 861939 885586 802341 765857 902311
802172 892217 778248 747660 gagnent 500
francs.

Les numéros 902313 756603 879055 751822
813371 769385 738299 813793 906654 824564
gagnent 1000 francs.

Le numéro 844015 gagne 5 000 francs.
Le numéro 796879 gagne 10 000 francs.
Le numéro 834310 gagne 50 000 francs.
Le numéro 758855 gagne 200 000 francs.

(Seule la liste officielle fait foi)

Loterie intercantonale

(c) M. * Jacques Pelichet, directeur ad-
ministratif de l'Université de Lausanne,
depuis la fin de 1968, a donné sa
démission. Le Sénat en a été informé
par le rectorat dans sa dernière séance.

Ainsi, environ cinq mois après la
démission de M. Ainslcr , vice-recteur,
une deuxième démission se produit, en
relation directe avec celle de M. Ams-
ler, a précisé M. Pelichet dans sa lettre
au chef du département de l'instruc-
tion publique.

M. Pelichet invoque entre autres la
composition du rectorat (MM. Rivier
et Biaudct) et surtout la façon dont
le canton de Vaud temporise pour doter
l'université des moyens nécessaires à
un fonctionnement efficace.

Nouvelle démission
à l'Université

LAUSANNE (ATS). — Une habitante
de Lausanne, Mme Lucia Caleo, âgée de
37 ans, qui traversait l'avenue des Ber-
gières, vendredi soir, a été renversée par
un fourgon circulant du chemin du Grey
en direction du centre de Lausanne. Griè-
vement blessée, elle a succombé peu après
à l'hôpital cantonal. Les témoins éventuels
de cet accident sont priés de prendre con-
tact avec la police municipale lausannoise.

Un piéton tué
par un fourgon

(c) Le match Servette - Lausanne a été
renvoyé au premier jou r du printemps !
Sur les routes vaudoises, la circulation n 'a
pas eu de ce fait la densité attendue ,
même en tenant compte de Ja fermeture
du Salon de l'auto. Elle a cependant été
difficile à certaines heures en raison de
la pluie diluvienne et surtout du brouillard
à trancher au couteau qui ont régné presque
toute la journée sur les zones de plaine,
sur le Gros-de-Vaud. Dans le Jorat , au
Chalet-à-Gobet plus particulièrement, une
neige lourde et cotonneuse s'est mise à
tomber , tout comme dans les régions supé-
rieures du Jura et des Alpes. Au Sentier ,
on en a mesuré 20 centimètres, à Villars
30 centimètres. Il a fallu mettre en marche
divers moyens de déblaiement et sabler
notamment aux Mosses et au Mollendruz.
Même sur la route de Berne, entre Marin
et Montpréveyres, la circulation fut difficile.

Pluie et brouillard
en plaine

neige en montagne

LbYSIN (ATS). — Un incendie a éclaté
samedi après-midi dans les combles de
l'immeuble < Les Fougères », dépendance du
club de vacances « Vagabond », à Leysin.
Le feu a été circonscrit par les pompiers
de la station, mais les dégâts provoqués
par les flammes et par l'eau sont impor-
tants. Une enquête devra déterminer la
cause de ce sinistre.

Incendie dans un club
de vacances de Leysin
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| Loterie à numéros I
| Tirage du 20 mars 1971 j

| Numéros sortis 4 - 5 - 2 1 - 24 - 34 - 35 |
| Numéro complémentaire : 29 j
s Somme totale attribuée aux gagnants . . 1,651,653 fr. M
s Somme attribuée à chaque rang . . . 412,913 fr. 25 =

| STATISTIQUE DES NUMÉROS DÉJÀ SORTIS |

§ 9 x  8 x  6 x  10 x 7 x  6 x 7 x 12 x 7 x  8 x  1

g I x  7 x  7 x  6 x  11 x 8 x  S x  7 x 7 x 6 x ~

| 9 x  13 x S x  13 x 14 x 6 x  7 x  8 x  12 x 14 x |

1 10 x 9 x S x  11 x 10 x 6 x 6 x  8 x  8 x  12 x 1
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(c) Des Slaves — ou se faisant passer
pour tels — s'attaquent ces temps aux
antiquaires genevois. Opérant généralement
à deux, ils parviennent à distraire les com-
merçants et à faire main basse sur le
contenu de la caisse, des sacs à main,
et à emporter des menus objets de valeur.
La police les recherche activement.

Vols commis
chez des antiquaires

(c) Des voleurs se sont introduits pendant
la nuit et par effraction dans un magasin
de tabac de Vésenaz. Ils y ont fait main
basse sur un butin important, composé
de montres et de briquets. Le préjudice
atteint 10,000 francs. La sûreté enquête.

Magasin de tabac
cambriolé

(c) Des faits mystérieux se passent à la
Télévision romande, boulevard Carl-Vogt
et, pour la dernière fois, samedi soir :
des bobines, des bandes d'actualités dispa-
raissent et les responsables des émissions
ne s'en aperçoivent qu 'à la dernière minu-
te, ce qui les oblige à modifier in extremis
le contenu des programmes, au grand dam
des téléspectateurs, auxquels on ne fournit
que des explications très vagues.

H semble qu'une sorte de petits < règle-
ments de comptes » intérieurs, de services
à services, «oit à l'origine de ce désordre.

Sabotages
à la télévision?

Votre

fiRE9B*ESB
réagit-elle aussitôt

que le temps- commence à changer?

Essayez donc le
Biomalt

aux vitamines —
il accroîtra votre résistance.



La gauche unie a perdu des voix au
2metour des municipales françaises

L'union de la gauche réalisée entre le!
deux tours des élections munici pales entre
le parti communiste, le parti socialiste, h
convention des institutions républicaines el
diverses petites formations politiques com-
me « Objectif 72 » ne semble pas avoii
atteint le résultat escompté : battre la ma-
jorité.

En effet, selon des estimations du servi-
ce de recherches de l'A.F.P., il apparaît
que la gauche unie accuse un recul de 1
à 4 % par rapport au premier tour.

En revanche, la majorité DDR, républi-
cains indépendants et centristes, aidée pal
des voix modérées, améliore son pourcen-
tage et d'après les premières estimation'
passerait de 33,28 % à 39,78 %, en tenant
compte de l'apport non négligeable des
voix centristes et modérées qui avaient été
décomptées en partie isolément au pre-
mier tour.

PETITE VICTOIRE
Cependant , la grande offensive de l'UDR

de la majorité du gouvernement pour s'em-
parer d'un plus grand nombre de munici-
palités ne se solde pas par une nette vic-

toire. Cinq mairies de grandes villes pas-
sent aux mains de la majorité, Belfort , Pé-
rigueux, Narbonne, Toulouse, Valence. La
majorité perd la Rochelle, Metz , Orléans,
Bron. Arles de socialiste devient commu-
niste. Dix seulement des 69 grandes villes
où avait lieu un deuxième tour ont chan-
gé de mains.

La raison est que le corps électoral fran-
çais se désintéresse de plus en plus, no-
tamment dans les grandes villes, des élec-
tions municipales. Il n'y a presque pas eu
plus de votants au second tour qu'au pre-
mier, 64 % au lieu de 62 % et le nombre
des abstentionnistes au premier tour avait
été un record absolu avec 38 % sur le plan
national et près de 50 % à Paris.

Malgré la « politisation » du second tour
et la « bipolarisation » presque générale
entre_ listes de la majorité et listes d'op-
position, aucun mouvement d'opinion im-
portant ne s'est produit chez les électeurs
qui semblent figés dans leur bouderie, leurs
habitudes et leurs convictions.

TOULOUSE
La caractéristique de ce second . tour

était 1 apparition d'une coalition de type
« front populaire » entre partis de gauche
et le parti communiste. Ce dernier avait
joué le jeu a fond, se désistant non seu-
lement pour des socialistes orthodoxes, mais
même pour des socialistes « flirtant » avec
le centre conservateur ou pour des radi-
caux et des centristes d'opposition. Cette
tactique essentiellement défensive décidée par
le parti communiste a joué pleinement pres-
que partout, permettant à nombre de socia-
listes de conserver leur mairie, facilitant la
victoire de coalitions centre gauche ou cen-
tristes d'opposition.

Dans un seul cas où l'électeur communis-
te n'a pas suivi le mot d'ordre du parti ,
à Toulouse, ville tenue par les socialistes
depuis près de 75 ans où le candidat de
la majorité a réussi à l'emporter sur le
maire sortant allié aux centristes et d'un
socialisme très édulcoré.

Le candidat gaulliste doit sa victoire à
la désobéissance de militants communistes
locaux. Par contre, à Lille et dans la plu-
part des villes à majorité socialiste du
nord de la France, l'électeur communiste

a voté avec discipline pour les listes so-
cialistes, souvent panachées de centristes.

LES DEUX PLATEAUX
Les gains de la majorité dans le sud-

ouest et à Belfort sont pratiquement com-
pensés par des pertes comme celles des
mairies de Metz , Orléans ou la Rochelle.
Dans cette dernière ville, il faut cepen-
dant noter une circonstance « locale » : la
liste de la majorité était animée par un
ministre M. Dechartre dont le nom a été
cité dans un scandale immobilier récent.

A côté de la discipline des électeurs
communistes, du fait que la gauche avait
presque partout réussi, pour une fois, à
présenter des listes uniques et qu'il y a eu
des ententes ouvertes ou tacites entre op-
position de gauche et centristes d'opposi-
tion, un fait non politique a joué qui a
réduit les chances de succès de l'offensive
de la majorité.

C'est ce que l'on appelle « la prime aux
sortants », manifestation de satisfaction ou
d'habitude d'une grande partie des élec-
teurs en faveur de municipalités sortantes.
Cette stabilité a joué notamment à Paris
en faveur des conseillers de la majorité.

PARIS
Voici les résultats définitifs pour plusieurs

secteurs de Paris. — Deuxième secteur (5me
et 6me arrondissements - six sièges. Liste
majorité : 27,088 voix, 63 % de voix, élue
union démocratique : 15,277 voix, 35 %
des voix.

Dans le 6me secteur de Paris (12inc
arrondissement), les cinq sièges ont été
remportés par les listes de la majorité.
Les cinq sièges du 7me secteur (13me
arrondissement) ont été enlevés par l'union
démocratique (P.C.), de même que les cinq
sièges du 13me secteur.

Résultats définitifs du 4mc secteur de
Paris (9me et lOme arrondissements - sept
sièges) : i : 103,844 ; v. : 54,837.

Paris-majorité (M. Kaspercit) 31,277,
60,9 % élue. Union démocratique : 20,823,
39,1 %.

Résultat définitif du Mme secteur de
Paris (20inc arrondissement - sept sièges) :
i. : 99,936 ; v. : 58,928.

Paris-majorité : 27,637, 48,4 %. Union dé-
mocratique (Risse) : 29,413, 51,6 % élue.

Résultat définitif du lime secteur de
Paris (17me arrondissement - sept sièges) :
i. : 113,823 ; v. : 62,813.

Paris-majorité : M. Bernard Lafay 34,064,
55,4 %, élue. Union démocratique 14,172
voix, 23,1 % ; Paris pour les Parisiens :
13,200 v., 21,5 %.

Résultat définitif du finie secteur de Pa-
ris (12me arrondissement - 929 sièges) :
i. : 87,838 ; v. : 50,456.

Paris-majorité (M. Magaud) 28,345 voix ,
58,70 %, élue. Union démocratique 19,967,
41,3 %.

Résultat définitif du 12me secteur de
Paris (18mc arrondissement - 8 sièges) :
i. : 124,595 ; v. : 73,796.

Quand la social-démocratie allemande
apprend à être parti de gouvernement

De notre correspondant pour les affaires
allemandes :

En se donnant le programme modéré dit
de « Godesberg », en 1959, le parti socia-
liste allemand s'est débarrassé de tous ses
vieux oripeaux révolutionnaires pour se
transformer en uu grand parti populaire et
démocratique assez rassurant pour devenir,
pendant plus d'un an, l'associé au pouvoir
de la démocratie chrétienne.

Le revers de la médaille, pour le S.P.D.,
est «|uc ce quart dé tour à droite a vive-
ment irrité ceux de ses membres restés
fidèles aux vieilles théories de la lutte des
classes et du marxisme intégral. Comme la
démocratie chrétienne depuis fort longtemps,
le parti socialiste a aujourd'hui une aile
droite et une aile gauche dont les opinions
sont difficilement conciliables. Et l'aile gau-
che, ce sont surtout les organisations de
jeunesse du parti , les « .lusos »...

L'opposition entre les deux tendances,
longtemps masquée par des déclarations et
des communiqués lénifiants , vient d'éclater
au grand jour de par la volonté du maire

de Munich, le socialiste Hans-Jochen Vo-
gcl.

Vogcl, au cours d'une retentissante con-
férence de presse, a lancé une véritable
déclaration de guerre aux extrémistes dont
la politique, suivant ses propres termes,
« conduit le parti à sa ruine et compromet
toute l'activité du gouvernement de Bonn ».
Pour donner plus de poids à son interven-
tion , Vogel — qui est âgé de quarante-
cinq ans — a annoncé qu'il renonçait à
être candidat à la mairie de Munich en
1972.

LA PART DU FEU
Cette subite ruade d'un des principaux

personnages du socialisme bavarois ne pou-
vait rester sans écho dans toute la Répu-
blique fédérale. La « .luso » fulmine alors
que d'autres, les modérés, applaudissent et
déclarent qu'il était grand temps de crever
l'abcès. Seuls, ou presque, les milieux of-
ficiels essaient encore de recoller les mor-
ceaux. Le comité du parti bavarois estime
que « mieux vaut perdre tout de suite
quelques membres indociles que de nom-
breuses voix aux prochaines élections » .

Quant au chancelier Willy Brandt, il consi-
dère le cas Vogel comme « un incident
strictement provincial et sans conséquence
sur la politique générale du parti » ...

Ceux qui connaissent bien le maire de
Munich ne partagent toutefois pas cet
optimisme et voient au contraire, en Vo-
gel , l'homme qui vient du socialisme aile-
maud. La « Frankfurter Ncue Presse » , qui
lui consacre un long article , voit même en
lui le futur Franz-Josef Strauss et un éven-
tuel candidat chancelier pour les élections
générales de 1973 au cas où Willy Brandt
déçu et fatigué renoncerait à la lutte.
Wehner, qui passe pour le grand stratège
du parti, s'emploierait déjà à préparer le
terrain.

POUR PLUS TARD
Quoi qu'il en soit, le S.P.D. se trou-

ve aujourd'hui à la croisée des chemins et
l'on doute fort qu'il puisse s'en tirer une
fois de plus par des communiqués ambi-
gus. L'opposition est cette fois trop forte
entre la « Juso », qui entend « renverser tout
le système », et des hommes comme Schil-
ler, Schmidt et Leber, qui savent ce que
gouverner veut dire et repoussent l'aven-
turc.

Il est décidément plus facile d'être un
parti d'opposition que d'être un parti au
pouvoir, le S.P.D. — comme hier la
C.D.U. / C.S.U. — en fait aujourd'hui
l'expérience !

Léon LATOUR

Le Caire compte sur les Américains
pour faire pression sur Jérusalem

WASHINGTON (AP). — Le ministn
des affaires étrangères israélien, M. Abba
Eban , a rejeté les principaux arguments
avancés par M. William Rogers concernant
les négociations de paix au Proche-Orient .

Au cours d'une conférence de presse
organisée après son entrevue avec M. Ro-
gers et plusieurs personnalités américaines .
M. Eban s'est déclaré hostile à un retoui
aux frontières d'avant 1967 et il a expri-
mé des doutes sur la valeur d'une force
internationale de maintien de la paix.

« Nous ne devrions pas et nous ne pou-
vons pas être obligés de revenir aux an-
ciennes frontières. -»

Il n'a pas précisé cependant quels terri-
toires , son pays entend conserver dans le
cadre d'une paix permanente.

Quoi qu 'il en soit , le gouvernement égyp-
tien , qui préfère encore s'entendre avec
Israël par la diplomatie mais refuse ab-
solument d'abandonner lé Sinaï, compte
sur les Etats-Unis pour faire pression sut
les Israéliens et les inciter à se retirer de
ce territoire.

Au Caire où l'on est convaincu que
ieuls les Amércans sont capables d'ob-
enir ce retrait , les dirigeants sont persua-
dés que Washington s'efforce effectivement
d'amener un assouplissement de l'attitude
israélienne, et tant qu'ils le seront , on
peut penser que le président Anouar el
Sadate respectera le calme précaire qui

règne depuis le mois d' août dernier sur le
canal de Suez dans l'espoir que quelque
chose de positif sortira des efforts amé-
ricains.

Dans ce contexte d'importantes mesures
en vue de la mobilisation de toutes les
ressources de la RAU afin de faire face
à toutes éventualités ont été prises par le
« comité de préparation du pays à une
confrontation militaire », annonce le journal
« Al Ahram ».

De son côté, M. cl Sadate a fait savoir
qu 'il était assuré du soutien total de
l 'Union soviétique pour sa politi que actuelle
et cela signifie probablement le soutien
mih'Uiire nécessaire si les efforts poliliqu
échouent et si le conflit doit reprendi

Encore l'Ulster
La démission de Chichester-Clark

n'est pas simplement une crise politi-
que. C'est peut-être le début d'une
guerre de libération. C'est en tout cas,
la preuve que la présence britannique
est insuffisante à y faire régner l'ordre
tel qu'on le comprend à Belfast. In-
suffisante, aussi, à ramener le calme
dans certains cœurs.

Le. départ de Chichester-Clark est
la preuve que le parti unioniste, et les
loges maçonniques, sont décidés à lut-
ter, et peut-être à lutter à mort, con-
tre les républicains catholiques irlandais.
Voilà la première leçon à tirer de
l'événement. Et voilà aussi qui devrait
peut-être servir de leçon.

Ce que veulent les unionistes, c'est
maintenir leur suprématie, et ils ne
peuvent le faire, désormais, qu'en de-
mandant à l'Angleterre, d'envoyer en
Ulster toujours plus de soldats, et au
parlement de Westminster, une union
toujours plus étroite avec l'Angleterre .
Ce que veulent les républicains de l'Uls-
ter, c'est que, d'abord, justice leur soit
rendue, sur les plans politique, so-
cial, économique et religieux. Ce que
veulent, enfin, les partisans de la gran-
de Irlande, c'est le départ des Anglais,
car certains n'ont jamais accepté que
l'on sépare ainsi deux morceaux de leur
patrie.

L'Ulster mourra-t-il un jour de mort
violente, écrivions-nous au début de la
semaine dernière ? Où se trouve l'au-
tre solution ? La démission de Chiches-
ter-Clark, est peut-être la preuve, que
le major commençait à croire qu'il
n'en existait pas d'autre.

Le major avait la réputation d'un
homme tranquille, lorsqu'il succéda à la
tête de l'Ulster, à Terence O'Neill ré-
formateur et conservateur. Homme tran-
quille ? Je crois bien que c'est la rai-
son pour laquelle ses amis l'ont con-
damné. C'est qu'il connaissait bien le
douloureux problème de l'Irlande du
Nord. C'est qu'il savait surtout ce qu'il
ne fallait pas faire, si l'on ne voulait
pas que le volcan se remette à vomir.
N'était-il pas député du sud du comté
de Londonderry, haut lieu de la révolte
irlandaise ? Son frère , aux temps plus
sanglants encore qu'aujourd'hui, ne
compta-t-il pas parmi les douze députés
de l'Irlande du Nord à Westminster '.'

En fait, lorsqu'on lit les déclarations
de Chichester-Clark on comprend qu'il
était partisan de l'égalité des droits ci-
viques en faveur des Ulstériens ca-
tholiques, égalité à accorder par étapes.

Le drame était que, pour Chichester-
Clark, les droits civiques étaient un but,
et pour les républicains un moyen de
victoire politique. Le drame était que
pour les unionistes, accorder l'égalité
des droits civiques, c'était en même
temps, sonner la fin d'une suprématie
que dans leur majorité, ils se refusaient
à envisager. Une fois , déjà, les unio-
nistes avaient rioinphé, et obtenu
de Chichester-Clark qu'il s'oppose à la
suppression du vote censitaire qui fait
des catholiques de l'Ulster des citoyens
de deuxième zone. Il faut croire que,
cette fois, le major a voulu faire quel-
ques pas de trop, et ses amis ne lui
ont pas pardonné.

La démission de Chichester-Clark est
la preuve que l'heure des compromis
est passée, et qu'il va falloir peut-être
revoir dans tous ses détails cette fa-
meuse constitution de 1920, faisant de
l'Irlande du Nord une province au-
tonome, et stipulant que l'Ulster et
l'Angleterre « était prêts à s'aider mu-
tuellement dans un esprit de bon voi-
sinage et de camaraderie ». Quand l'his-
toire ricane, c'est qu'elle a envie de
mordre. Et de faire souffrir.

Il nous souvient d'avoir écrit que
rien ne serait résolu, tant qu'un homme
d'Etat, à Londres, ne serait pas disposé,
à prendre lui aussi, les « sentiers
boueux » pour aller discuter « avec ces
énergumènes dont les motifs n'ont rien
de sordide ou d'égoïte ». C'est poui
cela, disait encore Churchill que « nous
réussirons toujours à nous entendre »...

Heath, qui a décidé de prendre l'affai-
re en main, va-t-il se souvenir des con-
seils du « vieux lion » ? Trente-deux ans,
le 25 avril prochain, que les républi-
cains irlandais ont juré qu'ils ne dé-
poseraient pas les armes tant que leur
pays serait partagé.

Que disait donc l'hebdomadaire pro-
testant « Réforme » à propos des évé-
nements d'Irlande ; Ceci, je crois :
« L'œcuménisme sera la reconnaissance
populaire de la foi des autres. Sinon,
il restera une entreprise de spécialistes
polis »... L. GRANGER

NOUVEAUX RENFORTS ANGLAIS
EN IRLANOE RU NORD. MAIS...

BELFAST (AP) . — Trois cents des
1300 soldats britanniques supplémentaires
promis par Londres à M. Chichester-Clark
ont quitté Liverpool dimanche matin par
bateau pour gagner l'Irlande du Nord.

C'est en partie parce que ces ren forts
ont été jugés insuffisants par l' aile droite
du parti unioniste que M. Chichester-Clark
a été cbnstraint de démissionner.

Dans une interview radiodiffusée diman-
che, M. Maudling, ministre britannique de
l'intérieur, a réaffirmé l'opposition de son
gouvernement aux demandes de cette aile
droite pour que soient internés les Irlandais
suspectés d'appartenir à l'I.R.A. pour que
les forces de police soient armées et pour
que soit reformée la milice spéciale « B »
démantelée il y a deux ans.

« Si nous pensions qu 'une politique d'in 1-
ternement serait efficace , je suis sûr que
nous l' appliquerions , a déclaré M. Maudling ,
mais jusqu'à présent tout paraît» démontrer
qu 'une telle politique n 'est pas capable
d'améliorer la situation mais au contraire
de la faire empirer. »

Mlle Bernadette Delvin , "benjamine de la
Chambre des communes et militante catho-
lique , a déclaré de son côté que si le
gouvernement tente d'interner les suspects ,
« il verra ce que c'est vraimen t que l' agi-
tation ».

Les troupes de Saigon poursuivent
leur évacuation du front laotien
SAIGON (AP). — Tandis que se pour-

suivait , malgré les tirs intenses des Nord-
Vietnamiens , l'évacuation des forces saigon-
naises dans le bas-Laos, l'aviation améri-
caine opérait dimanch e une série de raids
contre diverses installations militaires au
Viêt-nam du Nord.

Le commandement américain a tenu à
souligner qu 'il s'agissait « d'attaques de pro-
tection d'une durée limitée » . Cette opé-
ration est la plus importante depuis celles
de novembre dernier.

Plus de 50 chasseurs-bombardiers ont par-
ticipé à ces missions qui ont couvert une
zone s'étendant du 17me au 19me paral-
lèle, à 210 km au sud de Hanoï.

Les appareils visaient des bases de mis-

siles sol-air , des batteries anti-aériennes et
divers dépôts au Viêt-nam du Nord. D'après
les autorités américaines, ces raids ont été
opérés à la suite des attaques dont ont été
l' objet les avions de reconnaissances et les
bombardiers pilonnant la piste Ho chi-minh.

Il est à noter que cette opération a été
déclenchée après l'annonce par Hanoï de
la destruction d'un B-52 dans la région de
Vinh-linh.

Pendant ce temps, l'évacuation des forces
sud-vietnamiennes se poursuivait au bas-
Laos, dans des circonstances souvent dif-
ficiles . Néanmoins, les autorités de Saigon
ne reconnaissaient pas qu 'il s'agissait d'une
retraite.

Une réunion a néanmoins eu lieu pour
examiner la situation au bas-Laos entre le
président Thieu , le général Abram s, com-
mandant des forces américaines , le vice-

Evacués du Laos, ces soldats sud-vietnamiens sont soignés à Ham-nghi
(Téléphoto AP)

président Ky et l'ambassadeur américain
Bunker.

Au bas-Laos , huit autres hélicoptères amé-
ricains ont été abattus vendredi et samedi,
selon le commandement américain. Ces per-
tes qui portent à 81 le nombre des appa-
reils officiellement perdus depuis le début
de l'opération , révèlent l'intensité des com-
bats.

Le commandement américain a fait in-
tervenir pratiquement tous ses avions dis-
ponibles , y compris une trentaine de B-52,
pour assurer l'évacuation des six dernières
bases le long de la piste Ho Chi-minh.

Malgré ces bombardements, un régiment
nord-vietnamien a attaqué la base de Dong-
ha à huit kilomètres de la frontière. Ces
combats auraient fait 314 morts parmi les
Nord-Vietnamiens et 48 tués et 104 blessés
chez les gouvernementaux.

L'hépatite vaincue?
Selon l'agence France-presse, le virus

de l'hépatite aurait été isolé par trois
chercheurs italiens. Ces chercheurs sont
les professeurs Cara mia, de Rome, Ger-
mano Ricci, et Carlo De Baa. Il s'agit
maintenant pour les trois savants de
réussir à cultiver le virus « in vitro »
dans le but de pouvoir préparer des
vaccins.

Le professeur Ricci. (Téléphoto AP)

Et le cheval n'en sait rien...
LONDRES (AP). Le dernier en

date des soupirants p rêtés à la prin-
cesse Anne est un homme bien connu
en Grande-Bretagne , puis qu'il s'agit
de Richard Meade, un beau cavalier
de 31 ans, qui a obtenu la médaille
d'or du concours hippique aux Jeux
olympiques de Mexico en 1968.

Richard Meade , qui a connu la
princesse , for t  bonne cavalière elle-
même, il y a quelques mois déjà ,

. déclare lorsqu 'on l'interroge qu 'il s 'a-
g it certes p lus que d'une simple ami-
tié, « mais que parler d'idylle serait
exagéré ».

« Nous nous sommes rencontrés au

cours de différents concours hippiques
et le cheval nous a rapprochés , con-
cède volontiers le champ ion olym-
p ique... Nous sommes évidemment
plus que de simp les connaissances.
Cependant dire que nous entretenons
des relations romantiques, c'est faire
une montagne d' une taupinière. »

Quoi qu 'il en soit, un porte-parole
de Buckinghûin -Palace a démenti que
la reine Elisabeth ait pris ' ombrage
de ces relations et compte envoyer
la jeune princesse faire le tour du
monde pour éviter qu'elles ne pren-
nent une tournure embarrassante.
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SAVOIR 

POUR TOUT 
SAVOIR 

POUR TOUT SAVOIR
POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOudDK##?<&* ËUË Mmf>SmF>UR mTM »_FIR pWBI_Rff _F_FW B

~
9 ¦"¦ SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR

POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOV k̂'MrF P&& R ^SpgT ~WfOW~TO U R fWff SWTOIR mW*d90%X*.WX WW! a^mjr SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR

Avalanche au Mont-Cenis
plusieurs disparus

SUSE (AFP). — Une avalanche s'est
abattue , dimanche en début d'après-midi,
sur un chantier situé à environ 2500 m
sur le versant ' ouest de la vallée du Mont-
Cenis.

Une première niasse de neige est tom-
bée sur une baraque, ensevelissant cinq
ouvriers, plusieurs de leurs camarades qui
travaillaient à l'extérieur et dans un tunnel
son accourus pour leur porter secours.

C'est alors qu'une deuxième masse de nei-
ge s'est détachée de la montagne et a
enseveli tout le groupe. Trois hommes ont
réussi à se dégager et, après avoir marché
pendant deux heures avec de la neige à la
hauteur de la poitrine, sont descendus dans
la vallée pour donner l'alarme.

L'accident a fait 6 blessés qui ont été
hospitalisés à Suse, sept ouvriers sont
portés disparus.

Dans les usines de Pologne
VARSOVIE (AFP). — M. Jaroszewicz

premier ministre polonais, a reconnu devant
la Diète que la situation sociale n'était pas
entièrement rétablie en Pologne et que des
arrêts de travail continuaient à se mani-
fester dans certaines usines.

S'adressant aux députés réunis en session
plénière à Varsovie , le chef du gouverne-
ment polonais , après avoir souligné que
« l'heure était à la discipline et à la pon-
dération » , a déclaré : « H y a encore des
cas où le rythme du travail est perturbé.
Ce sont là des actes irréfléchis de gens
irresponsables » .

Drame de la route en France :
six morts

LIMOGES (AFP). — Six jeunes gens
d'une vingtaine d'années sont morts dans
un accident de la route, dans le départe-
ment de la Creuse (centre de la France).

Trois autres sont grièvement blessés.
Il était trois heures du matin lorsque

deux voitures conduites par des jeunes gens
qui rentraient du bal se sont heurtées
île plein fouet , provoquant la mort immé-
diate de cinq d'entre eux. Ils sont tous âgés
de 17 à 24 ans.

Un sixième devait mourir à son arrivée
à l'hôpital où les trois derniers sont ac-
tuellement soignés.

Brandt et les syndicats
BONN (AFP) . — Les relations sont de

plus en plus tendues entre la puissante
Confédération du travail de la R.F.A., et
le gouvernement socialiste-libéral Brandt-
Scheel.

La centrale , est la seule confédération du
travail de la R.F.A. Elle regroup e toutes
les organisations syndicales et ses dirigeants
sont tous d'obédience social-démocrate.
Malgré cette apparten ance ils adressent des
critiques de plus en plus vives au gouver-
nement Brandt à direction socialiste.

Arrestations en Grèce
ATHÈNES (Reuter) . — Dix jeunes avo-

cats et étudiants ont été arrêtés à Athè-
nes et seront traduits , devant une coin
martiale pour avoir organisé un complot
en vue de changer l'ordre social et d'établir
un régime communiste en Grèce, dit-on
de source informée à Athènes.

De même source, on ajoute que les
membres du groupe ont été arrêtés au
cours des dernières 48 heures et que leur
interrogatoire par la police se poursuit.

Polio en Hollande
STAPHORST (Pays-Bas) (AFP). — L'épi-

démie de poliomyélite qui sévit à Staphorst
s'est encore aggravée et le nombre des
malades est de 32. Trois enfants sont morts
et dix sont paralysés.

Pour des raisons religieuses , ue partie
de la population de la région continue à
refuser la vaccination préventive.

Dans ce brasier : deux vies

ROANNE (AFP). — Deux trains de
marchandises sont entrés en collision dans
un tunnel situé entre Roanne et Saint-Ger-
înain-dcs-Fossés dans la région lyonnaise,
à la suite du déraillement de l'un des con-
vois.

Un des trains était composé de 24 citer-
nes. Quatre d'entre elles contenant 5000
litres de mazout ont pris feu et les deux
conducteurs de l'autre convoi ont été brû-
lés vifs.

Remous politiques en Turquie
ANKARA (AFP). — Le conflit né au

sein du parti républicain du peuple (parti
du centre gauche et principal parti d'oppo-
sition sous le gouvernement Demirel) entre
partisans et adversaires de la participation
à la formation du nouveau gouvernement
a provoqué dimanche la démission en bloc
de la direction centrale du parti et de
M. Ecevil, secrétaire général , qui en re-
présentait l' aile gauche.

« L'intervention mili taire du 12 mars en
Turquie est confirme à son modèle grec
et elle constitue un coup de force contre
la tendance à gauche du PRP », a déclaré
à la presse M. Ecevit en annonçant sa
démission.

Bonn, le Vatican et « l'ouverture »
BONN (Reuter). — L'Allemagne fédérale

va rappeler son ambassadeur au Vatican ,
M. Berger , 61 ans , à la suite d' alléga-
tions selon lesquelles il s'est montré ouver-
tement opposé à la politique « d'ouver-
ture à l'Est » de Bonn , déclare-t-on de sour-
ce informée samedi à Bonn.

Un porte-parole du ministère des af-
faires étrangères a refusé de confirmer
ou d'infirmer l'information.

La presse ouest-allemande rapporte que
M. Berger a encouragé le Vatican à s'op-
poser à la politique de rappprochement avec
l'Est et est en partie responsable du refus
par le pape de reconnaître comme polo-
nais les diocèses catholiques dans les an-
ciens territoires allemands.

Rhénanie-Palatinat :
victoire chrétienne-démocrate

MAYENCE (AFP). — Le parti chrétien-
démocrate (C.D.U.) a remporté une nette
victoire aux élections de dimanche pour le
renouvellement du parlement provincial de
Rhénanie-Palatinat. Il a obtenu la majorité
absolue des voix (50 %) et des sièges (53
sur 100) dans la nouvelle Diète de Mayence.

Le gain de 3,3 % des voix et de 4 siè-
ges (49 en 1967) est incontestablement un
succès pour le parti de l' ancien chancelier
Kiesinger, mais surtou( pour le jeune chef
du gouvernement provincial de Mayence ,
M. Helmut Kohi (40 ans). Les libéraux
n 'ont plus que trois sièges, le parti d'ex-
trême-droite N.P.D. a sombré complète-
ment (il est tombé de 6,9 % à 2,3, soit une
perte de 4,2 des voix et a perdu les quatre
sièges qu 'il détenait) et le parti communiste
D.K.P., qui prenait officiellement pour la
première fois le relais de l'organisation pa-
:ifiste « Deutsche Friedensunion », n 'atteint
:iue 0,9 %.

Trafic de cigares suisses en France
CASTRES (AFP). — La police a dé-

:ouvert près de Castres (Tarn), une au-
tomobile abandonnée contenant un charge-
ment de cigares provenant de Suisse.

Une rapide enquête faite par les gen-
darmes a permis d'établir que les proprié-
taires du véhicul e l'avait abandonné pour
•chapper à d'éventuelles recherches. Les pla-
ques de la voiture étaient visiblement fal-
sifiées.

Une carte routière et divers indices per-
mettent de penser que les trafiquants se
rendaient en Espagne.

La police qui poursuit son enquête , a
saisi la cargaison , qui consiste en 10,000
étuis de 10 cigares.

(Lire également
en pages neuchâteloises)

Se hâtant pour porter secours , cette voiture de police italienne photo-
graphiée entre deux murs de neige aux environs de Bergame.

(Téléphoto AP)

IMPERIA (Ligurie) (AFP). — Deux
jeunes filles de seize ans ont été re-
tirées mortes d'une des voitures ense-
velies par l'avalanche qui s'est abattue
en Ligurie, entre Moncsi et Nava , près
d'Impcria.

Par ailleurs, à Pcscegallo , au nord-
est du lac de Côme, une énorme ava-
lanche a entièrement détruit une aile
de l'hôtel Mczzaluna , à 1500 m d'alti-
tude. Deux personnes ont été tuées et
trois blessées.

La neige tue en Italie


